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INTRODUCTION 

Date et occasion du « pro Milone D. - Ce discours ful pro­
nonce I par Ciceron en l'an de Rome 702, le 6• jour avanl h!s 
ides d'avril 1 . L'oraleur presenlail la defense de T. Annius 
!ltilon, qui avail lue son ennemi personnel el public, P. Clau­
dius Pulcher, dit Clodius 3 • 

La lulle de ces deux personnages occupe une assez lnrge 
place dans l'hisloire romaine, el par suite est assez connue, 
pour qu'il suffise d'en rappeler brievement ici Ies phases 
principa\es, en esquissant le porlra.il des deux adversaires. 

Clodius. Ses antecedents; son portrait; origine de sa 
haine contre Ciceron. - lssu de la gens Claudia, illustre 
famille patricienne, fils de l'ancien consul Appius Claudius 
Pulcher', le jeune Publius se signala de bonne heure par son 
_caractere sans scrupules, -ennemi de toute discipline, passion­
nemenl ambitieux 5• Orphelin ii. 16 ans, ii ne trouva personne 
qui rcsislAt ·au developpemenl de ses mauvais instincts ; au 
contra.ire, le speclacle de l'anal'Chie qui regna.it alors A Rome 
encouragea toutes ses audaces. Aussi Clodius apparait-il de 
bonne heure dans l'hisloire sous le~ lrails d'une sor!.e de Ca­
lilina turbulent el factieux : Plularque 6 le montre, pendant 

I. Non pas tel qu'il est publie plus loin (v. page u1). 
2. 8 avril 52 av. J.-C. 
3. P. Claudius lui-m~me alfectail de prononcer Clodius, pour Oalter le 

peuple et raire oublier son origine palricienne. 
,._ Consul en 79 av. J.-C. 
·~. Sa sreur ain~e, Clodia (ou plus exaclement Claudia), surnommee 

jlowr.i;, lut celebre par scs scandales. 
O. Luculhu, 3lr3&. 
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X INTRODUCTJON. 

la gucrre de lllithridate, soulevant Ies leg-ions contre son 
propre beau-frere, Lucullus, dont ii elait le lieutcnant. A An­
tioche, ii fomentc des troubles 1 ; ailleurs, ii joint â son esprit 
revolulionnaire d'aulres vices plus bas : la cupidile ct le voi~. 

Sa conduite privee est digne de son caractere. II choisit 
pour maîlrcsse la femme· de t:esar, Pompcia; pour arriver 
jusqu'a elle, la nuit ou se celebrent chez le grand Pontife 
(Cesar lui-meme), Ies Mysteres de la Bonne D1•csse\ t:lodius 
ose se deguiser en joueuse de llute; mais on le ~urprcnd, on 
Ic chasse, et le scandale est d'aulant plus rclcnli~sant que 
Pompeia, coupablc, est aussitot repudiee par t:esar; Ies Pon­
lifcs s'alarment, le Senat propose de defe.rer t:lodius a un 
tribunal d'exception; alors l'agitateur sonleve « le troupeau 
dc-<.:atilina 4 », jeunes gens hardis, prels a tous Ies coups de 
main seditieux; ceux-ci jettent le trouble dans l'assemblt:·e 
convoquee au Forum; au milieu du desordre on decide que 
l'accuse sera soumis a la juridiclion ordinaire. Le jour du 
proces arrive : mais Ies nouvelles inlrigues de Clodius el Ies 
violences de ses amis ont si bien prepare, peut-elre achete 
Ies jugcs 5, que ceux-ci prononcenl, malgre l'enormite du 
crime, une sentence d'acquittement. 

Ccpendant Ies honnelcs gcns protestaient. Parmi Ies 
tcmoins cites au cours du proces; une voix surtout s'ctait 
clevee pour confondre l'impudence de Clodius : celle de Cice­
ron, qui avait demontre, par· des preuves manifestcs, la faus­
sete de certaines affirmations soulenues par l'accuse. En 
depit des clameurs menai;antes des amis de Clodius 6, le 
temoignage avait ele ecrasant. 

1. Dion Cassius, XXXV, 11. 
2. Charge par Ies Africains d'accuser Calilina, ii se laissc acbetcr par 

ce dernier (Cic., ad A li., 3, I, I ; 2, I). II voie la :,ro,·ince de Gaulc (Cic., 
de Ilarusp. responsis, XX, 42). 

3. Exclusivement reserves aux fcmmes. ,_ V. Plularque (Ciceron, '28; 
Cesar, 9-10). 

4. « Grex Catilin.a: » (Cic., ad Alt, I, 14, 5). 
5. Cic., ad Alt., I, 16: si causam qua:ris absolutionis, ... egestas 

judicum (uit el lurpitudo. 
6. Cic., ad Alt., I, I 6. II fallul l'inlervcnlion clcs juges pour quc 

Ciceron fut ecoule : " Credo te ... audisse, quID consurreclio judicum 
facla sit, ut me circumsleterinl, ul aperte jugula sua pro meo capite 
Clodio ostentarint. » 
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INTRODUCTION. XI 

Vainqueur, Clodius jure de se venger; ii sera Msormais 
l'un des plus implacablcs cnncmis de Ciceron. Pour alleindre 
cc rival, ii emploiera tous Ies moyens : ii brigucra Ies 
charges Ies plus haules, -celles d'oil l'on pcut frapper Ies 
autres sans etre soi-meme en danger; lui, le descendant d_e 
la gens Claudia, ii se fera homme de la plcbe; pour luller 
par la force, ii aura son parii, presque son armec; a I'occa­
sion ii lrouvera dans sa haine des inspiralions cloqucnlcs; 
meme a la tribune, ii Liendra tele a l'oratcur. EL ce duci se 
prolongcra pendant dix ans, de 62 a &2, d'abord enlre Clodius 
el Ciceron, puis entre Clodius el l'ardent partisan de Cict'!ron, 
lllilon : periode sanglante pour nome, el qui peut-elrc scrait 
suivie de luttes plus lerribles el plus gcncrales, si Milon n'as­
sassinait pas il lemps son rival. 

Premiere phase de la lutte : Clodius parvient au tribu­
nat et fait exiler Ciceron. - Peu aprcs l'alîairc des Myslcrcs, 
aux ides de mai, Ciccron, appele ii. donner son avis au Senat, 
blâmait avcc force l'acquillement de Clodius; soudain, celui­
ci· l'aposlrophe violemmcnt. altaquant meme sa morali Ic, 
accumulanl Ies calomnies. \"ive allercation; grand cmoi panni 
Ies scnaleurs; cnfin lrs protestalions <le l'assemblce elouffcnt 
Ies invcclivcs de Clodius 1• 

Celle nouYelle di,pulc r,ugmcnle encore sa haine; mais 
commcnl s'assurer la veng-cancc? L'ambition de Clodius lui 
fournit a la fois une occasion de llaller scs gouls turbulents,. 
el d'assou dr sa raocuoe : ii sera tribun. loviolablc, ii pourra 
Bans clanger frappcr son advcrsaire. l\lais Ic tribunat est 
rcservc aux plcbt'•icns. Qu'importc? Clodius renie ses a1eux, 
se faiL adopter par un homme du peuple, oommc Fonleius, 
el des lors, plcbi~ien lui-mcme, ii est eligiL,le (mars &\1)2. 
Neuf nrnis plus lard, Clodius oblienl en enet le tribunal 
(10 dccembre). Avec une habilelc remarquable, ii se concilie 
Ies lriurm irs\ Ies consuls Gahinius el Pison, el surloul le 
peuple, qu'il gagnc par des dislributions de ble el le rclablis-

1. V. le recit de celle querelle dans la correspondance de Cice,·on (Ad 
Allic11m, I, 16). 

2. Ciccron, rle domo •ua, XIII; XVI. 
3. Suiv,rnl Plularque (Cicliron, 1!0), Ccsar, blesse de l'orguell de Cice­

r11n, aurnit anime conlre lui Clwliu •• rl lui aurail aliene Pompee; quanl 
a Crassu~. ii clail l'l'1111c111i dCclarC t.lc Ci ~rou. 
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XII INTRODUCTION .-

sement des collegia 1• Sur de n'etre gene par personne, ii 
harcele Ciceron par toutes Ies vexations possibles. li profite 
surl,:mt, en diplomate consomme, du meconlenlement de 
Cesar, froisse par Ies dedains de l'orateur : si bien que, ne 
pouvanl plus compler sur lous ceux que Clodius Oaltait, se 
voyanl accuse par Cesar lui-meme d'avoir mis a mort sans 
formaJites jud1ciaires Lentulus Sura et Cethegus, Ciceron 
prend le deuil et, sur l'avis du consul Pison, s'exile pour un 
lemps, afin de sauver une seconde fois sa patrie, bouleversce 
par des lulles si passionnees (avril 58). A peine a-l-il quillc 
flome, que Clodius fait voter contre lui un decret en regie de 
bannissement, avec defense de lui donner l'eau et Ie feu, et 
de le recevoir dans Ies maisons a la distance de 500 milles ~-

La rage de Clodius s'acharne contre tout ce qui lui rappelle 
son ennemi : Ies parents de Ciceron sont malmenes; ses pro­
prietes de la campagne, vendues ou detruites; sa ma.ison de 
Rome, brulee; sur l'emplacement de ses murs, Clodius eleve 
un temple a Ia Liberte. 

Seconde periode. Intervention de Milon. Retour de 
Ciceron. - Mais tant de violences devaient soulever l'horreur 
de ceux qui, au fond du cenur, estimaienl Ciceron. Des le de­
but de 57, la question de son rappel passionne Ies eşprits: le 
consul Lentulus Spinther l'exi~, el le Senat se reunit le 25 jan­
vier avec l'inlention de decreter cet acte de justice : mais Clo­
dius, pressentant l'echec de ses intrigue~, ne recule pas devant 
la violence. Dans la nuit du 24 au 25, ii masse autour de la 
Curie ses parlisans et une troupe de gladiateurs, et Ie lcnde­
main, au moment du vote, ii disperse Ies amis de Ciceron, 
dont plusieurs sont massacres en plein Forum. A ce moment, 
un nouvel acteur ·entre en scene, le tribun Titus Annius Milo 
Papianus; ii proclame le perii, et signale a la vindicte pu­
hlique celui qui, par de simples motifs de haine personnelle, 
compromet si gravement la securite de Rome. 

Avant celte epoque, l\lilon n'etait point un personnage en 

t. On Ies appelail aussi sodalii:ia. C'elaicnl des sortes de corpora­
lions, <l"un caractere quelquefois religieux, plus souvcnt polilique. Sui­
vant la rcmarque de M. J. Martha (Pro Milone, p. I 3), Ies collegia per· 
mcllaicnl a Clodius cc d'coregimenler Ies clccleurs el <le discipliner Ies 
î0lcs ». II lravaillait donc encore pour lui, Lout en flaltant la plcbc. 

2. Plutarque, Ciceron, 31. 
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INTRODUCTION, XIII 

vue; mais on connaissait sa ramiile), noblc el depuis longtemps 
illustree par deux consuls. Titus Annius s'cngageait dans 'la 
lutlc avec la ferme intcnlion de soutenir non seulement Cicc­
ron cxile el persecute, mais Ic senat, le parli conservaleur, 
brer tous ceux qui revaient pour Rome la repression des 
crimes de Clodius. 

Milon essaie d'abord de vaincre Clodius sans recourir a la 
violcncc: ii s'clforcc, selon l'expression de Ciceron 1, de l'en­
serrer dans le filet des lois: ii cite Clodius dernnt Ies tribu~ 
naux, sous l'inculpalion de troubles a main armee (de vi). 
l\lais, toujours intrigant el habilc, I'accuse profite de Loutes Ies 
circonstances pour raire remettre indcfiniment Ic jugement. 

l\lilon ne se dccourage pas. II comprend que la Coree aura 
seule raison de cel adversaire qui ciude toules Ies lois. li 
forme une troupe de gladialeur,, el allaque, Ies .armes A la 
main, celle de Clodius, A qui plusieurs fois ii inflige de se­
ricuses dcfaites. 

Ccs rcvPrs discreditenl enfin Clodius; au contraire, l\lilon 
dcvicnl cha<]ue jour plus populairc ct plus innuent. Ses ac­
tivcs demarches ·gagncnl ou rendent a Ciceron Ies sympathics 
de tous : la plus grande parlie du peuple, el mcmc Ies habi-
1.anls des cnvirons de Rome, se dcclarent nellemcnl pour 
l'cxil1\; Clodius est chasse du Forum, l'asscml..,lee se reunit 
el rappelle Ciceron 2• Jamais, dii Plularque, decret ne rut rcndu• 
avec une si complete unn11i111itt'! (a01it· 57). 

Troisieme periode. Nouvelles querelles entre Clodius· 
et Ciceron. Troubles a Rome, suivis d'un apaisement mo­
mentane. - C'est donc grâce iJ. Milon que Clodius, vaincu, 
humilil\ vil son ennemi renlrer, un mois plus I.ard, arclamc 
sur I.oul son passage, de Brindes nnx portcs de Rome, saluc, 
dans la viile meme, par une multiludc qui s'enlassait dans 
Ies rues, sur Ies monuments, sur Ies marches des l.cmples, et 
qui manifostait par un enthousiasmc triomphal sa joic de 
voir rcparailre Ic « libcraleur » 3 • Aul.ani rut doucc a CicP-ron 
la gloirc de cc retour, aul.anl elle rut amcrc 11 Clodius, qui, 
loin de deposer Ies armes, confondit dans une haine conunune 

I. Pro Sextio, 41, 8ff. 
2. Plular([ue, Ciciiron, 33. 
3, CiceroD, fa Pia., 22. 
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XIV INTRODuCTION, 

l'orateur et son ami, et jura de se venger de tous deux a Ia 
fois. 

En elfet, au Iendemain du triomphe, Cicrron se voit atta­
quer par Clodius, d'a_bord devant Ies tribunaux, puis en pleine 
viile a main armee. Pendant que Ies ouvriers reconslruisent 
sa maison du Palatin, Ies gladiateurs de son rival surviennent, 
arretent Ies lravaux el Ie cherchent lui-meme pour le ma.ssa­
crer : « J'ai ele poursuivi par Clodius et sa troupe, ecrit 
Ciceron a Atlicus I; menace par leurs rlamems, Ieurs pierres, 
Ieurs bâtons, Ieurs epees, je n'ai eu que Ie temps de m'enfuir. » 
(Novembre 57.) 

La lulte recommence egalement entre lllilon et Clodius. Le 
premier, qui n'a pas renonce a. I'accusalion de vi, lanceţ;, 
quelques mois auparavant contre son ennemi, s'elforce de 
nouveau de la faire juger; I'atitre, suivant toujours sa lac-

. lique ordinaire, gagne du ternps et retarde Ie proces. Finale­
ment, Ies violences eclalenl une fois de plus. Comme au prin­
temps precedent, la troupe de i\lilon el celle de Clodius se 
rencontrent frequemmenl et ensanglanlent Rome. 

En janvier 56, Clodius, parvenu a l'edilile curule, et, a ce 
titre, inaccessible aux poursuites judiciaires, prend l'offensive 
contre lllilon, redevenu simple ciloyen â I'expiralion de son 
tribunat. Celui-ci est â son tour cite devant le peuple ; mais, 
des la secondc citation; Ies passions s'echaulfent â tel point 
que Ies deux adversaires sont prcs d'en venir aux mains; 
craignant peut-etre d'avoir Ie dessous cn cas de balaille, ou 
redoutant I'infiuence de Pompee, parlisan de lllilon, Clodius 
renonce â ses poursuites devant I'assemblee populaire. 

Apres quelques semaines de calme relatif, Clodius s'atlaque 
de nouveau a Ciceron; Ies dieux, dit-ii, sont irriles qu'on 
reconstruise la maison de I'orateur sur un terrain qui a ele 
choisi pour l'emplacement d'un temple a la Libertc; suivi de 
ses emeutiers, ii court seance tenanle, pour mellre le feu ii. 
lademeuresacrilcge. Par bonheur lllilon I'a prevenu, etrepousse 
l'assaut. C'est alors que Ciceron se Iaisse â son lour emporter 
â de regreltables violences. li se precipite au Capitole, el 
arrache du tabularium Ies tableltes lribunitiennes ou i•laient 
inscrils Ies acles du tribunat -de Clodiu~. Apres se Ies etrc 

1, Ad Att., IV, 3~. 
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INTRODUC, I0"1. xv 

lai,se repr.,,1dre, Ciceron s'en empare une seconde fois et Ies 
mel en pieces. 

L'alTaire fut portM au 8enat par Clodius; Ciceron voulut 
s'excuser en disant que son ennemi, ne palricien, ne pouvait 
elre tribun 1 ; la raison etait mediocre, et cerlains senaleurs ne 
se laisserenl point convaincre. Calon surlout, malgre son peu 
de sympalhie pour Clodius, blâma vivement Ciceron, el ces 
reproches jeterent quelque froid dans leurs relations, jus­
q u 'alors tres cordiales!i!. 

A ces violences succede une periode tranquille; Ciceron, 
~li Ion, Clodius ont d'aulres soucis que leurs rivalites; Ies 
derniers mois de 56, Ies annees 55 et 54, et le commence­
ment de 53 s'ecoulent sans graves incidenls. 

Quatrieme periode. Conflit entre Clodius, candidat â la 
pretura, et Milon, candidat au consulat. - Soudain la 
qucrelle se rallume plus ardente que jamais entre Clodius el 
Milon . 

.lllilon briguait le consulat pour l'annee 52. Afin de s'assurer 
le succes, ii avait employe tous Ies moyens: comme ii comp­
lait sur le Senat, ii avait gagne la foule par des jeux d'une 
ma~nificence tellement inou'ie, que Ciceron lui-meme la trouva 
ridicule, stulte bis terque 3 • Son eleclion elail cerlaine. 

Or, pour celle meme annee 52, Clodius voulail obtenir la 
prcture. 

Que de conllits allaient se produire, si l'un des deux adver­
saires se lrouvait subordonne a l'aulre ! Quels froissernents 
d'amour-propre pour Clodius! Tous deux pressenlaienl d'avance 
ces dangers; ~lilon, qui devait t'!tre le plus fort par son rang 
hierarchique, ne songeait pas ii abandonner ses projets; Clo­
dius ne voulail pas non plus renoncer A la prelure: sa poli­
lique nalurelle etait donc d'empecher, s'il le pouvait encore, 
I' election de .lllilon. 

Comme au debut de toules leurs rivalites anterieures, Clo­
dius essaya d'abord de reussir par Ies rnoyens legaux. li de­
noni;a au Senat Ies prodigalites de Milon, ses corruptions 
clcclornlcs; ii le montra, ruine par ces depenses, endette; une 

I. Pro domo sua, 29, 77. 
2. Plularque, Ciceron, 34. Suivant Dion Cassius (39, 21), Ciceron se 

serail conlenle de saisir Ies tablelles relntives â son baooissement. 
3. Ciceroo, Ad Quintum fratrem, lll, e, 6. 
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XVI INTRODUCTJON, 

fois consul, n'allait-il pas voler l'ttat pour retablir ses finances 
pcrsonnellcs ? 

Milon, qui avait lanl de fois soulenu Ciceron, ful, ă. son lour 
cc jour-lll, defendu par lui. Le discours de aere alieno J\Iilonis 
dissipa loutes Ies crainles quc Ies accusations de Clodius 
avaicnt pu, non sans raison, inspircr au Senat; a la suite de 
ce debal, Milon pouvait plus que jamais comptcr sur le con­
sulat. 

Alors Clodius eul recours, suivanl son habitude, aux moyens 
violenls. On Yil reparailre ses gladialeurs ; seulcmenl, comme 
jadis ils avaient etc ballus par ceux de l\lilon, ils furenl ren­
forces par de nombreux csclaves d'Elrurie, gens a moilic bar­
bares, pris dans Ies campagnes 1 . Cc ful de nouveau I'emeule 
quolidienne, la balaille au coin des rues, l'envahissemenl du 
Champ de l\lars par Ies parlisans de l'un ou de l'aulre adver­
sairc, Ies delais imposes par la force a la reunion des assem­
Llccs, I'anarchie cnlin, avec ses incendies, ses pillages, ses 
mcurtrcs; de nouveau Clodius el Mih:m purenl salisfaire leurs 
rancunes en conlemplanl le lragiquc et realiste tablcan 
esquisse par Ciccron I!: " le Tibre el Ies cgouts publics remplis, 
comblcs par Ies cadavres des citoyens, et le sang coulanl au 
Forum en tellc abondance, qu'on l'etanchail avec des epong-cs ». 

Les clcclions consulaircs de 52 n'eurent pas lieu ; la Iulie 
mcnac;ail de se prolongcr indefiniment; l'hostilite de Clodius 
el de Milon croissail chaque jour. 

Denouement. L'affaire de Bovillae. Ses consequences : 
emeutes a ·Rome. - Deja, en novembre 57, plus de qualre 
ans auparavant, Ciceron predisait quc celle rivalite ne s'clein­
drail pas sans la mort violente de l'un ou de l'aulre. « Si Clo­
dius se lrouve sur la roulc de l\lilon, ecrivait-il A Allicus 3, 

Milon pourra bien le luer de sa propre main : ii y est decide; 
ii ne s'cn cache point. » 

En elîct, le 18 janvier 52, vers trois heures aprcs-midi, sur 
la via Appia, A 15 kilometres de nome, non loin de Ilovillae, 
pres du sanctuaire de la Bonnc Deesse, l\lilon, allanl en voiture 
ii. Lanuvi11m, escorte d'esclaves armes, renconlre Clodius qui, 

t. Pro ./lfitone, 9, 26 : • servos agresles et barbaros •· 
2. Pro Sextio, 35. 
3. Ad Atticum, IV, 3, 5. 
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â cheval, entourc d'une lrenlaine de serviteurs, revenait 
d'Aricie. Une querellc s'clcve enlre deux esclaves; Clodius 
inlerYienl; un gladialcur de Milon lui peree l'epaule; le blesse 
est emporlc par ses gens dans une auberge voisine; i\Jilon en 
fait forcer l'enlree, Clodius est achevc, el son corps jele sur 
la route. 

Le meurlre commis, l\lilon en est d'abord cpouvanle; puis 
ii s'enhardil; ii renlre â nome, el lente un coup d'audace. 
Quelques parlisans de Clodius ayant mis le feu a la curie en bru­
lant Ie corps de la victime, d'aulres ayanl allaque la maison de 
l'inlerre..:c I.epidus et celle de Milon· lui-Ineme, l'assassin pro file 
de ces circonstances, et, cxploitant a son avantage l'indigna­
lion el le lrouble de la foulc, ii ose dcrnaader son acquiltcment 
immcdial el l'approbation de son crime. li corrompt un lribun, 
Crelius; ii rrpand, en s'cndettant de plus cn plus, des sommcs 
considerablcs dans Ic peuplc. Sur de ses juges, Milon se pre­
senle la tete haute â la contio, oii Crelius, se chargeant du re­
quisiloire, feint ele l'accuser, mais en realile l'excuse. Mi Ion e:·: 
,,rP•qne absous, quand survient 'brusquemcnt une lroupc 
armee fidele a Clodius; on se bat, et l'accuse, qui lou~ 
a l'heure se croyail maitre de la silualion, a grand'peine a 
s'echapper. Desormais, ii comple pour ennemis non seulement 
Ies parlisans de Clodius, mais aussi plusieurs tribuns, indignes 
de son audacc aulanl que de sem crime. 

Pompee, charge de retablir l'ordre, fait voter au senat 
des lois d'exception relatives a l'assassinat de Clodius. 
- Aprcs plusieurs jours d'emeutes, le senal se decide a rela­
blir l'orelre. II confere a Pompee une sorte ele pouvoir dicta­
torial, et la mission ele rendre il Rome le calme et la secu rile. 
Quelques semaines plus lard, un scnalus-consulte eleferc a 
Pompee, sans collcgue, ce consulat que l\lilon avail bll-iguc. 

L'un ele ses premiers ~oins est de regler Ies poursuilcs rela­
tives ii. l'assassinat ele Clndius. Pompee propose au Senat une 
premiere loi de circonstaoce, de. vi, et une seconde, de umbitu, 
ou -ii dcmande l'enqu~te sur celle a[aire, el reclame unc pro­
cedure parliculiere : remplacement des qWEstiones perpeliur, 
lribunaux orelioaires, par un jury de qualrc-vingl-un membres, 
tires au sort sur une liste de 360, dressee par Pompce 
en personne; nominalion par Ies comices d'un qwesitor 
extraordinaire, charge de diriger Ies debats; flxalion de la 
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durce du proces a cinq journces au maximum, ciont Lrols 
pour l'audilion des lemoins; reduclion du lemps des plaidoiries 
a deux heures pour la plainle, a lrois pour la defense; liini­
talion du droil de rccusalion a quinze juges pour chaque 
partie; penali Le, decidee d'avance : )'exil perpeluel. • 

Le si•nat ne vota poinl sans difficulte toutes Ies mesures 
que reclamail Pompee; ii considcrait comme inutile une nou-

• velle Joi de vi 1 . Ilortensius proposa de juger l'afîaire de la 
voie Appienne selon Ies lois preexistanles, avec celte seule 
rcstrictwn qu'on la fera,t pass~r extra ordinem, avant loulcs 
Ies aulres ~. Mais Pompee mainlenait ses demandes; rencon­
lrant de l'opposilion, ii charţea habilement plusieurs lri­
buns, ses nmis, d'opposer leur t>eto a la 2• partie du decret. 
divfse sur la proposition du senateur Q. Fufius frc>lenus. 
1.cs menaces du consul, l'annonce qu'il emploierait au besoin 
la force pour obtenir Ies moyens d'action qu'il sollicitaiL, 
le hruit adroitement invenle el repandu que l\lilon complolail 
contre lui, rcd11isi1·cnt Ies <lernicres resistances du senat, qui, 
bcaucoup par surprise, un peu pai' inlimidation, accepta Ies 
lois d'ex~eplion. 

Le proces. - Sans retard, Pornpce fit convoquer Ies 
comices pour nommcr Ic qu:-es ·tor cxtraordinaire. Cc ful 
L. Domitius Ahenoharbus, ancien consul. Une triple accusalion 
fnL lancee contre lllilon : 

l• pour violences (de vi); 
2• pour corruplions electorales (de am bitu): 
3• pour associaLions illicites en vue de brigues (de sodaiiri1s). 
lllilon etait assigne a comparaitre le !1 anii pour rPpondre 

a la premiere accusation. Celle journee ful consacrce il. 
divers ·actes preliminaires el notamment a l'interrogatoire des 
esclaves mis a la queslion. 

Les 5, 6 el 7 avril furent rcservcs a l'audilion des temoins. 
Enfin, le 8 avril, eul lieu le tira0 ~ au. sort des jt1 rcs : aprcs Ies 
r1•cusations, ii en resta cinquante el un. Aussilot le jury con­
;tilue, on passa aux plaidoieries. 

L'accusalion etait soutenue par Ies deux Appius Clodius, 
neveux de la victime; la defense etait presenlee par Ciccron 
seul. 

t. V. Cicerou, pro lllilone, 13 el 1!.. 
2, Id., ibid,, &, 14, 
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II !aul reconnailre que, si, iL nos yeux, la cause de 1\lilon 
clail mauvaise, elle n'avail pas non plus de scrieuses chances 
de succes. A part l'appui fidele el cclairc de Ciccron, Milon 
elait bien abandonne; ii avail contre lui un parli pubsant, 
celui de Clodius, des accusaleurs inlcgres qu'avait rcvolles 
son crime, enfin et surtout l'hoslilile sourde, mais inconlcs­
Lai,le de Pompee. hom111e absolu, aulorilaire, qui, saus doutc 
p:ir espril de juslice, petil-elre aussi par anlipalhie person­
nelle, souhailait eviJcmmcnt la condamnation de ce faclieux; 
l'ompee, qui avait Lout recen111.e;it n;pandu parmi Ies sena­
leurs le soupc;11n d'un complot ourdi pnr !llilon, el qui, le 
jour du jugemenl, se prcscnlail au Forum, entoure de gardes 
el de soldals en armes, commc s'il eut rcdoute quelque coup 
ele main des bandes conduiles jadis par l'accuse contre Ies 
!!ladiatenrs de Clodius. 

Ce dcploiement de forces ·musilc dans un proces encoura­
gea peul-elre Ies accusalcurs; mais ii gena Ciceron 1, d'ail­
leurs timide, el plus emu quc d'ordinnire en pr~sence de 
l'immcnse foule qui assislait aux Mbals : ţar nome loul 
entiere avail arrele i1on aclivitc quolidiennc, el Ies magasins 
memcs elaienl rermes comme pour une grande fete ou un 
speclacle rare. 

fiemis de son cmolion, Ciccron ne ful pas entieremenl 
mailre de lui pendant la fin de son plaieloyer; par instants 
mcme, ii eul peine ii se rai re ccouler. 

Toules Ies chances de rnlul abandonnaicnl Milon. Aussi, 
lorsqu'on passaaux voles n'cul-il pour lui, sur cinquanlc el un 
juri,s. que lrcize voix; Ies lrcnle-huil aulres le conelamnaient. 

lleslaient encore Ies deux dernii:res accusalions, de nmbitu 
et de sodaliciis. Elles forcnl jugi,cs quelques jours apri·s la 
premiere. !llilon ne voulul mcmc pas comparailre; nalurellc­
mrnt, ii rut ele nouveau condamn(~~-

Milon ă Maheille. Part qu'il prenl a la guerre civile 
entre Cesar et Pompee. Sa mort. - li s'exila sponlani,mrut 
iL Marscille, laissanl dcrril•rc lui ses crcancicrs parlag-cr scs 
bicns, d'ailleurs insurfitianls pour cteinelre ses dctlcs. Tout 

1. Pro l\filone, t. 
2. l'.-ur loules Ies circonstances <lu proces, nous posscdons un recit 

imporlanl, ecrii par le commrnlal,•nr CJ. Asconius Petlianus, qui vivait 
au 1" siecle <le nolre ere. Ou le trouvcra plus loin, page xxxv el suiv. 
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d'ahord, ii supporta patiemment son hannissement. Ciceron 
lui ayanl envoye son plaidoyer revu el corrige, Milon repon­
dit par ce mot plaisant : « Si tu avais parle de la sorle en 
presence des juges, je ne mangerais pas d'aussi bons bar­
beaux a l\larseille 1 ! » 

Toutefois, ce n'etait la peut-etre qu'un mol d'esprit, ou une 
raillerie amicale. Apres lant de luttes, Milon devait soullrir de 
sa vie calme de banni. Aussi„ qualre ans plus lard, quand 
eclata la guerre civile entre. Cesar el Pompec, s'empressa­
t-il de rcntrer en ltalie pour se meler aux combatlants; ii 
relrouva scs anciens gladiateurs, se remit a leur lele, el par­
courut le sud de la peninsule, soulevant contre Cesar Ies 
palres de la region de Thurii, excitant a la revolte Ies gcns 
chargcs de dettes, ouvrant les prisons aux esclaves punis, el, 
de ce ramassis d'hommes, formant une petite armee. 

II commandait en persoane le siege de Cosa, viile de Lu­
canie, dMendue par Ic prcteur Quintus Pedius, quand une 
picrre, tancee desmurs, l'atteignit mortellement (48 av. J .-C.) 2. 

Milon meurt donc commc ii a vecu, au milieu d'unc guerre 
civile. Doue d'un temperament passionne, anime parfois d'in­
tenlions cxcellenles, epris d'agitation, ambitieux, rancuni,·r 
jusqu'il l'assassinat, ii est, non moins que Clodius, r:e Lype de 
!'aventurier que l'on rencontre souvent dans l'histoire de 
l'ltalie : meneur de bandes, sans scrupules, agissant tantal 
pour son propre comple, lantot pour la cause d'un chef it 
qui ii s'est voue ou vendu; sernant l'or (au risque de ruiner 
ses amis) lorsqu'il ne peut ou n'ose employcr le poignard; 
capablc de servir Ies plus nobles desseins el de retablir la 
paix dans un Etat, - car l\lilon a d'ahord Lente sinccrement 
d'apaiser l~s lroubles fomenles par Clodius, - mais capable 
aussi de mcttre cel Etat a l'eu ct a saug pour assouvir 
ses haincs ou fairc lriompher ses ambitiuns; <.aractcre elrange, 
Lonr a tour sympathique ct odieux, genereux et criminel, que 
l'hisloire imparliale juge diflicilemcnt, ayant peine a discerner 
en un Lei homme ce 4ui est Ic plus grand, des intcntions 
passagcrcs qui onL fail li sauver un pays, ou des passions qui 
l'ont ensanglante. 

t. 00 yltp ă.•J -rot:z6-.::z, E'I -.:·~ M:zao-2),i~ -rpiykz, foO(Etv, dmp n 
-rotou-.:ov Cl7tE),E),ciyr.-ro (llion Cassius, li, ,ii,). 

2. Ccsar, De l,ello civili, 21-22; Dion Cassius, 42, 24-25. 
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LE PLAIDOYER DE CICERON 

Le discours primitif. - Au premier siccle de nolre ere, 
on pouvail encore lire le plaidoyer de Ciceron lei qu'il l'avait 
prononce le 8 avril 51. Quinlilien en fail mcnlion,1el ii en 
est egalemenl queslion dans !'argument d'Asconius 2 el dans 
Ies Scholia Bobiensia3 • 

Ce discours avait ele conserve soit par Ies slenographes 
ordinaires qui prenaienl des notes au cours des dcbals, soii 
par Ies soins de Tiron, l'afl'ranchi de Ciccron, qui recueillit, 
avec ses lellres, un cerlain nombre de plans el quelques 
passages enliers de ses discours. 

Ce plaidoy_er authentique ne passait point, aux yeux de ceux 
qui le connaissa.ienl au 1„ siecle, pour un chef-d'muvre e.ussi 
e.ccompli que le rero.it supposer la rede.clion refaite apres coup 
par Ciccron, el parvenue jusqu'a nous. C'etait, dit Quinlilien, 
c un pelit discours », omtiuncula; selon Ies Scholia Bo­
biensia, on y reconnaissa.it, a l'incoherence el a la negligence 
de l"ensemble, la trace de celle emolion qu'avaient inspirec 
a l'ore.tcur Ies prcparatirs el Ies deploiements de lroupcs 
cxiges pnr Pompec. 

Le discours retouche. - Tont difl'crenl est le plaido1er 
qui nous est parvenu. Dans le Brutus', Ciceron pnrail crili­
quer par la bouche d'un de ses inlerloculeurs l'hnbilude des 
oraleurs qui ecrivaient !curs discours non avant, mais apres 
le proces: plerreque enim scribuntur orationes habitre jam, 
non ut habeantur. li n'en est pas moins vrai que Clceron 
lui-meme suivait celle coulume; on reconnail la sa preoccu­
palion ele la gloire, el son desir de faire parvenir a la poslc­
ril~ des rouvres dignes d'admirntion. 

Son plaidoyer pour Milon ava.îl ele manque. C'etait une 

1. lnst. oral., IV, 3, 17. 
2. Argumentum, 31. 

3. Ed. d'Orel(i, p. 276. On appellc Scholia Bobiensia uri rec11eil da 
commenlaires lranscrils au 1v• ci au v• sicrie de nolre ere par des moines 
du celebre monaslere de llobbio, voisin de (ii,oes. 

4. Brutus, 24, 91. 
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raison de plus pour le recommencer, ct le travailler avec un 
soin parliculier. Aussi de celte relouche, poslerieure aux 
debats, resulta-t-il un des discours Ies plus parfails, au point 
de vue litleraire, et Ies plus habiles au point de vue judiciaire; 
en le lisant on comprend Ie mot de lllilon, cile plus haut: 
« Si tu avais parle de la sorle devant Ies juges, je ne man­
gcrais pas d'aussi bons barbeaux a l\larseille. » 

Comme Ie dit justemenl III. J. Marlha, ce discours est a la 
fois un chef-d'ceuvrc d'eloquence et un chef-d'ceuvre de mau­
vaise foi 1• Tous Ies critiques y ont admire l'adrcsse insinuante 
de l'exorde; la composilion savanle et simple de la narralion, 
qui, suivant le conseil donne ailleurs par Ciceron lui-mcme, 
d resume la cause et lout le plan de defense 2 »; la logique, du 
moins apparenle et seduisanle, de la confirmation; l'habilete 
de la· peroraison. L'expression ne merite pas moins d'eloges 
que la disposition: sobre, mesure, emu, energique, passionne, 
suppliant, le slyle prend, avec une merveilleuse souplesse 
tous Ies tons suivanl Ies circonstances. 
, lllais si l'oraleur - ou le rhetcur - est digne d'admiralion, 
!'avocat ne l'est pas moins. II· sait Lircr parti des nioindres 
faits, retourner conlre l'adversaire des accusalions qui n'etaient 
pas sans fondement, preter a l'assassin lui-meme le role, 
d'olTense, inleresser au crime. 

Les partisans de Clodius avaient rrpandu Ic bruit que lcur 
ami elait tombe dans un guel-apens; Ies accusateurs l'avaient 
declare neltement au tribunal. << Non, rcplique Ciceron; c'est 
lllilon qui a failli pcrir dans un guel-apens ! C'est Clodius qui 
a tendu Ies emb(1ches. » 

Cet argumenl, appuye de raisonncmcnls adroils, est d'un 
maitre de la chicane ; mais pcul-il ctre sincere de la part de 
Cic{•ron? L'avocat fcignait <•videmment d'ouhlier Ies dcclara­
tions failes par lllilon: « Si je rcnconlre Clodius, je le lucrai 
peut-elre ! " menaces qui dalaicnt, on l'a vu, de l'annce 57, 
et que Ciceron lui-m<·me faisait connailre a Alticus dans unc 
leltrc cerite en novembre. 

Or cel argument d'un piege lcndu par Clodius a l\lilon, 
est la base du plaiduyer el ri')sumc tout le systeme de la 

I. E<lit. classiqnc du pro Alilone, p. 37 (Paris, A. Colin, 1896). 
2. De int•entione, I,•~. 27. - Quinlilicn fail un clol?e complet <le 

celle narration (Inst. Oral., IV,~ 57 el suiv.). 
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defense; le reste du discours n'est qu'accessoire et oratoire, 
sans parailre loulcfois ni moins habile, ni plus vrai. 

Comment apprecier, par exemple, celle apologie de l'assas­
sinat: , Milon a tue Clodius, c'est vrai; mais en le tuant, ii a 
rendu service a l"Etat ! » !''i"est-ce pas oul,lier que, si, au debut 
de la lulle, l\lilon a en e!Tet servi la causc de 1'0rdre, dans la 
-;uite ii n'a pas ete moins que Clodius un ambitieux el un 
agitaleur? 

Mais, fidele a son devoir d'avocat, Ciceron va plus loin; ii 
pose en heros l'accuse; ii JTMJnlre en lui un ciloyen desinte­
resse, revant seulement le_ bonheur el le calme de la palrie; 
ii cherche â apitoyer Ies juges sur ce sauveur, envoye par 
Ies dieux, sur ce noble caractere, capable de su_pporter pa­
liemmcnl )'exil et Ies disgrâces, mais assure devant la juste 
posleriLc d"une gloire immortelle. 

En lisant une defcnse si enthousiaste, on est d'al,ord tenle 
d"absoudre Milon el d'applaudir a la mort de Clodius. Mais si 
l'on reOechil froidemenl sur Ies evenements, causes du proces, 
el sur Ies caraclcres des deux ennemis, on s'aperc;oit vile que 
Ciceron exagere Ies m1\riles de son client, el parfois aussi Ies 
torts de son adversaire; on se demande si l'orateur pouvait 
etre de bonne foi, et l'on en doute : mais on l'excuse, parce 
qu'il remplil son devoir d'avocat, el que, dans celle cause, 
ii defend, non pas un accusc quelconque, auquel, au fond. ii 
s'interesserait plus ou moins, mais un ami,- un ardent parti­
san,. celui qui jadis l'a fail rappeler de !'exil. 
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TRAVAUX SPECIAUX 

I• Pour Ies queslions d'hisloire el de droil dans le pr, 
Milone : eludes (vieillies) de C. W. EBERLING, Narratio de 
Tito Annio .Milone (Copenhague, lS'iO); - GENTILE, Clodio 
e Cicerone (Milan 1876); - C. L. Fao1EL, Bemerkungen w 
Ciceros Rede fi.ir T. Annius Milo; i.iber den Zweck der Reise 
des Milo nach Lanuvium (Jahrbiicher fiir klass. Philologie, 
1885) ;- LAcoua--GnET, de P. Clodio Pulrhro tribuno plebis 
(Paris, 1888, These); - et l'ouvrage general de A. Bouche­
Leclerc, Manuel des institutions romaines (Paris, 1886, 
llachelle). 

2• Pour Ies questions de texte : S. RAu, Varire lectiones, ad 
Ciceronis orationes (Leyde, 1834-1842); - C. L. LANGE, 
observationes ad Ciceronis oration,•,n Milonianam, I et II 
(Giessen 1864-1865); - ctudes de C. CLARK dans Ies Anecdota 
Oxoniensia (Oxford, 1892). 

3• Pour Ies queslions litlcraires : H. MEUSBERGER, Quatenus 
Cicero in oratio,,c pro Milone observaver1t prrecepta 
rhetorica (1882); - CAUSERET, Etude su,• la langue de la 
rhetorique et de la critique litteraire dans Ciceron (Paris, 

· 1886, Hachelte); - G. B01ss1ER, Ciceron et ses amis (Paris, 
Hachette, 1884). 

LES EDITIONS 

Parmi Ies lrcs nombreuses edilions du pro Milone, nous 
citerons seulemenl Ies principales. · 

XVI" siecle: D. LAIUIIN (l'• ed., Paris, 1565-1566; 2• edit., 
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Paris, 1572-1573) dans Ies OEuvres completes de Cic,;ron. -
F. FADRICIU~, edition isolPe du pro .Milone et du de Provinciis 
consularibus (Diisseldorf, 1569). 

xvnc siecle : GnuTER (Hambourg, 1618). - J. G. GR.EVIUS 
(Amsterdam, 1684-1699). 

xvm• siecle : C. A. HEUMAXN (Hambourg, 1733). 
xix• siecle : 
l• Avec Ies OEuvres completes: J. C. Orelli, l•• ed., Leipzig, 

1826; 2• ed., revue par BAITER ET IIALM, Zurich, 1845-1862. -
C. F. \V. MULLER, dans la Bibliotheca Teubneriana Leipzia-
1884-1886. ' 

0 

2° Edilions parliculieres da pro !tlilone: G. GARATONI (Bolo­
gne, 1817). - A. l'EYRON (Slullgard, 1824). - K. HALM el 
G. LAUBMANN (Berlin, 1885). - ANTOINE-(Paris, Garnier, 1891). 
- fi. NoVAK (Prague, 1892). - F. flICHTER et A. EnEllHARD 
(!1• ed., Leipzig, 1892). - J S. REio (Cambridge 1894). -
II. NoHL (Leipzig, 1894). - A. C. CLARK (Oxforl 1895). -
J. J\JARTHA (Paris, A. Colin, 1896). - J. et A. 'wAGENER 
3• edilion, revue par 1\1. P. T::oMAs (llruxelles, Societe helge; 
1898). 

LES MANUSCRITS 

Le~ principaux mss du pro .Milone parvenus jusqu'a nous 
sont Ies suivants : . 

1° Le palimpsestus Taurinem;is, P (m• ou 1v• sicclc) Lrouve 
vers 1823 par Peyron a la hil,liotheque de Turin. Ce palimp­
seste est recouvcrl par un Lexle de saint Auguslin; malheu­
reusemenl ii est incomplel. 

2° Un groupe de mss allemands : le codex Tegernseensis, 
T (x1• siecle), actuellemenl il. l\lunich (n• 18787), considere par 
llalm comme perdu, retrouve par Baiter; - le codex Erfur­
tensis, E (xu• ~iccle), aujourd'hui a Berlin (11° 252); Freund en 
a public un fac-simile (Breslau, 1838); - le codex 1/arleianus, 
2682, li (x1° siccle), au Brilish l\luseum. Examine legcrement 
par Grrevius el Gronove, ii a ele recemment etudic par 
A. C. Clark, qui en a public une collation dans Ies Anecdota 
Oxoniensia (classical series, part VII) en 18!12, el s'en est 
conslamment servi (avec quelque exageralion) pour ctablir le 
lexle de sa recente c'~dilion (1895). 

A ces lrois mss allemands on peul ajouler le code;c Wt:r-
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densis, W, aujourd'hui perdu, mais collalionne en 1569 par 
F. Fabricius. 

3° Un assez grand nombre de mss inferieurs, la plupar•. 
d'origine ilalienne: 13 mss de la bibliotheque Vaticane; rode;t 
Barberinus, B (xm• siecle), rccemment collationnc par Nohl; 
cudex Salisburgensis, ~ (xv• siecle)·, actuellement a Munich 
(n• 15 73 11), lres apprecie par nichter; mss d'Oxford, dont la 
Clarendon press a public en 1783 une mauvaise collalion; 
enfin divers mss du British Museum. 
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NOTES CRITIQUES 1 

Nous indiquons seulemenl Ies passages ou nous adoplons 
un aulre texte que C. F. W. l\lliller (cdilion publice dans !a 
bibliotheca Teubneriana); nous ajoulons en ilalique enlre 
parenlhcses ·te l~xle de Muller : 

6. ul, quia mors, Clark d'aprcs li (ut, si mors). - Sin 
illius, EH (Sed si illius). - nobis sallem, IIT (saltem nobis). 
- \J. propinquusejus, Carlaull(propinquus ejus imperatoris). 
- 11. non hominem, Bailer (non modo hominem). -inlerfici 
jure posse, Ell (.iure interfiri posse). ~ 12. non qure senliret, 
li (non quod sentiret). - Jli. Salurnini eliamsi, Bailer (Sa­
turnini [non] elianisi). - 16. non ingemuil, II (non gemui/). 
- 24. in proximum. Eb~rhard (in annum ]Jroximum). - 31. 
jam SII'pe, T c/eleriores (s::epeJ. - 32. nihil facere posset, T 
deteriores (facere nihil posset). -3:1. Exhibe, exhibc, qu~so, 
Sex. Clodi. librarium, E; Nohl (I::xhibe, qu::eso, Sex. Glodi, 
exhibe librarium). - Palladium susluh~se, T (Palladium 
extulisse). - semiuslulatum, T (semustilatum). - certe 
non debeo, mss (Aprcs ces mols, l\!Liller ajoulc une dizaine de 
lignes, resumant une lacune, d'aprcs Viclorinus, p. 2116, 7). -
34. Audislis, judices. P~yron, Baiter (Vidisti.~, judices). -
37. islam Yiam Appiam, TE (islam Appiam). - 39. omnia 
lum denique, mss (omnium denique). - 40. Tum se Milo, 
TEII (Tamen se Milo). - 41. in sepla irrupisset, S11 (in 
srepta ruisset). - 42. qure obscure, li (obscure qure). -
43. llunc igilur diem, H (Hunc diem iyitur). - cum _se illc, 
llalm (quia se ipse). - 46. qui sci'rf, detel'iores (qui id srire). 
- scirc possel, Lambin (Muller ajoute (omnes scilicet Lanu­
oini]): - lnlerarnnanus, TEII (lnteramnas). - 47. qui Clo­
dium, mss ([ii] qui Clodium). - 48. teslamenlum Cyri simul, 

I. Je liens ii etprimcr iri ma rcronnaiosance a M. Louis Du,·au, qui a 
bien mulu revoir celle c.Jilion el m·a suggere nombre d'uliles remar­
ques lnnl pour retablisaementdu t,•,ll•, 4•1e pour Ic c :mmc_ntaire e1plicalif, 
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densis, W, aujourd'hui prrclu, mais collalionne en 166() par 
F. Fabricius. 

3° Un assez grand nombre de mss inferieurs, la plupar•. 
d'originc ilalicnnc : 13 mss ele la bibliotheque Vaticanc: rnde:i 
Barberimis, B (xm• siecle), reccmmcnl collalionne par 1\'ohl; 
cudex Salisburgensis, ~ (xv• sieclc)·, aclucllement a lllunich 
(n• 15 734), lres apprecie par flichler; mss d'Oxford, ciont la 
Clarcndon prcss a publi,\ en 1783 une mau vai se collalion; 
enfin divers mss clu British Jl/useum. 

https://biblioteca-digitala.ro



XXX NOTES CRITIQUES. 

EII (testamentum simul). - 49. Quid adrercbal cau~am, mss 
~Ecquid afferehat). - nihil erat, H (erat nihil). - noclu 
acccssurum. SH (noele accessurum). - 50. lum neque, ETIi 
(cum neque). - 51. Alque, mss(Atqui). - ad se in Albanum, II 
(ar/A lbanwn). -52. prredicalam, mss (prredictam). - 53. ver­
sahalur, Aulu Gelle, I, 16, 5; Macrobe, I, 5, 5. (versabantur). -
54. mali nihil cogilarel, H (nihil cogitare/ mali). - Mora <>l 
lergiversalio, llladvig (Morre [el] /ergivers,1/iones). - 56. Sem­
per isle, L. Duvau (Semper ilir). - 59. dominum (nisi de 
incestu ul fuit în Clodium) Nohl; Miiller : dominum nisi de 
inres/u (ul {uit in Gladium. - 63. irato a,c perdito, mss 
(irata ac 71errito). - 66. pro Iola re publica, SH (to/a re p11-
blira). - 67. cum tamen, mss (Verum tame11). - Miloni, Nohl 
(Milo). -audire, mss(exaudire). - luas, inquam, Nohl ([tHas] 
tuas, inquam). - 69. Vides, EII (Vide). -aliquo <commonilus) 
communium, L. llavel. - 71. animadvertere, Nohl (ltnimwn 
advertei·e). - 74. harenam, SII (armr1). - Aponio, SEH (Api­
nio). - 76. usu jam, H (.iam usu). - 77. maneal, L. llavcl; la 
clausule metrique in civitate mllnerct est inacceptable: du 
resle, dans Ies rnss, in civitate se trouve reportc lanlot avant 
mancrct (T), tantot avanl Jeges (li), tanlol apres leges (E) (~liil­
ler, in civitate maneret). - 78. igitur est, SII (est igitur). -
libenlius, Nohl (lubentius). - 82. fnlura esset nostra g-loria, 
H (nostm futura e~set glo,·ia). - (Jua• mulier interficere ... 
civem non auderet, Nohl (Qnre mulier ... civem inter(zcere non 
auderet). - 83. Fortuna, Clark (f"ortunr1). - 84. molu lamquc 
prmclaro, P. Monet d'apres la prose m<"•trique (Ies rnss hrsilent: 
H tanto naturre tam„ue 71r;ec/aro »iotu: TE tanto nalurre 
tam prreclrlro molu). Cfrde Dirin. 2,'2\1: re1·um nattt1•r1 tanta 
tamque prreclara (tam pr<Ecla1·0 mutu). - 85. vcslrm lum 
religiones, H (vestrre tum ir:e. vestrre religiones). - Laliari, 
TH (latiaris). - 88. polerat obslare, TEH (obstarc 110/erat). 
- 89. fecisset suos (suos ferisset). - 90. duce, llladvig (Sex. 
Clodio duce). - quid lucltwsius ., Vidimus, llleyer (quid luc­
tuosius v·:dimus). - ausurus, H (ausus). - !l2. servari cupi­
mus, SH (servare cupimus). - 96. vocem sibi, EH (si/,i vo­
cem). - hiec arma, EH (hrec). - 9'.J. oblivio, mss (oblivio mei). 
-101. Sit hic, S 2 (Sed hic). - locus ullus in lerris, SEII (locus 
in terris ullus). - 102. omnih•,~ ţrenlibus. A quibus non po­
Luisse? Sll (gentibus ·•• non puluissc :'). - 105. legil, E (cli:1it). 
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ANA1 YSE DU DISCO URS 1 

Exorde 2 (1-6). - Les juges pourraient etre emus par le. 
deplacement des forccs qu'ils onl sous Ies Jeux : cn rcalitc, 
ces mesures, loin de menacer Milon, protegenl sa defense. 
D'ailleurs tout le public est pour !llilon, sauf Ies gens de sac 
el de corde nourris de rapines par Clodius. 

Ciccron, silr de l'imparlia;ile des juges, cherchera a leur 
prouver que Clodius a attire !llilon dans un guel-apens, el que 

· ce dernier se lrouvait dans le cas de legitime-dMense. 
Refutation preliminaire 3 (7-23). - Auparavant, Ciccron 

croit devoir prot{~ger son client contre quelques objections 
mah·cillanlcs el injustes : 

Milon avoue qu'il a tuc Clodius, dira-t-on; par la mcme ii 
est condamnr.. - Non; dans cerlains cas !'homicide n'est pas 
un crime : la legende, l"liistuire, la fable, la loi naturelle 
el la loi ecrile allcslent que pa1-fois on a Ic droit de tuer 
(7 - 11). 

!llais un senatu~-consulle n'a-t-il pas declare que le meurlre 
de la via Appia avait ele c0mmis contra rem publicam? -
Le senat a seulemenl voulu, par la, montrer que Ies violcnces 
de ce genre sont conlraireg a l'ordre : ce senatus-consulle 
ne vise pas plus Milon que loul auire ciloycn (12-14). 

l.e8 lois de Pompce ne sonl-ellcs pas d'avance la condamnalion 
de Milon'l - Nullcmenl. Celle juridiclion cxceplionnclle clail 

I. Noug indiquons en notes, d'opres l'ounag-e de III. Causerel sur la 
lauguc de la rhttorique et de la c. ·îtique lilleraire chez Ciccron (Paris, 
llachellc), Ies lermes de rhctorique consacres par Ies anciens aux dilTe-
renles clivisions du <liscours. • 

2. Ea::ordittm. Cel exordc est du genre insinuant (insinuatio). 
V. Quinl., IV. I, 1,2. 

~- Pr1Bjudicia. 
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exigce par Ies circonslances; ioin d'y voir une mesure hostii a 
a :Milon, Ciceron y lrouve au conlraire la preuve de l'impar­
tialile de Pompce. N'a-l-il pas en effel choisi Ies jures parmi 
Loul ce que Rome compte de plus honoraule? Quanl au prcsi­
denl, L. Domitius, quel aulre offrirail plus de garanlies par 
son integrilc el son palriolisme? ( 1:i-22.) 

Narration 1 (23-31). - Clodius, craignant de voir Milon 
parvenir au consulat, intriguait contre lui et le mena«;ait de 
mort. Les deux ennemis se renconlrent. Clo<lius est tue par 
Ies esclaves de l\lilon, sans que celui-ci l'ait ordonnc, ni meme 
su. Clodius a ele l'agresseur; J\lilon s'est dcfendu. 

Premiere partie de la confirmation 2 (32-71).- 1°) PRo­
BAmun:s3 (32-44) : La mort de J\lilon scrvait Ies intcrets de 
Clodius; celle de Clodius n'avait pour lllilon aucun avanlage. 
J\lilon n'cprouvait pour Clodius que la haine commune ă. tous 
Ies bons ciloyens contre un scelerat; Clodius, au contrai re, 
avait une haine personnelle contre ~lilon, son accusateur ct le 
defenseur de Ciceron (32-35). 

Antccedents des deux rivatt.x• : La vie de Clodius n'a el{• 
qu'une serie de violences; J\lilon n'ajamais cu recours a ic1 
force qu'apres avoir Lout mis en oouue pour fairc rcussir le 
droil. 

D'ailleurs, en plusicurs circonslanccs, ·Milon aurail pu so 
vcnger de Ck>dius. et le· faire pcrir aux applaudissements de 
lous Ies honnetes ciloyens; aurait-il donc allendu le jour ou 
ce crime, non seulement lui serail inulile, mais nuirait memo 
a ~a popularilc? (36-44). 

2•) 'CIRCONSTANCES 5 (45-61). 
Circonstances de lemps 6 : Clodius avait annoncc pour le 

1. ,Varratio. Dans Io de lnventione, t, I 9, Ciceron distinguc trois 
sorles de narralions: celle qui rcnfcrme cn elle-memc toute la cause (in 
qua ipsa causa el omnis ratio controversilll conli11etur); - celle qui 
contienl une digression ou une ampli{i.cation; - celle qui, etrangere 
aux proces civils, a pour seul hui de plaire (deteclatio,iis causa). -
Nous arnns ici un exemple du premier genre. 

2. Tractatio. 
3. Probabile ex causa. 
4. Probabil~ ex vita. 
5. Signa, argumenta. (V. Causercl, ouv. cite, p. 66.) 
6. Tcmpus. · 
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ANALYSE DU DISCOURS. xxxm 
jour m~me de la rcncontre sur la via Appia, la mort de Milon; 
ii connaissait le jour ou son rival devait quiller Rome; au con­
trai re ~lilon ignorait la date du retour de Clodius. - D'ailleurs, 
Clodius n'avail aucun motir pour revenir a Rome ce jour-la. 
Admellons enlln que l\lilon efit premedite l'assassinat de Clo­
dius : ii l'aurail guelte la· nuit dans quelq1:1e endroit desert 
(45-52). 

Circonslances de lieu 1 : Le te'train etait favorable a Clodius, 
mauvais pour ~lilon (53). 

illoyens d'aclion des deux adversaires'il : Le costume et 
l 'equipage de chacun d'eux prouve netlemenl que Clodius-seul 
arnit premcclile une attaque. Si Clodius a eu le dessous, c'est 
un hasard (54-57). 

Objection• : Milon, dira-t-on, a prouve sa joie en alfran­
chissant, aprcs le meurtre, Ies esclaves qui l'avaient commis. 
Cel argument, rcplique Ciccron, ne prouve rien : l\lilon dernit 
une telle preuve de reconnaissance a ceux qui lui arnient sauvc 
la vie. Quant aux esclaves de Clodius, vendus aux accusateurs, 
ils ne ~auraient mcriler la confiance des jurcs (57-60). 

Conduite de Milon apres le meurlret : son attilude calme, 
el memr. son retour a Rome prouvent son innocence (61-63). 

J?epo1ue ,_i diverses accusrtlions repandues dans la foufe 5• 

011 a dit qu" l\lilon preparait un coup de main; que Pompce 
meme e!ait menacc. - Peut-elre, repond Ciccron, Pompce 
a-t-il trop (~coulc ces rumeurs; ii sait pourtant bien que Milon 
a etc el demeure un de ses chauds partisans. Dans l'avenir; 
Pompce regretlerait un ami si d{~vouc'~. Ce dernier argument 
est prcsente sous forme d'apo~trophe (64 - 71). 

Seconda partie de la confirmation 6 (72-92). - En au-

t. Lor,us. 
2. F11c1tlt11tes. 
3. Lncu• cnmmunis contra qurestioncs (tn parlie d" l'"pprobatio). 
'•· Consccutio. 
,. f.n,·11s communis contra rumores (2" parlie ele l'nppro/Jatio). 
6. /'a,·s arlsumptiva vei extra ca11s11m (~omparalio). "On rlil que 

la cause csl rmprunlec (ad.,umptiva) lorsque la tlcfense, ne pouvanl ricn 
arguer du fail _lui memc, s'appuie, pour le juslilier, sur des consitlcra­
Lions prises hors ,lu sujel.. .. La queslion adsumpliva (co11slitulio) ren­
forme clle-meme quatre parties : co11ccssio (on avoue le crime); -
relalio crimini• (an reporlc la raule sur un auire); - remotio criminis 

CICKRON, PRO MII.ONB. 
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mettant que Milon ait volonlairement tue Clodius, tout justi­
tierait sa conduite. 

Enumeration des crimes de Clodius sous forme de proso­
popee; son passe faisait prevoir un avenir non moins trouble. 
Sa mort est donc pour Rome une delivrance (72-79). 

Milon meriterait une recompense; cependant, en citoyen 
devoue, ii se contente des temoignages de sa con·science, el 
ne demande rien, sinon qu'on ne l'exile point (80-82). 

D'ailleurs, ce n'est pas Milon que Ies Romains doivent remer­
cier : ce sont Ies dieux eux-memes, qui ont dirige le bras de 
I'accuse, et qui seuls pouvaient aneantir Ies complots de Clo­
dius et de son parti (82-92). 

Peroraison 1 (92-105). - Milon n'a point voulu s'abaisser 
a supplier Ies juges; celte fermele n'est-elle pas ancore admi­
rable, apres tant de services rendus a l'Etat? (92 - 98.) 

Ciceron implore donc Ies juges en son propre nom. C'est 
lui-meme qu'ils frapperaient en condamnant Milon (98-104). 

Mais ils ne refuseront pas un tombeau sur la terre natale, 
A un cito yen qui a consacre sa vie au bien de Rome; et Pompee 
Iui-meme sera beureux de voir absoudre Milon (104-105). 

(on detourne de soi la culpabilite); - comparatio (alternative), quand 
on affirme que, pour accomplir une action jusle ou utile, on a dil com­
mettre !'acte qui est reprocbe. • (Causeret, ouv. cite, p. 71-75.) Ciceron 
emploie ici le procede de la comparatio (appclee aussi compensatio). 

I. Epilogu&. Suivant l'usage auquel Ciceron fait Iui-meme allusion 
clans Ies Partitiones oratorim (15, 52), el dans Io de lnventione (1, 53), 
la peroraison se divise en deux parlics principales : la recapilulalion 
(enumeratio), resumant le disconrs (el la vie politiquc de lllilon), el 
l'amptificatio, du genre palhelique, comprenant une indignatio el 
une conquestio (celte derniere, appelee aussi commiseratio, forme !'ele­
ment le plus import~µt <le celte peroraison), V. Ca~sereţ, oiw. cile, 
p. 113-11~. 
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-M. TULLI CICERONIS 

PRO T. ANNIO MILO NE 
ORATIO AD JUDICES 

EX COMMENTARIIS Q. ASCONI PEDIANI 1 

1. Hanc oral'ionem dixit Cn. Pompeio IIl cos. a. d. VI k 
April. [a. u c. 702]. Quod judicium cum ageretur, exercitum 
in foro el in omnibus templis, quai circum forum sunt, collo­
catum a Cn. Pompeio fuisse non lanlum ex hac oratione el 
annalihus, sed eliam ex libro apparet, qui Ciceronis nomine 
inscrihilur de optimo genere oralorum [c. 4 § 10]. 2. Argu­
menlum hoc est : T. Annius Milo el P. Plautius Hypsreus el 
Q. Melellus Scipio consulatum pelierunt non solum largilione 
palam profusa, seci etiam factionibus armatorum succincti. 
Miloni el Clodio summai eraqt inimicitire, quod el Milo Cice• 
ronis erat amicisslmus in reducendoque eo enixe operam tr. 
pi. dederat el P. Clodius resliluto quoque Ciceroni erai infeslis-­
simus ideoque summe sludebat llypsreo el Scipioni contra 
Milonem. Ac S1Bpc inter se Milo el Clodius cum suis factio­
nibus Romm depugnaverant, el erant uterque audacia pares, 
sed Milo pro melioribus parlibus elabat. Prlllterea in eundem 

l. Quintus Asconius Ped·ianus est un grammalrien latin de la fin du 
t" sieclc apres J.-C. li ecrivit des ouvrages, aujourd'hui perdus, sur 
Salluste el contre Ies detracteura de Virgile; mais ii eat aurtout cooou 
par ses Commentaires sur plusieurs discours de Cic6ron ( Verrine,, in 
Pisonem, pro Scauro, pro Cornelio, pro Milone). Le manuscrit de ces 
Commeotaires ful retrouve au. :u• si~cle par Le Pogge, i. l'abbaye de 
::laint-Gall. 
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annum consulatum !\lilo, Clodius prmluram petebat, quam 
dehilem fuluram consule lllilonc inlellegcbat. 3. Deinde cum 
diu !racla essent comilia consularia perficique ob eas ipsas per­
ditas candidalorum conlentiones non possent et ob id mense 
Januario nullidum neque consules neque prretores essenl 
trahcreturque dics eodem quo anlea modo, cum lllilo quam 
primum comilia confici vellel confiderelque '. cum bonorum 
sludiis, quod obsistebat Clodio, turn eliam populo propter 
e[usas largitiones impensasque ludorum screnicorum ac gla­
diatorii muneris maximas, in quas tria palrimonia eITudisse 
eum Cicero significat, compelilores ejus lrahere vellenl ideoque 
Pompeius, gener Scipionis, el T. lllunalius lri.bunus pi. referri 
ad senalum de patriciis convocandis, qui interregem prode­
rent, non essent passi, cum inierregem prodere stala res 
essel : a. d. XIII Kal. Febr. (acta elenim magis sequenda el 
ipsam orationem, qure actis congruil, puto quam Fenestellam, 
qui a. d. XIV Kal. Febr. lradil) !\lilo Lanuvium, ex quo eral mu­
nieipio et ubi Lum dictator, profeclus est ad flaminem proden­
dum poslera die. 4. Occurril ei circa horam nonam Clodius 
paulo ultra Bovillas rediens ab Aricia prope eum locum, in 
quo Bomc dere Sil,cellurn est. Eral aulem alloculus decuriones 
Aricinorum. Vehebalur Clodius equo. Servi XXX fere expediti, 
ul illo lempore mos eral iler racientibus, gladiis cincli seque­
banlur. Eranl cum Clodio prrelerea tres comites ejus, ex 
'.!llibus eques Romanus unus, C. Causinius Schola, duo de 
plebe noii homines, P. Pomponius et C. Clodius. lllilo rreda 
vcheoatnr cum uxore Fausta, filia L. Sullre diclatoris, el 
III. Fufio, familiare suo. 5. Sequebalur eos magnum servorum 
agmen, inter quos gladialores quoque erant, ex quibus duo 
noii, Eudamus el Birria. li in ullimo agmine tardius eunles 
cum servis P. Clodi rixam cornmiserunt. Ad quem tumnltum 
cum respexissel Clodius minitabundus, humerum ejus Birria 
rumµia trajecit. lnde cum oria essel pugna, plures llliloniani 
accurrerunt. Clodius vulneralus in tabernam proximam în 
Ilovillano delalus est. fi. !\lilo ul cognovit vulneralum Clodiurn, 
cum sibi periculosius illud etiam vivo eo futurum inlellegeret, 
occiso aulem magnum solacimn esset habiturus, etiamsi sub­
cunda essel pama, exlurbari laberna jussit. Fuit anlesigna­
nus servorum ejus III. Saufoius. Alque ila Clodius lalcns ex­
tractus est mullisque vulneribus confeclus. Cadavcr cjus in 
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via relictum, quia servi Clodi aut occisi rrant aul graviler 
saucii aul latehanl, Sex. Tedius senator, qui forte ex rure in 
urbem revertebalur, suslulil, et leclica sua Romam ferri jussil; 
ipse rursus eodem, unde erat egressus, se recepil. 7. Perlatum 
est corpus Clodi ante primam noclis boram, infimreque plebis 
el servorum maxima multitudo magno luclu corpus in atrio 
domus posilum circumsletil. Augebal autem facli invidiam 
uxor Clodi Fulvia, qure cum elîusa lamentatione vulnera cjus 
oslendebat. Major postera die luce prima multitudo ejusdem 
generis conOuxil, compluresque noti homines· elisi sunt, inter 
quos C. Vibienus senator. Erat domus Clodi ante paucos men­
ses empta de M. Scauro in Palalio. Eodem T. l\lunalius 
Plancus, fraier L. Planei oratoris, et Q. Pompeius Rufus 
Sullre dictatoris ex tilia nepos, tribuni pi. accurrerunt, eisqut 
bortantibus, vulgus imperilum corpus nudum ac lutatum, 
sicut in lecto eral positum, ul vulnera videri possent, in forum 
detulil el in rostris posuil. 8. lbi pro contione Plancus et Pom­
peius, qui competiloribus Milonis studebant, invidiam l\liloni 
feccrunl. Populus duce Sex. Clodio scriba corpus P. Clodi 
in curiam inlulil cremavitque subselliis' el tribunalibus ci 
mensi~ el codicibus lihrariorum; quo igne el ipsa quoquc 
curia Oagravil el item Porcia basilica, qure cral ci juncla 
ambusta est. Domus quoque M. Lepidi interregis (is enim 
magislratus curulis eral creatus) el absentis l\lilonis cadem 
illa Clodiana multitudo oppugnavit, sed inde sagillis repuJsa 
est. Turn fa~ces ex luco Libitinre raptos attulil ad domum 
Scipionis el llypsrei, deinde ad hortos Cn. Pqmpei clamitans 
eum modo consulem, modo diclatorem. 

9. lncendium curire majorem aliquanlo indignationem ciYi­
lalis moverat quam interfeclio Clodi. ltaque !\lilo, quem 

-opinio fueral ivisse în volunlarium exilium, invidia adversa­
riorum recrealus noele ea redierat Homam, qua incensa eral 
curia, pelebatque nihil deterrilus consulalum; aperte quoquc 
trilmlim în singulos milia assium dcderat. Contionem ei post 
aliquol ,li<'s dcdit l\l. Crelius lrihunus pi., atquc ipse etiam 
causam cjus egil ad populurn. Dicebanl utcrque l\liloni 11 
Clodio faclas cssc insi<lias. 

10. Fiebanl inlrrea alii ex aliis interreges, quia comilin 
consularia propter eosdem candidatorum tumullus el easdem 
manus armatas habcri non polerant. llacpc primo faclum 
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erat S. C., ul inlerrex el tribuni pi. el Cn. Pompeius, qui pro 
cos. ad urbem eral, viderent, ne quid detrimenti ros publica 
caperet, dilectus aulem Pompeius tota Italia haberet. Qui cum 
summa celeritate prresidium compamsset, poslulaverunt apud 
euro familiaro lllilonis, ilem Faustre uxoris ejus exhibendam 
duo adulescentuli, qui Appii Claudii ambo appellabantur, qui 
filii erant C. Claudi, qui fraier fuerat Clodi, el ob id illi pa­
trui sui mortem velut auctore fratre persequebantur. Easdem 
Fauslre el Milonis familias postulaverunt duo Valerii, Nepos el 
Leo, el L. llerenni_us Ilalbus. P. Clodi quoque familiam et 
comitum ejus postulavit eodem tempore Crelius, familiaJU 
Hypsrei el Q. Pompei postula vil.... 11. Adfuerunt llliloni 
Q. Hortensius, llf. Cicero, III. Marcellus, M. Calidius, III. Calo, 
Fauslus Suita. Verba pauca Q. Hortensius fecit dixitque libe­
ros esse eos, qui pro servis postularentur; nam post recen­
tem credem manu miserat eos Milo sub hoc titulo, quod capul 
suum ttlli essent. 12. Brec agebantur mense intercalari. 
Post diem tricesimum fere, quam erat Clodius occisus, Q. Me­
tellus Scipio în . senatu contra III. Catonem conquestus est 
de crede P. Clodi; ·falsum esse dixit, quod Milo sic se defen­
deret .... Clodium Aricinos decuriones alloqucndi gratia abis se 
profectum cum sex ac viginti servis; lllilonem subito post 
boram quartam senatu misso cum servis amplius CCC armatis 
obviam ei contendisse el supra Bovillas inopinantem in itinere 
aggressum; ibi P. Clodium tribus vulneribus acceptis Bovillas 
perlatum; tabernam, in quam perfugerat, expugnatam a 
Milone; semianimem Clodium cxtractum ... in via Appia occi­
sum esse, anulumque ejus ei morienti extractum; deinde 
lllilonem, cum sciret in Albano ali parvulum filium Clodi, 
venisse ad villam, el cum pucr ante subtractus csset, ex 
servo Ilalicore qurestionem ila habuissc, ul emu articulatim 
consecarent; vilicum el duos prreterea servos jugulasse; ex 
servis Clodi, qui dominum defcnderint, undecim csse inter­
fectos, Milonis duos soios saucios factos esse; ob qure lllilo­
nem postero die duodccim servos, qui maxime operam navas­
senl, manu misisse populoque tributim singula milia reris ad 
defendendos de se rumores dcdisse. 13. Milo misisse ad Cn. 
Pompeium diccbatur, qui llypsreo summe studebat, quod 
fueral ejus quaistor, dcsistere se petitione consulatus, si ita 
ei viJcrctur. Pompeium respondisse nemini se neque petendi 
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neque desistendi auctorem esse neque populi fiornani potes­
talem aut consilio aut senlentia inlerpellaturum. Oeinde per 
C. Lw:ilium, qui propter M. Ciceronis familiaritalern amicus 
erat Miloni, egisse quoque dicebalur, _ne se de hac re consu­
lendo invidia onerarel. · 

14. Inter hrec cum crebresceret rumor Cn. Pompeium 
crcari dictalorem oporlere neque aliler mala civitalis sedari 
posse, visum est oplimatibus tulius esse eurn consulem sine 
collega creari, el cum tractata ea res esset in senatu, facto 
in M. Bibuli sentenliam S. C. Pornpeius ah interrege Serv. 
Sulpicio V Kal. Mart. mense intercalario consul creatus est 
slatimque consulatum iniit. 15. Deinde post diem tertium 
de legibus novis ferendis rellulit; duas ex S. C. promulgavit, 
alteram de vi, qua nominatim Cll'dem in Appia via factarq el 
incendium curire el domum 1\1. Lepidi inlerregis oppugnatam 
comprehendit, alteram de ambitu pama graviore el forma 
judiciorum breviore. LLraque enim lex prius testes dari, 
deinde uno die atque eodem el ah accusatore el a reo pero­
rari jubebat, ita ul dure horre accusatori, tres reo darentur. 
16. His legi bus obsistere M. Crelius tr. pi. studiosissimus 
Milonis conatus est, quod el privilegium diceret in l\liloncm 
ferri et judicia prrecipitari. El cum pertinacius lcgem Crelius 
viluperaret, eo processil irre Pompcius, ul dicerel, si coactus 
essi,l, se, armis rem publicam defcnsurum. Timehal autem 
Pompeius Miloncm seu Limere se simulabat; plerumque non 
domi sure, sed in hortis manebat, idque ipsum in superio­
ribus, circa quos etiam magna manus mililum excubabat. 
Senalum quoque seme! repcnle dimiseral Pompeius, quod 
dicerel limere se advenlum Milonis. 17. Dein proximo senatu 
P. Cornificius ferrum Milonem intra lunicam habere ad femur 
alligatum dixerat; postulaveral, ul femur nudarel; el ille 
sine mora lunicam levarat. Turn M. Cicero exclamaveral 
omnia illi similia crimina esse, qum in Milonem dicerenlur 
alia. 

18. Deindc T. Munalius Plancus tribunus pi. produxeral 
in conlionem l'tl. ..Emilium Philemoncm, nolum hominem, 
libcrlum M. Lepidi. Is se dicehal parilerque secum qualluor 
liberos homincs iter facientes supervenisse, cum Clodius occi­
derctur, el ob id cum proclamassenl, abreplos el per duos 
meni1es in villa Milonis prieciusos fuisse; eaquc res seu ver~ 
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seu falsa magnam invidiam Miloni conlraxerat. 19. llemque 
Jllunatius et Pompeius tribuni pi. in roslra produxerant trium­
virum capitalem eumque inlerrogaverant, an Galatarn, Jllilo­
nis servum. ca-<les faciei;tlem deprehendisset. Ilie dormienlem 
in taberna, pro fugitivo prehensum et ad se perduclurn esse 
responderat. D'enuntiaverant tamen Lriumviro, ne servum 
rernitteret. Sed postera die Crelius tribunus pi. el Q. Mani­
lius Cumanus collega ejus ereptum e domo triumviri servum 
~liloni reddiderant. Uree, elsi nullam de his crirninibus men­
tionem fecit Cicero, lamen, quia ita compercram, putavi 
exponenda. 20. Inter primos el Q. Pompeius el C. Salluslius 
el T. J\lnnalius Plancus tribuni pi. inimicissimas contiones de 
J\lilone habebant, invidiosas etiarn de Cicerone, quod J\lilonem 
lanlo studio defenderet, eratque maxima pars multitudinis 
infensa non solum l\liloni, sed etiam propter invisum palro­
cinium Ciceroni. 21. Postea Pompeius el Sallustius in sus­
picione fuerunt redisse in graliam cum l\lilone ac Cicerone. 
Plancus aulem infeslissime perslilil alque in Ciceronem 
quoque mullitudinem insligavit, Pompcio aulem suspeclum 
fadebal l\lilonem ad perniciem ejus comparari vim vocife-

- ratus; Pompeiusque ob ea srepius querebalur sibi quo'lue 
fieri insidias, el id palam, ac majore manu se armabat. 
22. Diclurum quoque diem Ciceroni Plancus ostenderat, 
postea aulem Q. Pompeius idem minitalus erat. Tanta lall\eD 
conslanLia ac fides fuit Ciceronis, ul non populi a se aliena­
tione, non Cn. Pompei suspicionibus, non periculo futurum, 
ul sibi dies ad populum dicerelur, non armis, qure palam in 
lllilonem sumpla erant, delerreri potueril a defensione ejus, 
cum possel omne periculum suum el olTensionem inirnicre 
sihi mulliludinis declinare, redimere aulem Cn. Pompei a11i-
;:1um, si paulum ex studio defensionis remisisset. _ 

23. Perlata deinde lege Pompeia, in qua id quoque scrip­
tum erat, ul quresilor sulTragio populi ex iis, ,qui consules 
fuerant, crearetur, statim cornitia habila, creatusque erat 
L. Domitius Ahenobarhus quresitor. Album quoque judicum, 
'lui de ea re judicarent, Pompeius tale proposuit, ul num­
quam neque clariores viros neque sancliores proposilos esse 
constaret. 24. Post quod slatim nova lege J\lilo poslulalus 
est a duobus Appiis Claudiis adulcscentibus isdem, a quibus 
.i.ritea familia ejus fuerat poslulata, itemque de ambilu ab 
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isdem Appiis, rl pr.rterca de vi a Q. Palnlcio el I.. Cornilicio, 
de sodaliciis a r. Fuh·io Ncrato. Postulalus aulem eral el de 
sodaliciis el de ambilu ea spc, quod primum judicium de vi 
fulurum apparehat, quo cum damnatum iri confidehant nec 
postea re•ponsurum. 

25. Divinalio de amhitu accusatorum facla est quresilore 
A. Torquato, alque amho qmesilores, Torqualus et Domilius, 
prid. Non. April. reum adesse jusserunt. Quo die Milo ad 
Domili tribunal venii, ad Torquati amiros misit; ibi postu­
lante pro eo M. Marcello ohlinuit, ne prius causam de amhilt1 
dicerel, quam de vi judicium esset perfectum. Apud Domi­
lium aulem quresilorem major Appius postulavil a l\lilone 
servos exhiberi numero IV el L, et cum ille negarei eos, qui 
nominabanlur, in sua poteslale esse, Domilius ex senknlia 
judicum pronunliavit, ul ex.servorum suorum numero accu,a­
tor, quol vellet, ederet. 26. Cilati deinde lesles secundum 
legem, qure, ut supra diximus, juhehal, ul, priusquam causa 
agerelur, testes per lriduum audirenlur, dicta eorum judic,'s 
confirmarent, quarta die adesse omnes in diem poslerum 
juberenlur ac corarn accusatore ac reo pilre, in quihus 
nomina judicum inscripla essent, requarenlur; dein rursus 
poslera die sortitio judicum fieret unius el LXXX; qui nume­
rus cum sorle ohtigisset, ipsi prolinus sessum irent; turn ad 
dicendum accusalor duas horas, reus tres haberel, rC'sque 
eodem die illo judicarelur, prius autem quam senlenlire fer­
rentur, quinos ex singulis ordinihus accusalor, Lolidem reus 
reiceret, ila ul numerus judicum rclinquerelur, qui scnlenlias 
ferrent, quinquaginla el unus. 

27. Primo die dalus erai in Miloncm lestis C. Causinius 
Schola, qui se cum P. Clodio fuisse, cum is occisus esscl, 
dixit, alrocitatemque rei facl!e quam maxime poluil 1111xil. 
Quem cum inlerrogare M. Marcellus cmpisset, lanlo tumutlu 
Clodianro mulliludinis circumslantis exlerrilus est, ul vim 
ullimam timens ·in tribunal a Domilio reciperelur. Quam oh 
causam Marcellus el ipse Milo a Domitio pra sidium implo­
raverunl. Sedebal eo lempore Cn. Pompeius ad rerarium 
perlurbalusque eral eodem illo clamore ilaque Domitio pro­
misit se postero die cum prresidio descensurum, idque fecil. 
28. Qua re tcrriti Clodiani silenlio verba testium per biduum 
audiri passi sunt. lnterrogaverunl eos M. Cicero el M. Mar-
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cellus ct '.',lilo ipse. l\lulli ex iis, qui Bovillis habitabant,. 
leslimonium dixerunt de iis, qure ibi facla erant, cauponem 
occisum, labernam expugnalam, corpus Glodi in publicum 
cxtraclum esse. Virgine~ quoque Albanm dixerunt mulierem 
ignotam venisse ad se, qum l\lilonis mandato votum solveret, 
quod Clodius occisus esset. Ullimm teslimonium dixerunt 
Sempronia, Tudilani filia, socrus P.. Clodi, et ux.or Fulvia et 
fle lu suo magno pere eos, qui astilerant, commoverunt. 
Dimisso circa horam decimam judicio T. Munatius pro con­
Lione populum adhortalus est, ul postero die frequens adesset 
el clabi Milonem non paterelur, judiciumque et dolorem suum 
oslenderet eunlibus ad labellam ferendam. 29. Postero die, 
qui fuit judicii summus a. d. VI Id. Aprilis, clausre fuerunt 
tola urbe labernre, pr1esidia in foro et circa omnes fori 
adilus Pompeius disposuit, ipse pro mrario ut pridie consedit 
smplus dclecla manu mililum. Sortitio deinde judicum a 
primo die facla est; post !antum silentium toto foro fuit, 
quantum esse in aliquo foro posset. Turn inlra horam se­
cundam accusatores cceperunt dicere Appius major et 111. An­
tonius et P. Valerius Nepos. Usi sunt ex lege horis duabus. 

30. Respondit his unus 111. Cicero; et, cum quibusdam pla­
cuisset ita defendi crimen, inlerfici Clodium pro re publica 
luisse (quam formam M. Brulus secutus est in ea oralione, 
quam pro Milone composuit et edidit, quasi egisset), Ciceroni 
id non placuit, quasi, qui bono publico damnari, idem etiam 
occidi indemnatus posset. Itaque, cum insidias Milonem Clo­
~io fecisse posuissent accusatores, quia falsum id erat (nam 
forte illa rixa commissa fueral), Cicero apprehendit et contra 
Clcdium llliloni fecisse insidias dispulavit, eoque tota oralio 
ejus spectavit. Sed ita constitit, ul diximus, neutrius consilio 
pugnatum esse eo die, verum et forte occurrisse el ex rixa 
servorum ad credem perventum. Notum tamen erat utrumque 
mortem alteri srepe minatum ess&. et, sicut suspectum lllilo­
nem major quam Clodi familia fa~at, ila expeditior et para­
tior ad pugnam Clodianorum quam Milonis fuerat. 31. Cicero 
cum inciperet dicere, exceptus est acclamatione Clodianorum, 
qui se continere ne melu quidem circumstantium mililum 
poluerunt. ltaque non ea, qua solitus erat, constantia dixit. 
Manet autem illa qucique excepta ejus oratio. Scripsil vero 
hanc, quam legimus, ila perfecte, ut jure prima haberi possit. 
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Ici se place le commentaire d'Asconius sur plusieurs passagcs du dis­
cours. 

32. Peracla ulrimque causa singuli quinos accusalor el rcus 
senalores, totidem equites el lribunos rerarios rejecerunt, ila 
ul unus et L sententias tulerint. Senatores condemnaverunl 
XII, absolverunt H, equites condemnaverunl XIII, absolverunl 
.V, tribuni rerarii condcmnaverunt XIII, absolverunt III. 
Videbanlur non ignorasse judices inscio l\lilone inilio vulnera­
turn esse Clodium, sed compererant, poslquam vulneratus 
esset, jus~u Milonis occisum. Fuerunt, qui credarent 1\1. Ca­
tonis sentenlia cum esse absolulurn; nam et bene cum re pu­
blica aclum esse morte P. Clodi non dissirnulaverat, el studcbat 
in petitione consulalus l\liloni el rco adfuerat; nominaverat 
quoque eum Cicero .prresenlcm el leslalus crai audisse cum 
a M. Favonio ante diem lcrlium, quam credes facla erai, 
Clodiurn dixisse periturum esse co lriduo Milonem. S<?J 
l\lilonis quoque notam audaciam rernoveri a re publica ulilf. 
visurn est. Scirc lamen nemo umquam poluil, ulram senlen­
tiarn tulisset. Damnalum ·aulem opera maxime Appi Claudi 
pronunlialum est. Milo poslero die nova lege faclus rcus 
ambilus apud Manlium Torqualum absens damnalus ·est. 
33. Ilia quoqu;; lege accusalor fuil ejus Appius Claudius el, 
cum ei prremium lege darelur, negaYil se co uti. Subscrip­
ser,mt ei in an,bilus judicio P. Valerius Leo el Cn. Domitius 
Cn. f. Post paucos dies quoque .\lilo apud 1\1. Favoniu:n qu.c­
silcrem de sodaliciis damnalus est, accusanl-! P. Fulvio Nc­
ralo, cui e lege prremium datum est. Deinde apud L. Fabium 
quresilorem ilerum absens damnalus est rJe vi. Accusavil 
L. Cornificius et Q. Palulcius. ~lilo in exsilium i\lassiliam intra 
paucissimos dies profcclus est. Bona ejus propler alieni reris 
magnitudinem semuncia venierunt. 

31,. Post Milonem eadem •e Pompeia primus est a1,cusa­
lus 1\1. Sauferus M. f., qui cl!x' fueral in cxpugnanda labcrna 
Bovillis el Clodio occidendo. Accusavcrunt cum L. Cassius, 
L. Fulcinius C. f., C. Valerius; derenderunt' 1\1. Cicero, 
M. Crelius oblinuerunlque, ut una senlcnlia ahsolvcrelur. Con­
demnaverunt senalores X, ahsolvcrunl VIII; condcmnaverunl 
equiles nomani IX, absolverunl VIII. Scd ex lrihunis rera­
riis X absolverunl, VI damnaverunl, manifcslumque odium 
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Clodi saluli Saureio fuit, cum ejus vei pejor causa quam 
lllilonis fuisset, quod apede dux fuerat expugnandre tabernre. 
Repetitus deinde post paucos dies apud C. Cortsidium qmc­
sitorem est lege Plaulia de vi subscriptione ea, quod loca 
publica occupasset el cum telo fuisset; nam dux fuerat ope­
rarum lllilonk Accusaverunt C. Fidius, Cn. Aponius Cn. f., 
i'tl. Seius·, ............ Sex. f.; defenderunt III. Cicero, M. Teren-
. tius Varro Gibba. Absolutus est sentenliis plenius quam 
prius; graves habuit XIX, absolutorias II el XXX, sed e con­
lrario hoc ac priore ju<licio accidit; equites enim ac senatores 
eum absolverunt, tribuni rerarii damnaverunt. 

35, Sex. autem Clodius, quo auctore corpus Clodi in cu­
riam illatum fuit, accusantibus C. Cresennio Philone, M. Alfi­
dio, defendenle T. Flacconio, magno consensu damnalus est 
senlenliis VI el XL; absolutorias quinque omnino habuit, 
duas senatorum, tres equitum. Multi prmlerea el prmsentes 
et, cum cilati non respomlissenl, damnali sunt ex quibus 
;11axima pars fuit Clodianorum. 
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M. TULLI CICEROXIS 

PRO T. ANNIO l\!IILONE 
ORATIO AD JUDICES 

Exorde (1-11). - L"oraleur s'etonne de la forme inaccuu­
lumee de ce jugemenl el de la prr•sence des soldats qui 
entourenl le tribunal. li ne doil pas s·en cfTra)Pr: rC' df'•pluie­
menl de forces ne mcnare pas l\lilon, mais proti·ge plullit 
la dMensc. Tont le resle de l'assemblee, lous Ies cito) ens de 
Rome sonl favorables A Milon. 

I. fl] Etsi vereor, judices, ne tnrpe sit pro fortis­
simo viro di cerc incipien lrn1 I i111r•rt· 1, 111inimrqtl'' d<'cral, 
cum T. Aunius_ipse magi,; d,· rci publicre salule qt1a111 
de sua perlurhetur, me ad r:ju'l causam parem ani mi mn­
gniludin6m ndfcrre non pu,-;sr, Lamen h::ec no\·i jt1dicii J 

nova forma 3 lerreL oculăs, qui qup~umque inciderunt, 

t. Fortissimo ... timerc. - 3. No!'a (ormn, le dcploiemcnl 
l~•s? d'idees. lllilo? rsl appc~ de lroupcs. (S'oppnsc it ,·rterrm 
1ts•1m11•, parce qu apres avo consueturlincm (rwi.) Cf. Lucain, 
preuvc rlc to~ratij contre Clo s Phnrsa/e, I, 319: 
ii refuse de supplier Ies juges . Quis r.slra limenli {nanlrs 
(v. § 92 el suiv.). NP.sril mixta foro. gladii rum triste mi­

Judicium insolita trepiclnm cinxere l'0-
2. Nni•i _judic;;, la prore,lurr [rona, 

exlrao,dinair, rcclamec par Pa~;- Alque, auso mcdias perrumpcrc milile 

pee. (S'oppose • pristinum morem rompe,ana rcum cinxcrw,l ,ign~
1~f;,i~ 

JUdiciorum.} (oem r, 
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consuetudinEim forT et prisunum morefu judiciorum 
requirunt. 

1 
[2] Non enim corona I consessus vester cinctus est, 

ut solebat; non usitata frequent§' stipati sumust; non 
illa prresidia:1, qure pro templis' omnibus cernitis, 
etsi contra viin collocata sunt, non adferunt tamen 

0 

'orator1 aliquid, ut in Pfciro et in judicio 5 , quamquam 
prresidiis salutaribus et necessariis 6 srepti sumus, 
tamen ne non timere 7 quidem sine aliquo timore 
possimus. Qure si opposita Miloni putarem, cede­
rem tem pori 8 , judices, nec inter tantam vim armorum 
existimarem esse orationi locum. Sed me recreat et 
refiert Cn. Pompei, sapientissimi et justissimi 9 viri, 
consilium, qui profecto nec justitire sure putar~ esse, 
quem reum sententiis judicum tradidisset, eundem 

t. Corona, . cercle d'auditeurs 
(deboul) par opposilion a conses­
$US vesler, Ies juges assis. 

2. Stipali sumus. Le public, 
relegue loin du tribunal, occupail 
Ies rues el Ies maisons voisines du 
forum. 

3. Non ilta pr~sidia... n~ 
ad(erunt. Les deux negalions equi' 
'<alenl a une forte affirmalion (cr., 
""n nemo • Loul Ic mondc »). 

~- Pro templis : temples de 
Vesta, de Castor, de la Cancorde, 
de Saturne. II n'etait pas inutile de 
Ies garder contre Ies emeulier 
(cf. § 91). 

5. Fo1•0 ... judicio. Le second 
mol esl _JJjus precis que le pre­
mier; le jugemcol a lieu dans le 
forum. · 

6. Necessariis (plus fort qtte 
1alularibus). Ciceron juslifie Ies 
mesures prises par Pompee : elles 

prolegent la defense, loin de la 
menacer. On peut se demander si, 
en l'absence de ces precaulioos, 
Ies partisans de Clodius n'auraienl 
pas, en elfet, commis quelques ,·io­
lences-; Ies paroles de Ciceron 
sont peul--elre aussi justes qu'ba­
biles. 

1. Non limere(= securi esse) ... 
timore. Jeu de mots cherche. 

a; Cederem tempori. Locution 
· uee par Ciceron lui-meme : 

ori cedere, id est necessi­
rere » (ad Famil., IV, 9,2). 

domo, 68 : cessisse tem­
i.• 

.. _ 1 Sapientissimi ... jastissimi. 
Superlatirs de polilcsse, dont Cice­
ron esl pl'Odiguc dans ses discours 
(cf. par exemple, pro Archia poeta, 
3). Ces adjeclifs rnnt clre develop­
pes dans Ies dcux propositions qui 
su_ivent. 
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telis mililum dcdcre, ncc sapienlire, temerilalem con-
citaue mulliludinis I aucloritate publica 9 :rrntare: 
-~3] Qu;m ob rem illa arma, cenluriones, cohortes 
non periculum nobis, sed pr::esidium denuntiant, neque 
solum ut quieto, sed etiam ut magno animo 3 simus 
hortantur, neque auxilium modo defonsioni mere, 
verum etiam silentium • pollitentur. Reliqua vero mul­
titudo, qure quidem est civium 8 , tota nostra est, neque 
eorum q\11squarn, quos undique inluentes, unde aliqua 
fori pars adspici potest, et hujus exitum judicii expec~ 
tanles videtis, non cum virtuti Milonis favet, turn de 
se, de )iberis sttis, de patria, de fortunis hodierno die 
decertari 1 putat. 

Une seule classe lui est contraire : ce sont ceux que Clodius 
a nourris par Ies rapines, Ies incendies el Ies desaslres publics. 
Les juges doivenl donc se rassurer, el l'orateur compler sur 
leur equite, coiume sur leur reconnaissance, pour Ies services 
rendus par Milon il la republique. li n'usera point pourtant de 
ce dernier moyen, el se bornera ii. etablir qu'en tuant Clodius, 
Milon n'a fait qu'user du droit de legilime defense. 

A f- li. Unum ge'fms est adversum 7 inrestumque nobis 
eorum, quos P~Clodi ruror rapinis et incendiis et omni-

I. Multiludinis, le parii de Clo­
dius. 

2. A ucloritate publica, la sanc­
lion du senat. • Ce serail folie de 
donner des armes legales aux 1io­
lences de bandes ameulees. • 

3. Magno animo : « Nous nons 
le droil de lever- la tete. • Ciceron 
cberche a s'enhardir. 

lt. Si/enlium. Le jour oii H pro­
non4ca son plaidorer, l'oraleur ful 

au conlraire inlerrompu par Ies 
amis de Clodius. 

5. Civ(um, Ies vrais citoyens. Le 
parii de Clodius complail beaucoup 
d'esclaves el d'elrangers incorpores 
dans ses bandes (v. § 26). 

6 .Decerlari.Leur cause eRI en efTel 
celle de l'ordre, lrouble par Clodius. 

7. Adveraum, oppose d'opinions; 
infealum, a11im6 d'inte11&ion1 hoa-
liles. · 
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CICERON : PRO MI LONE. l"' 3 

bus1exitiis!publicis pavil1; gui hesterna etiam contione 
\i:- ·•··· 

lncitati sunt 2 , ut vobis voce prreirent·, guid'judicaretis. > . -,. , ·c 

Quorum clamor si gui forte fuerit;adrrionere vos debe-
bit/ ut eum civem relineatis4, gui sem per S3!W\illud ho­
minum clamoresque maximos prre vestra saTuteneglexit. 

(4] Quam ob rem adeste animis 5, judices, et timo­
rem, si quem habetis, deponite. ~am, SL..llllliJuaro--Lle 
honis__jlJ_ Jo_rţibus viris, si nmquam de bene mcritis 
civibus potesta_s vobi~Juditamli fuit,lsi denique umguam 
locus amplissirhor_qm ordirium 6 delectis viris datus est) 
qt sua studia er:;·a· fu"t.;S el honoS-Cives, qure vuitu ci 
verbis 7 srepe significasscnt, re e_t _;ententi_i~ dcclara­
rent, @E 2_ro~e9to temP,ore_ eam_potes~tţ1119_mnem vos 

0 , ,;, •~ -. • 1 ,\,LI J,,, , , 

ha]le.lls, uL.s.t_atual1s; uu:ym nos, _q.Ll.1_8 sempcr vestrre 
auctoritali 9 dediti fuimus,i_s~~er miseri lugeamw,, an 

I. Pavit. Remarquez la force <le 
la melaphorc. CL pro Sextio, 46 : 
eorum qui discordiis civium ac 
seditione pascantur. 

2. Incitati sunt. Allusion a T. 
Numalius, qui, la veille, au sortir 
du tribunal, avail engage la foulc a 
·oe pas laisscr echapper lllilon el A 
influcncer Ies jugcs par des clamcurs 
au moment du vate (Asconius, 28). 

3. Voce prmirent=il vousdicter 
votre senlcnce. Prreire est le mol 
pro pre pour indiqucr qu'on prononce 
une formule qui doil etre ,epelee 
mat a mol. Cf. Tilc Live, 39, 18 : 
ex carmine sacro prmeunte verba 
sacerdote. 

4. Retineatis, • quc vous con­
servicz pres de vous • (au 1.ieu de 
l'envoyer en exil) . 
. -5. A,deste anjmis. L_ocuLion fre­
quenle : « Ayez bon courage "· Cf. 
de Re publ. 6 10 : actes anima et 

omilie tinwrem. Rapprochez Ies 
mols du§ 3, magno animo simus. 
(Adessc animo signifie aussi • pre­
ler allenlion ».) 

6. Ordinum : senaleurs, cheva­
liers, tribu ns du tresar. L'exprcs­
sion amplissimus ordo est en ge­
neral rcscrvee au senal; mais Cice­
ron l'applique a tous Ies juges, par 
politcsse. La lisle(album judicum) 
avail ele dressec par Pompee con­
formemenl a la lex Aurelia de ju­
diciis (70 av. J.-C.). 

7. Vuitu ct vcrbis ... re et senten­
tiis. AntiLhese. Cf. adFam.,l, 9, t 7. 

s. Nos, qui. Ciceron idenlifie la 
conduite <le lllilon a sa propre po­
liliquc. Cf. § 5 nobis duobus. 

9. Vestr.e auctoritaJi, = la 
procedure legale. Milon avait en 
vain essaye plusieurs fois de defe­
rer Clodius aux tribuoaux compe­
tenLs (V. l'introd.). 
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11 1 6 J CICERON : PRO MILONE, 5 . 
1,',o 

dm vexali a perdilissimis civibus aliquando per vos ac 
per vestram fidem, virtulem sapienliamqU:e recree­
mur. 

/ (5] Quid enim nobis duobus, judices, laboriosius, 
quid magis sollicitum, magis exercitum dici aul fingi 
potest, qui spe amplissimorum prremiorum ad rem 
publicam adducli_ melu crudelissimorum suppliciorum 1 

'Carere non possu1Dus? ~quLd_ţ_I!l ce teras lempestates !i 
el procellas in "illis ct'iim.tâxats fluctibus conlionum 
~ putavi ~ti)oni csse subeundas, ~ia semper pro 
bonisi contri- improbos senserat; in judi~io vero el în 
~- ... -

;eo consiJio.6 , in _q.u.o ex. cunctis ordinibus amplissimi 
1 viri j udicarent, numquam existimavi spem 6 ullam essn 

~ab_ituros Milonis jnimicos1:yl'__ejus. non..mod.o __ salutem 
extÎ!,l_gt1epdam, sed etiam gloriam per tales viros; 

inf~ndam. 
X [6] Quamquam 8 in hac causa, judices, T. Anni lri-

I. Supplici-Orum, terme empl,a­
lique (anlilhcse a prremiorum). li 
s'agil, non de la peine capilale, 
mais de l'e1il, qui etail kl mori 
civique (deminutio capitis). 

2. Tempestates ... procellas ... 
~uctibus. Remarquez la continua­
lioo de celle melaphore. Pour 
l'image on peul comparer Ciceron, 
pro Mure11a, 3~ : quod e11i111 (re­
tum, quem Euripum lot 111otus, 
tantas, tam tiarias habere puta­
tis agitationeB commutatione•que 
(lw:tuum, quanlas perturbaliones 
el q,,anloa estua habet ratio co­
mitiorum 'l 

3. Dum.tamat, • eeulemenl •· Ce 
mol esl forme de la conjonclion 
d16m el du eubjooclif (aorisle) de 

tango; m. a m. • jus'lu'a ce qu'il 
louche (el pas au dela)». 

4. Pro b011is, c.-a-tl. le parii des 
optimatcs, amis de J'ordre. 

~- fajudicio ... elin eo consilio. 
Judicium, c'est le tribunal, sclon 
la procedure ordinaire; consilium 
(precise par ce qui suit), J'assemblce 
elue par Pompee. 

6. 8pem ... ad. Conslruclion rare, 
qui semblc empruntee au slyle de la 
cooversation. Cf. ad Atticum, XY, 
20, 2 : tantum spei habere ad vi­
tiendum. 

7. Tales tiiros =judices. Habi­
lele d'avocal. 

e. Quamquam, « cependant • 
(ellipse tl'une proposition restric­
live). Cf. § li, etsi .... 

https://biblioteca-digitala.ro



6 CICERON : PRO MILONE. [II, 6 

bunatu I rcbusque omnibus pro salute rei publicro 
gestis ad hujus criminis defensionem non abutemur. 
Nisi 2 oculis videritis insidias Mi Ioni a Clodio factas, 
nec deprecaturi sumus, ut crimen hoc nobis propter 
multa prreclara in rem publicam merita condonetis, 
nec postulaturi, ut, quia mors P. Glodi salus vestr11. 
fuerit, idcirco eam virtuti Milonis potius quam populi 
Romani felicitati adsignetis 3 • Sin illius insidire cla­
riores hac luce fucrint, turn denique obsecrabo obtes­
taborque vos, judices, si cetcra' amisimus, hoc nobis 

- saltem ut relinquatur, vitam ab inimicorum audacia 
telisque ut impune liceal defendere. 

Refulation prt!liminaire (III a VIIl) 5. - Les ennemis de 
l\ljlon pretendent que tout homicide doit etre puni de mort. 
li esl des cas ou l'on a le droit de tuer: nombreux exemples. 
Disposilion de la loi des XII Tables. 

III. [7] Sed antequam ad cam orationem venio, qure 
est propria vestrre qurestionis 6 , vid~~tur ea esse refu-

I. Tribunatu.Allusion aux elforls 
de Milon pour le rappel de Ciceron. 

2. Nisi.... Celle ph rase resume 
en quelque sorte le disco urs ( t• Nous 
demontrerons que Clodius a lendu 
un -.piegs a lllilon; 2· Nous ne vou­
lons pas nous autoriser de ce que 
le crime de Milon peut etre excuse 
en souveoir des services rendus par 
lui a I"Etat; ni 3• de ce que la mort 
de Clodiui est un bonheur pour 
Rome). En realile, Ciceron s'auto­
risera de ces deu:i: derniers argu­
ments. 

3. Adsignetis. Remarquez dans 
ce passage la ressemblance de plu­
liieurs finales : d'abord exstinguen-

dam ... in(ringendam (homaote­
leute signale deja par Quintilien, 
IX, 3, 77); puls deprecaturi.,. pos­
tulaturi; el enfin condonetis ... 
adsignetis. 

4. Cetera, i.,us Ies autres droits 
(procedure ordinaire, convocalion 
reguliere des assemblees, ele.) com­
promis par Clodius. 

5. Quintilien (IV,~. 2,) approu,·c 
Ciceron d'avoir place celte refuta­
tion avant le plaidoyer propremcot 
dit (oratio). 

6. Vestra, qua,stionis. Qua,stio, 
terme consacre, designe un jury 
criminel ( qua,stfones perpetum, 
qulilstiones extraorainarilB, etc.). 
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Landa, qure et in senatu ab inimicis srepe jactata sunt 
el in conlione ab improbis et paulo ante ab accusatori­
bus, ut, omni errore sublalo, rem plane, qure venial I in 
judicium, videre possitis. Neg~!!ţ' intueri lucei;p.:; esse 
fas' ei, qui a se hominem occisum e_sse fateatur, ln qua 
tandem urbe hoc homines stultissimi dispula_ntfNempe 
in ea, qure primum judicium de capite yidj_t M. Horati 5, 
fortissimi viri, qui, nondum libera civitate, tamen po­
puli Romani comitiis lib~r_c_1-_ll!_~ est, cum sua manu so­
rorem esse interfectam fateretur. 

[8] An ff est quisquam, qui hoc ignoret, cum de homine 
occiso qureratur, aut negari solere omnino ~s_ş_e_Jactum, 
aut rec-te el jure factum esse defendi? Nisi vero existi:.' 

---------~·- - ~L~t,. .. 

matis dementem P. Africanum 7 fuisse, qui, cum a C. 
Carbone 8 tribuno pl. sediliose in contione i~t~:rogare-

t. Rem ... qUIIJ. venial ... (= qua, 
res venial) in judicium. L'auteur 
de la R/1etorique â Herennius ap­
pelle celle recherche la judicatio 
(l,'26). 

'l. Neganl. Sujel : •,Ies ennemis 
de Milon ». 

3. Jntueri lucem : exageration 
oraloire. cr. § 5, suppliciorum. 

4. Fas, proprement droil accorde 
par Ies Jais religieuses (le contraire 
est un socrilege, nefas). Ici el sou­
venL : ce que permet le sentiment 
nalurel de la juslice. (Cr. § to : non 
scripta, ud nata lex.) 

5. M. llorati. Allusion a la legende 
d'Horace, meurtrier de sa smur(Tile­
Lhe, t, 26); condamne a mori, ii en 
appela au peuple, reuni en comices 
curiatcs, el rut abgous. - Con­
slrnisez: Uudicium) M. Horali. 

6. An. Le sens inlerrogalif de 
celte coojonction resuite d'une 

ellipse: • fallail-il le condamner, -
ou bien ... • Cf. l'emploi ironique 
de nid au commencemenl de la 
ph rase suinnle; de meme § 14. 

7. P. A(ricanum. Le second 
Arricain, beau-rrere des Gracques. 
Carbon pensai! quc celle parenle 
empecheraiL Scipion d'approuver le 
meurlre de Tiberius Gracchus; ii 
ne s'altira que celle reponse : • S'il 
voulail s'emparer du pouvoir, sa 
mori est juste • (Velleius Pater­
culus, II, 4, 4). 

8. C. Carbone, C. Papirius Carho; 
ardent parlisan des Gracques, ii Ies 
soulinl d'abord dans la commission 
des lois agraires, puis comme lri­
bnn (131). II proposa une motion 
d'aprcs laquelle un tribun etail inde­
linimenl rceligiLle (ul eundem tri­
bunum plebi quoliens vellet creare 
licerel); celle proposilion ayanl ele 
rcpoussee par Scipion, Carbon, pour 
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tur quid 
0

de Ti. G
0

ra~~1i morte witiret, /res.p.ruwrrit 
~~IBSll~ videri:-N_eque enim eQ~Set autAhala 2 ille 
Servilius aut P. Nasica 3 aut L. Opimius 4 aut C. Marius 5 

aut me consule senatus G non nefarius haberi 7 , si scele­
ratos cives inLer11ci nefas cssct. ltaquc hoc, judiccs, non 
sine causa eti;m fictis fab~Îlis 8 doctissimi homines 9 

memorire prodiderunt, eum, qui patris ulciscendi causa 
malrem 11.r~avisset, varialis hominum sentenliis non 
solum divi~a,--sed etiam sapienlissimre dere sententi::1 

liber11,tum. 

soulrwr l"indignalion de la fonie, 
posa a son advcrsairc la queslion 
rappelec ici par Ciceron .. Dans la 
sui Ic, Carbon se monlra moins dc­
mocralc, surlout cn 1'20, l'ann,•c dr 
sn11 consulat. Accusc ccpendanl 
d'arnir pris part au, lrouhlcs des 
Gracqucs, ii se suici,la pour edrnp­
pcr aux poursuilcs ( 119). 

I. Jure ca,sum.. (Voy. plus haul 
p. 7, n. 7.) Ces mols semblent une 
formule juridiquc. CL Titc-Live, I, 
26; Scncque, Qwest. nat., 1, 16. 

2, Ahala. C. Servilius Ahala, 
mngistcr equitu,n cn 439, tua 
Spurius M,clius, soup~onne ,Ic 
hrigurr Ic pouvoir pour a'toir di;. 
lril,uoi du Llc cn lemps ele disclle. 

3. P. Nasica. P. CorneliusScipio 
Nasica Serapio, chef du parii con­
lrairc a C. Gracchus. Pour l'arrachcr 
aux rcprcsaillcs de la plebe, Ic senat 
l'cnvoya ă Pcrgamc. 

4. L. Opimius, consul cn 121, 
adversaire de C. Gracchus, Joni ii 
causa Ic mcurlre. 

5. C. l\Iarius. Consul cn I oo av. 
J.-C., ii assicgca dans Ic Capi Iole el 
rctluisit Ic tribun dela plebc L. Apu­
leiusSaluroinus etic prclcurC. Ser-

vilius Glaucia, qui furcnL tons dcux 
misa mori. 

6. Ilic cnnsule senatus . .-\ llusion 
aux rnesures c.le ria-ucur arcordCes 
par Ic senat, sur la dcmande <le Ci­
cerou, contre Ies compliccs de Ca­
Lilina (63 av. J.,C,). 

7. Non ne{arius /taberi. Les 
cxemplcs rappcles ci-<lcssus pcuvent 
scmbler mal choisis, tous Ies per­
sonnages en qucslion ay;int ele en 
buite aux rancuncs populaires. 
lllais Ies juges auxquels Cicerou 
s'adressc el qui apparticnnenl pres­
quc tous au parii des optimatcs, ne 
parlagcnl pas Ies opinions de la 
fonie sur Ahala, Scipion, Opimius 
ct Marius. 

8. Fictis {abulis. Allusion a la 
legende d'Oresle, rile Jcrnnl l'areo­
pago apri's Ic meu rlre de sa mere 
Clylemneslrc, el absous gr.ice â 
l'inlenention <l'Alhcnc, qui presi­
dail Ies dchals. Celte legende four­
nit â Eschyle Ic sujd des Eume­
nides. 

9. Dorli.s.simi homines = pne­
lte. Cf. Tu•culan;e qu.rst. 4,71 : 
hnmincs doctissimi et sionmi 
poetm. 
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IV, 9j CICERON PRO MILONE. 

~9] Quod si duodeci!ll tabulre nocturnum furem 1 

quoquo modo\ diurnum a11tem, si se tel0 3 defenderet,. 
inLerfici impune voluerunl, quis est qui, quoquo modo 
quis interfectus sit, puniet~dum' putet, cum· videat ali­
quando gladium nobis ad hominem occidendum ah 
ipsis porrigi Iegibus? 

La loi nalurelle esl d"accord avec Ies lois ccriles pour nous 
permcllre de repousser la forcc par la force. 

IV. Alqui, si tempus est ullum jure hominis necandi 
(qu:e multa sunt), certe illud est non modo justum, 
verum etiam necessarium, cum vi vis 5 illala defenditur. 
P udiciliam cum eriperet 6 milili lribunus mililaris 7 in 
exercitu C., Mari propinquus ejus, inlerfectus ab co 

· est, cui vim adferebat : facere enim probus adulescens 
periculose quam perpeli lurpiler maluit. Atque hunc 

f. Nodurnum furcm. (CL pro 
Tullio, 1,7 : lrgem miJ,i de D110-
dccim labulis recitni•il, q111e pcr­
mittit ul furcm 11ocl1t licent occi­
derc, rt lucc, si se teto defendat.) 
Les lois des XII Tables n'claienl 
plus en ,igueur·au lemps de Cice­
ron; mais on ks cilail romme l'un 
des monuments inr.ontesle~ de la 
sagrsse humainc. Cr. de Oratorr., 
f, I!):,. 

·i. Qunquo modo (par opposilion 
a si sr, trio ,fr(cnderet) • se ddcn­
danl 011 non "· 

a. 7'r-lo. CL Gaius, Dig., ;o, 16. 
2J3 : lef.1tm .. nppr,llatur quod ah 
arc,, n,.ittit·ur, Red nuuc n,n11r, 
signiflcal quod mittilur numu. 
En slyle juridique telum (propre-

m,•nl « lrait ») rlesigne Louie arme 
olfensi,·e, par opposilion aux armes 
defensive3 (arma). 

,._ Prmiendum. Le sujet logique 
de ce nrbe est focile â dcduire du 
conle1le: « le fait ,le luer ... "· 

;. Vi vis: allileration. Cf. § 30: 
ui viela viR. 

6. Pudicitiam ... eriperet, u che1·­
chail ,i ~e,honorer ». L'imparfait 
latin marque souwnl l'rlfort; cr. 
Virg., En., 6,468: Lenibal. dictis 
animum. (Riemann, Synt. lat., 
p. 21~). 

7. Tribwms militaris. C:c tri­
bun, nomme C. Lusius, t'Lail le pro­
pre nen•u de Marius (Vaiere 
Maxime, VI, I, 12; PlutarrJlie, Mc­
rius, 11,). 
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ille summus vir scelere solutum periculo liberavit 1 • 

(10] Insidiatori vero et latroni ! qure potest :nferri 
injusta nex? Quid comitatus nostri, quid gladii volunt? 
quos habere certe non liceret; si uLi illis nullo pacto 
liceret. Est igitur hrec, judices, non scripta, sed nata 
lex•, quam non didicimus, acqepimus, legimus, verum 
ex natura ipsa adripuimus, hausimus, expressimus\ ad 
quam non docti sed facti, non instituti sed imbuti 
sumus, ul, si vita nostra in aliquas insidias, si in vim 5 

ct in tela aut latronum aut inimicorum incidisset, 
omnis honesta ratio esset expediendre salutis. Silent 
enim leges 6 linter arma, nec se exspectari jubent, curri 
ei, q~i exsp~ctare velit, ante injusta pcena 7 luenda sit 
quam justa repetenda. 

( 11) Etsi 8 persapienter et quodam modo taci te dat 
ipsa~ex 9 potestaLem defendendi,\ qure non hominem 
occicfî, sed esse cum telo hominis occidendi causaw 

I. Liberavit.Cet exemple de jus­
lirc conlribua a rendre Marius po­
pulaire el a le faire nommcr consul 
pour la lroisiemc fois. 

2. lnsidiatori et lall'oni. Avant 
memc de nommer Clodius, Ciceron 
Ic depcint habilement sous Ies cou­
leurs Ies moi ns naueuscs. 

3. Non scdpta, sed nata lex, 
« la !oi nalurelle ». Comparez Ic 
beau mouvemenl de !-ophoclc (A11-
ti9011e, vers45I el sui\'.), etCiceron, 
de Legibus, I, 19: ante nata est 
quam scripta /ex. 

4. Expressimus. Ccs verbcs se 
corre~ondcnt dcux a deux, commc 
dans Ies anlilhescs qui suivcnl (doc­
li-facti, instituti-imbuti). - Hc­
marquez le nombre de celle phrase, 
du a !'analogie des desinences; Ci-

ccron lui-m~mc la cite dans !'Ora­
tor (49-50). 

5. Vim (lalronum); tela (inif(li­
corum). 

6. Silc11t ... leges. Meme mela­
phore chcz Lucain (Pharsalc. I, 
277) : sed postquam leges bcllu 
siluere coac/a). 

7. Pama. Mol a double sens : 
dommage qui pourrail circ cause 
(p. ex., par le malfaileur); et pei11e 
legale quc la victime reclamcrail 
ensuile contre l'agrcsseur. 

8. Etsi, « ccpendanl ». Ellipse 
analoguc a celle de quamquam 
(§ 6). Supplecz : « pourquoi par­
lcrais-jc sculcmcnL de ia loi nalu­
rellc? » 

9. lex, la loi cerite. 
10. Causa, • l'inlenLion i. 
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vetat, ut,-cum causa, non telum qurereretur,-qui sui 
defendendi causa telo esset usus, non hominis occidendi 
causa iiabuisse telum judicaretur•. Quapropter hoc 
maneat ! in causa, judices; non enim dubito, quin pro:: 
baturus sim vobis defensionem meam, si id memine­
ritis, quod oblivisci non.potesLis, insidialorem interfici 
jure posse. 

li n'est pas vrai que le senat ait condamne d'av«nce comme 
un attental le meurtre de Clodius. Le senat a juge seulement 
que dans ce fait, ainsi qu'en plusieurs autrcs semblables, l'em­
ploi de la force est toujours un inconvenient qui comproniel 
l'ordre public. 

V. [12] Sequitur illud, quod a Milonis inimicis srepis­
-simc dicilur, credem3 , in qua P. Clodius occisus' est, 
senatum judicassc contra rem publicam cssc factam. 
Illam 5 vcro senatus non sentcntiis suis s6lum, sed etiam 
sludiis comprobavit. Quotiens 6 enim est illa causa a 
nobis acta in senatu, quibus adsensionibus universi 
ordinis, quam nec tacitis nec occultis ! Quando, enim fre­
~µootissimo senat,1 1 quatluor aut summum 7 quinque 
slfut inventi, qui Milonis causam non probarent? Decla-

I.· Lw,J.icaretur. L'imparfail, 
parce ~ue Ciceron exprime une 
formule g6n6rale; l'oraleur veul 
·marquer quelle a el6 l'intenlion 
premiere du legislaleur (\Vage­
ner). 

2. /llaneat, • reste acquis ». 
3. Cmdcm, • balaillesani:lanle ». 
4. Occisus est, l'indicalif, parce 

·quc le meurtre de Clodius n'esl pas 
conteste par Cic~ron. 

5. lllam = c111dem Glodi. 
6. Quotiens. Le meurtre avait 

ele commis Ic 18 janvier; Ies plai­
.loiries lurenl prononcees le 8 avril. 
L'alfaire de la voie Appienne preoc­
cupa donc pendanl plus de deuI 
mois et demi lous Ies esprils, el 
surloul Ies senalcurs. 

7. Summum, • tout au plus •· 
Oo trouve aussi en ce sens ad 
s umm.um. 
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12 CICERON ·: PRO MILONE. lv, 12 

rant hujus ambusli tribuni pi. 1 ilire intermorture 2 con­
tiones, quibus cotidit meam potentiam invidiase cri;;_j: 
nabatur, cum dicerel senatum n~n qure sentiret, ;JJ 
quod ego vellem, decernere. Qitrequidem si potentia est 

appellanda potius quam ~Ier magna /ili_Tem 
publicam merita 3 mediocris · is causis aucloritas, 

aut propter_ hos officiosoi,1~~ ·. . 4 me,2s non nulla apud 
bonos 5 gratia, appelleturita sa:ne, dum·modo ea nos uta­
mur pro salute bonorum contra amentiam oerditorum. 

ţ,ţl"'\'\L'-'W< ... 
[13] Hanc vero qurestionem 6 , ets, non est iniqua, 

numquam tainen senatus constituendam putavit; ct~h''t' 
, enjm lcges7, erant qurestiones 8 vei de crede vei de vi, 

nec taritum mrerorem ac luctum 9 senatui mors P. C.Iodi 
adferebat,_! ut ~6;~ ~~'restio coristir~;eretur. Cujut~ri~'m 
de illo incesto stupro 10.iuclicium decerneudi senaLui po-

t. llujus ambusH tribu11i pi. 
llujus, « quc mici », supposc un 
geslc, designanl 'f. l\lunalius Plan­
cus. Ambusti csl une ironic pour 
rappeler quc, pcndanl l'incendie de 
la curic (lors des funeraillcs de Clo­
dius), Plancus elail demeure a la 
lribune, jusqu'au moment oii Ies 
nammcs l'c.nvelonperent. 

2. Intermorture. Le mol scmble 
s'appliqm•r aux allaques quotidien­
nes du lriLun; i11termortuus si­
g-ni11anl cc qui se me11rl 1 qui s'et~inl )), 
ii convicnl de voir, dans ce qualifi­
calif, unc nouvclle ironie rappelant 
l'impuissance des discours « mori­
nes » de Plancus, 

3. Jllagna ... merita, allusion a 
la conjuralion de Catilina. 

4. llos . .. labores, Ies peirnes que 
vous mc voycz prendre comme 
arncat. 

ş. Bonos. Bien que Ciceron 

prescntc tom; scs clients commo 
d'honncles gens, ii defendail sou­
vcnt des coquins, Cluenlius par 
exemple. 

6. Qurestionem, v. p. 6, note 6. 
7. Leges ., la le;,:: Cornelia de si­

ca,·iis et ve,ieficis (81 av. J.-C.) el 
la lex Plautia de vi (78 ?). 

8. Qurestiones, Ies qu~stiones 
perpetua,, par opposition a laqures­
tio extraordinaria, reclamee spe­
cialement par Pompee pour le pro­
ces de lllilon. 

9. lllrerorem ·ac luctum. Le se­
cond terme est le plus fort. Cf. Tus­
cul. qu11>st., 1v, 8, 18: luctus, 11>gri­
tudo ex ejus qui ca,•us (uerit in­
teriw. acerbo; mreror, regritudo 
flebilis. 
to. Incesto stupro. Clodius avait 

commis un sacri lege on meme lemps 
9u'un adullcre. (V. fotroduction, 
page x.) 
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•✓-,.~~~_,,.· ~.,..< ,.,· l ~ ~· 

atas esset erepta, de ejus interi tu quis 'potest crle 
.atum judicium novum consliluendum putasse. ur 
igitur incendium curire, oppugnationem redium ~ . _e­
pidi .dem hanc ipsam 2 contra rem publicam senalus 

fo'-t-sse decrevit ?' null a 3 vis I umquam est in 
libera civitate suscep r cives non contra rem pu­
blicam. 

[Itt] Non enim est illa defensio contra vim umqua1~1 
optanda, sed nonnumquam est nccessaria : nisi vero 
aut ille dies 5 quo îi. Gracchus est cresus, aut ille quo 
Gaius, aut arma Saturnini 6 , eliamsi e re publica 7 

oppressa sunt, rem publicam lamen non vulnerarunt. 

l.'enquctc ordonnec par' Pompr\c ne prrjuµ-e rien sur le sort 
de Milon. Elle prouve, au conlrairc, l'inlenlion de lui dor.nP.r 
1~ moyen de se defendrc, el de soutenir son droil en avouant 
le fait. 

• 
VI. Itaque ego ipse 8 decrevi, cum credem in Appia9 

raclam esse constaret, non eum„ qui se defeuuisset, 

t. M. lepidi. N omme interrcx 
J„ 20 janvier, Lepidus a<ail refuse 
de reunir lrs comices comme le dc­
manda,enl Ies amis de Clodins; [u­
rieut, ccnx-ci l'assiegerenl dans sa 
maison, el~ l'arrhec drs parli­
s.,ns ~• Miio"n, Lcpidus n'aurail pu 
cchapp,•r a la mort. 

1. C1edem hrmc ipsam. En re­
produisanl Ies gricfs enonces par 
le senalus-consnlle, Ciceron place 
adroiLemenL e.n derniere ligne l'ac­
cusalion principele. 

J. Nulla vis ... non contra. 
Forte afOrmalion. 

1„ Vis : l'incendie dr la curir, 
el l'allaque contre Lcpidus; dcfen-

sio, lt· me11rlre de Clodius. I\cmar­
qucr l'haliilcle de l'avocal rlans Loul 
cc passagc, ou cependanl ii ,,·expuse 
pas un argument solide. 

~- Dies = « Ies evenemenls du 
jour ou .... » Cf. en fran~ais « la 
Journee des Oarricadcs ». 

6. Gracchus ... Saturnini. V.§ 8. 
7. E re publica. Opposez ces 

mols aut Lcrmcs du senalus-con­
sullc: contra rem publicam; re­
marquez cn oulre l'anlilhesc a\'Cc 
rem publicam, qui suit. 

8. Ipse, moi-m~mc (aui pourlanl 
defends Milon). 

9. Appia. Commencee par le 
ccoscur Appius Claudius Crecus 
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contra rem publicam fecisse, sed, cum inesset in t 
vis el insidire, crimen judicio reservavi, rem notavi 
Quod si per furiosum illum tribunum II senatuj· uo. 
sen_liebat 3 perficere licuisset, no · 1!'. quresti.one ul-
lam haberemus; decernebaL ut veterib g,j-
bus, tantum modo exlra o ;qt.uereretur. Divisa 
senLentia est postulante ne ocr (q.ihil enim necesse 
est omnium me flagitia p ) ·: st, reliqua auctori-
tas 7 senatus empta 8 intercessione 9 sublata est. 

"'·. (15] At 10 enim Cn: Pompeius rogatione 11 sua et 
de re u et de causa judicavit; tulit 1• enim « de crede, 
qure in Appia via facla esset, in qua P. Clodius occisus 

vers 312 av. J.-C., celte voie con- I fius Calenus. Par dedain, Ciceron 
duisit d'abord de Rome a Capoue, 
puis fut prolongec jusqu'a Brindcs. 
C'clail la plus bclle des roules ro­
maincs. 

1. Rem notavi, " j'ai blâme Ic 
fail en lui-mcmc », :n·ant d'cxami­
ner Ies rcsponsabililes. - Cf. l'em­
ploi de nota pour designer l.r Oelris­
surc officielle, inOigee par Ies ccu­
seurs, et que l'on appelait aussi 
ignominia. 

2. Tribunum. Plancus opposa 
son veto, quand Ic senat essaya de 
defcrcr l\lilon a la juridiclion ordi­
naire. (V. lntrod., page xvm.) 

3. Quod sentiebat. Cf. § 12, cum 
diceret senatum non qua, senti­
ret, sed quod ego vetlem decer­
nere. Ciceron retourne contre Plan­
cus son propre rcprochc. 

4. Decernebat. Sujet : Senatus. 
&. Extra ordinem, « hors rang• 

L'alfaire de la via Appia devait vc• 
nir avant toutes Ies aulres. (Sur toul 
fC passage, cf. lntrod., pago xv111.) 

~- Nescio quo :.le senateur Q. T,'11-

alfecle de ne pas le nommer. 
7. Reliqua auctoritas. Souvent 

on appclle auctoritas senatus une 
resolution du senat non revelue de 
toutas Ies formalites necessaires a 
un senatus-consultum; ou un se­
nalus-consul te frappe d'intercessio 
(opposition), comme ici (V. Bou­
che-Leclercq, Manuel des institu­
tio?ts romaines, p. 44). - En ajou­
tant reliqua, Ciceron joue sur Ies 
sens du mol auctoritas, qui peut 
signifier simplement "inOuencc ». 

8. Empta (a Clo~1ili), 
9. Intercessione ~o des tri­

buns (l\lunalius Plancus et C. Sal­
luslius). 

10. At, u mais, dira-t-on ». Tres 
frequemmcnt celte conjonclion sert 
a introduire une objeclion. 

11. Rogatione, u proposition de 
loi » (terme consacre). 

i 2. Re, Ic mcurtre (cf. § I 4, rem 
nota vi); causa, question de droit, 
responsabili Les. 
U. Tulit. Suppleez roqationem. 
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esset I n. Quid ergo tulit? Nempe ut qurereretur 1 • Quiel 
porro qurerenduII1 ~sF factumne sit? At constat. A quo? 
At paret 3 • Vidit igitur etiam in • confessione facti juris 
taI]J.en defensionem suscipi posse. Quod nisi 6 vidisset 
posse absolvi eum qui fateretur, cum videret nos 
fateri, neque qureri umquam jussisset 6, nec vobis tam 
banc salutarem in judicando litteram 7 quam illam 
tristem dedisset. Mihi vero 8 Cn. Pompeius non modo 
nihil gravius 9 contra ?ililonem judicasse, sed etiam 
statuisse videtur, quid vos in judicando spectare opor­
teret. Nam qui non pamam confessioni, sed defen­
sionem dedit, is causam interitus qurerendam, non 
interitum putavit. 

VII. [161 Jamilludipsedicetprofecto,quodsuasponte 10 

fecit 11 , Publione Clodio tribuendum putarit an tempori. 

t. « De crede ... esBel ». Comme 
le prouve le subjonctir, Ciceron 
transcrii cn style indirect Ies ter­
mes memc; de la rogatio. 

2. Qua,reretur, « qu'il ful foit 
une enqucte n; cf. qumstio, p. 6, 
n. 6. 

3. Parei (impersonnel), 11 le fail 
est rlahli •· Terme juridique. 

4.ln con(essione: 11cn casd'aveu•. 
~- Quod nisi a decomposcr eo 

quod si non. 
6. Jussisaet. Arme par le senat 

de la puissance dictatoriale, Pom­
pee aurail pu frapper l\lilon saos le 
deforer aux tribunaux. 

7. Salutarem lilleram,la lellre A 
(= absolvo); lrislem, la letlre C 
(= condemno). Dans toul tribu­
n•! on remeltail au1 jures, pour vo-
1•1', une lablelle ~rquee d'un cM6 
de la leltre A, de !'auire de la lellre 
C. On elfa~ail l'une ou l'aulre, selon 

qu•on acquittait ou non. De mrmc, 
a Alhenes, Ies jui,:es recernienC 
deu1 rondelles de bronze, l'une 
percee au centre (pour marquer 
la condamnation), l'auta·e pleine 
lpnur si,rnilier l'acquillemP.nl). 

8. Mihi vero. Transitiou', qui 
equivaut ii peu prrs au fran~ais: 11 Je 
dirai plus ». (Non seulement Pom­
pee n'est pas hostile a lllilon, mais 
cncore ii a indique aux juges la con­
duite a tenir.) 

9. Gravius : 11 rien de bien grave, 
de trop grave •· Emploi rrequent du 

,fOmp~ratif pour allenuer une ex­
f-resswn. 

10. Sua sponte : c'est-a-dire sans 
se laisser influencer par Ies sollici­
lalions donl l'assaillaienl Ies parti­
sans de Clodius. 

11. Quod sua sponte (ecit, la de­
mande d'uoe juridiclion e1ceplion­
nel1Q, 
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Nombreux exemples de meurtres el d'atlentats pour le 
jugemcnt desqucls on n'a pas ctabli, comme aujourd'hui, un 
nouveau tribunal. · 

Domi sure I nobilissimus vir, senatus propugnator 1 

alque illis quidem temporibus prene patronus, avun­
culus hujus judicis nostri, fortissimi viri, M. Catonis 3 , 

lribunus pl•. M. Drusus 6 occisus est; nihil de ejus 
morte populus consultus, nulla qurestio decreta a 
senatu est. Quantum luclum in hac urbe fuisse a nostris 
palribus acccpimus, cum P. Africano O <lomi sure quies­
centi illa nocturna vis esset illata ! Quis turn non inge­
muit, quis non arsit dolore, quem immortalem, si fieri 
posset, omnes esse cuperent, ejus ne necessariam qui­
<lem exspectatam esse mortem 7 ? Num igitur ulla 
qureslio de Arricani morte lata est? Certe nulla. 

[ 17] Quid ita? Quia non alio facinore clari homines, 

t. Dami suie. Ciceron enumere 
adroilemenl dans une scule phrase 
ioutes Ies circonslances propres a 
charger Clodius. 

2. Senatus p,·opugnator, contre 
Ies empielemenls de l'ordre equcs­
Lre. 

3. M. Catonis, Calon, surnomme 
plus Lard Uticensis (d'Utique). San 
pere, M. Ca ton, avait epouse la sreiv­
de Drusus, Livia. 

4. Tribunus plebis. Circon­
~Lance d'une gravite parliculiere, Ies 
triliuns.elant inviolables. 

5. III. D,..,,sus. Tribun cn 91 av. 
J.-C., III. Livius Drusus avait tente 
de rendre aux senatcurs Ic droit de 
jugcmenl rescrve aux chevaliers; ii 

avait aussi voulu fairc accor,lcr le 
droit de cite aux Italicns.11 ful assas­
sine, dil-oo, par Q. Varius Hylirida, 
non pas chez lui, mais au moment 
ou ii rcnlrait du rorum. 

6. P. Africano, Scipion Emilien, 
Ic sccond Africain, fils de Paul­
Emile. L'approbalion publique qu'il 
donna au meurtrr de Tilierius Grac­
chus el le zele avcc lcqucl ii soutinl 
la cause des optimates, lui valu­
rcnt la- haine populaire. Un malin 
de 129, on Ic trouu mort dans son 
Iii, pcul-elreassassine par sa fcmme, 
Scmpronia,sreur des Gracques (siooo 
par C. Gracchus lui-miime). 

7. Neccssnriam ... mol'tcm, • b 
mori nalurcllc ». 
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aho obscuri necantur. Intersiti inter vitre dignitatem 
summorum atque infimorum; mors quidem illata per 
scelus isdem et prenis tcneatur et lcgibus. Nisi forte 
magis erit parricida, si quis consularem patrem, quam 
si quis humilem necarit, aut eo mors alrocior erit 
P. Clodi, quod is in monumentis majorum suorum 2 sit 
interfeclus; hoc enim ab istis 3 srepe dicilur, proinde 
quasi Appius ille Crecus viam munivcrit, non qua 
popuJus uteretur, -sed ubi impune sui posteri Iatrocina­
rentur ! 
- [18] Itaque in cJ.dem ista Appia via cum ornalis­

simum' equitem Romanum P. Clodius, M. Papirium ~ 
occidisset, non fuit illud facinus puniendum : homo 
enim nobiliso in suis monumentis equitem Romanum 
occideral; nune ejusdem Appire nomen quantas tragce­
dias 7 excitat! Qure cruentata antea crede honesti atque 
innocentis viri silebatur, eadem nune crebro usurpa­
lur, posteaquam latronis et parricidre 8 sanguine imbut.a 
est. Sed quid ego illa commemoro? C?mprehensus 

t. Jntersit. « Admcllons qu'il y 
ail quelquc <lilference. • 

2. /11 ,nonumentis majorum 
worum. Appius Claudius, qui com­
men~a la mic Appicnne, ,Hait un 
des ancclrcs de Clodius. 8ur la 
dilfcrcncc d'orthographe entre le 
nom de Clodius el celui deses a·icux, 
cL lnlrnd., p. 1x.a'l/onume11!is ... 
mnjorum sonl des pluriels ora­
Loircs. 

3. lstis, Ies accusaleurs de Milon. 
4. Ornatis•imum. ţ:pilhele des 

personnagcs curules, parfuis aussi 
des equiks (pro Ctucnt., 198). 

5. M. Papirium. Tigrane, fils 
du roi d' Armenie, auit ele foii,, ... _ 

son01er par Pompee. Clodius voulul 
le delivrer; mais ii renconlra le pre­
leur Fla,-ius, qui lui livra balaille, 
sur la voie Appienne, â 4 milles de 
Home. Dans celle alfaire, le chcrn­
licr Papirius, ami de Pompee, ful 
massacrc (58). - Cicerou rappclle 
adroikment ce souvenir â Pompcc. 

6. Homo... nobitis (Clodius): 
ironic, conlinuee par B1'ÎS monu­
mentis. 

1. Traa{I)di/Js, mouvements pa­
theliqucs (terme de rhelorique). 

8. Parricid,e, • assassin •- Ce mol 
ne sil!nilie pas seulemenl, commc Io 
[ran~ais parriciae, u mcurlrier de 
son pere .o. 
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est in tem pi o Castoris I servus P. Clodi, quem ille 
ad Cn. Pompeium interficiendum 1 collocarat; extorta 
est ei confitenti sica de manibus; caruit foro postea 
Pompeius, caruit senatu, caruit publico; janua se ac 
parietibus, non jure legum judiciorumque texit. 

ll9] Num qure rogatio 3 lata, num qure nova qurestio 
decreta est? Atqui si res, si vir, si tempus ullum 
dignum 4 fuit, certe hrec in illa c:Iusa summă om.nia 
luerunt. '. Insidiator erat in fora collocatus atque in 
vestibulo ipso senatuss; ei viro 6 autem mors parabatur, 
cujus in vita nilebatur salus civitatis; eo porro rei 
publicre tempore 7, quo si unus ille cecidisseţ, non hrec 
solum civitas, sed gentes omnes concidhisent. Nisi vero, 
quia perfecta res non est, non fuit punienda;' proinde 
quasi exitus rerum, non hominum consilia legibus 
vindicentur. l\Iinus dolendum fuit re non perfecta, sed 
puniendum 8 certe nihilo minus., 

(20] Quotiens ego 9 ipse, judices, ex P. Clodi telis et 

t. Templo Castoris. Temple de­
dic aux Dioscures, sur Ic forum, cntrc 
le sancluairc de Vesta el la basilique 
Julia; le senat s'y assemblail quel-
quefois. . 
, 2. Pompeium inlerficiendum. 

Celte tentative aurait eu lieu en 
juillel 58, sous le consulat de Pison 
el de Gabinius; loutefois Asconius 
n'affirme pas l'authenticite de ce fail. 

3. Rogatio. cr. § 15. 
t,. Dignum. Accord, au singulier, 

avec le dernier lerme de l'enumera­
lion. 

5. Senatus. Ce jour-la, le senat 
devail se reunir dans le temple de 
Castor. 

6. Ei vfro. FlaUeries a l'egarJ de 

Pompee. Remarqucz l'accumulalion 
des d~,ails deslines a raire rcssortir 
Ies redoulables consequenccs du 
crime projelc (in {oro, - investi­
/,ulo senatus, - ei viro cujus ... 
- eo tempore ... ). 

7. Tempore. La slluation etail 
dangcreuse en cR'et. Rome ne pouvait 
compler ni sur Cicero11, exile; ni sur 
Caton, envoyei_ Chypre; ni sur Ce-­
sar, retenu cn Gaule par ses cam­
pagnes. 

8. Fuit ... puniendum: u ilaurait 
fallu punir •· Comparez § 31, debut. 

9. Quotiens ego. Sans lransilion, 
nous passons aux griers personnels 
de Ciceron contre Clodius; mais 
I' orateur a le Lacl de ne pas y insister. 
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ex cruentis ejus manibus effugi ! ex quibus si me non 
vel mea vei rd publicai fortuna servasset, quis tandem 
:le interitu meo qurestionem tulisset '/ 

Pompee a dCI ceder aux circonstances ; mais ii :i choisi, 
pour composer le tribunal, Ies hommes Ies plus honoraliles, 
el le president, L. Domitius, olTre toules Ies garanties d'intc­
grite, de lo}·aute, de patriotisme. 

Vili. Sed stulli sumus 1 , qui Drusum, qui Africanum, 
Pompeium, nosmet ipsos cum P. Clodio conferre 
audeamus ! Tolerabil ia fu crunt illa; P. Clodi II mortem 
requo animo fei:-re nemo potest. Luget senalus, mreret 
equester ordo, tola civitas confecta senio 3 est, squalent 4 

rnunicipia 8 , adfliclantur colonire 6 , agri 7 denique ipsi 
tam beneficum, tam salutarem, lam mansuetum civem 
desiderant. 

(21] Non fuit ea causa 8 , judices, profecto non fuit, 

t. Stulli sumus. Ironie, qui se 
continue dans Loule la suite de ce 
paragraphe (tolerabitia ... tuget se­
natus . . , etc.). 

2. ltta; P. Glodi.... Les deux 
part ies de la ph rase sonL · mises en 
relier par l'absence de liaison (asyn­
dete). 

3. Senio: propremenl« vetuste•• 
par suite • aballemenl, physique ou 
moral n. 

4. Squalenl, cr sooL couverts ,Ir 
rMements de deuil n sens dcri rn. 
Squa!.,re (propremenL • se couvrir 
d'ecailles •) designe la malproprete, 
la negligence de la mise, eL enfin le 
denii, donL celte negligence eLaiL le 
f!gne cbez leş anqenş. 

~- Municipia. Villes italienncs 
annexees, dont Ies habitants jouis­
saienL collectivemenL du droiL de 
cite romaine(en recompense de leurs 
services, par exemple dans Ies gucr­
res). 

6. Cotoniai. Villes conquises, 
dont le territoire devenaiL en partie 
(pour un liers) la propriete de colo ns_ 
envoyes par Rome: ceqx-ci, formanl 
l'aristocra\ie de la colonia, conser­
vaienl lo

0

qs Ies dro\Ls des citoyens 
romains. 

1. Agri, Ies campagncs(c.-â-d. les 
villages qui ne sont n\ municipes ni 
colonies). 

8. Ea causa = ces rcgrcts unia 
versei,. 
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cur sibi censeret Pompeius qurestionem ferendam; sed 
homo sapiens atqi.Je alta el divina I quadam ~ mente 
prreditus multa vidit : fuisse illum sibi inimicum, 
farniliarem 3 ~I ilonem; in communi omni.um lretilia • si 
etiam ipse gauderet, timuil ne videretur infirmior fides 
reconciliatre gratire. Multa etiam alia vidit, sed illud 
maxime, quamvis alrociter ipse tulisset 5, vos tamen 
fortiler 6 judicaturos, ltaque delegit ex florentissimis 
ordini bus 7 ipsa lumina, neque vero, quod non nulii 
dictitant, secrevit 8 in judicibus legendis amicos meos : 
neque enim hoc cogilavit vir justissimus, neque in 
bonis viris legendis id adsequi potuisset, eliam si 
cupisset. Non enim mea gratia 9 familiaritalibus conti­
netur, qure late patere non possunt (propterea quod 
consuetudines victus non possunt esse cum multis), sed 
si quid possumus 10, ex eo possumus, quod res publica 
nos conjunxi~ cum bonis : ex quibus ille cum optimos 
viros legeret, idque maxime ad fidem suam pertinere 
arbitra retur, non potuit legr.re non studiosos mei. 

I. Alta et divina quadam. Pom­
pee a agi sagement, el mcme avec 
un esprit prophclique (divina). 

',r 2. Quadam. Allenuation fre­
qucnlc chez Ciceron : "en quelque 
sor le». Cf. de oratore, I, 38: A nlo­
ni incredi/Jilis qu;edam ct prope 
singularis et divina vis ingeuii. 

3. Familiarem. Pompcc a,·ail 
touldois abandon ne J\lilon lejour oii 
celui-ci avail songe au consulo1l. En 
re\·anche, ii s'CtaiL rCconcilie a H·~ 

Clodius, pcu de jours avant l'alfaire 
de la rnie Appienne. 

4. Ltclilia, joic cxpansiYc. Gn11-
d~ro indiqi;e plulot uu senlimcul 
inlt\rieur el profond. 

5. -Tulisset, suppleez rogatio­
ne,ni. 

6. Fortiter : a,-ec le couro~e 
neccssaire pour absou<lre Mllon · 
malgre scs ennemis. · 

7. Ordiuibus. Voir Ies notes 
du§ 4. 

8. Secrevit:" ii a tenu a l'ccarl • 
(cn composant sa liste des jures). 
Le hrnit auqucl Circron fait allu­
sion arait ele repandn parmi Ies 
amis ,J„ Miloo, qui se deliaient de 
Pompee. 

9. Gratia, • Ic credit donl jc 
jouis )). 

10. J>ossttmu."... 110.~. Cirf'rnn 
ideolifie sa cause el celle de Mi Iun. 
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IX, 23] CICERON : PRO IIIILONE, 21 

[22] Quod vero ~, L. Domili 1 , h_uj~q!!FSL~ot_!_i_r_i:~­
es_~c maxime 2 voluit 3 , nihil quresivil aliud nisi jusliliam 4, 
gravilalcm, humanitalem, fidem. Tulit ut consularem 
neces- e esset 5 , credo, quod principum 6 munus essc 
ducebat resistere et levitati multitudinis el perdilorum 
temeritati. Ex consularibus Le creav,t potissimum; 
dederas enim, quam conlemneres 7 populares insanias, 
jam ab adulescentia documenta maxima. 

cJ), . . •:.••--ht 4\t.J...·,._,,,....,_ . ' C ' - ·,_l,.•v· -~: .,, ,,.·. I 

. Nnrrntion (IX a XI). - Clodius redoutail le consulat de 
l\lilon, qui pouvnil gcner l'exccution de ses projels pendanl 
~ll prelure. Ses inlrigues. li menace lllilon, el nnnonce mcmc 
publiquemenl sa mort proc~aine. 

IX. [23] Quam ob rem 8 , judices, ul aliquando 0 ad 
causam crimenque veniamus, si neque omnis conressio 
facti est inusitata, neque de causa nostra quicquam 
aliter ac nos vellemus a senatu judicatum est 10, el lalor 

\. L. Domili, L. Domilius Aheno­
bsrbus (consul en â4), presi<lenl de la 
qlUl!slio exlraordinaria chargee 
de juger Milon, el aristocrate zele. 

2. Maxime, • en parliculier •· 
3. Voluit. En realite, Domitius 

avait ele designe non par Pompee, 
mais par Ies comices. 

4. Justitiam. Apres l'eloge de 
Pompee el des jures, voici Ies 
louanges du president,-precaution 
oraLu1re d"un usage constant â Rome 
ci chez Cieeron en parliculier. 

;, Necesse esset, Ellipsc; sup­
pleez pr2e,se qu2slioni. 

6. Principum = Ies grand11 pcr­
sonnages (con,ularea). 

i;JCE:RON, PD'.l IIILO~B. 

7. Quam contemneres. Quesleur 
en 67, Domitius s'elait signale par 
son opposilion au:1 projets du tri­
bun C. Manilius, lendant a accorder 
aux afTranchis de naissance le droil 
de voie dans Ies tribus urbaines 
(lrx de libe;·tinorum suffragii•). 
En celle occasion, Domitius amil 
d,i lutier contre toul le parii popu­
lai.-e. 

8. Quam ob rem. Transiti,in 
fadice, amenant un resume de lout 
ce qui precede. 

9. Aliquand11, • enOn ». 
10. Judicatum eal : dans le sen~­

lus-con&•1lte snr l'afTairc ele la , ,,;. 
Appieane. 
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22 CICERON : PRO MILONE. [rx, 23 

ipse legis, cum esset controversia nulla facti, juris 1 

tamen disceptationem esse voluit, et ei lecti judices, 
isque pr.r.positus est quoostioni, qui hrec juste sapien­
terque disceptet, reliquum est, judices, ut nihil jam 
qmerere, aliud debealis, nisi uter utri insidias fecerit 51 • 

Quod quo facilius argumentis 3 perspicere possilis, rem 
geslam vobis dum breviter expono, qureso, diligenter 
allcndile. ,. 1 • 

[ 21f) P. Clodius 1 cum statuisset omoi scelere in prre­
tura vexare rem publicam, ivideretqueJta tracta esse 

, ~ \., I 
1
_1 _ 1 '{ '-·'' C. 

comitia 5 anno supenore,: ul. riOii m.gllos m.enses prre-
turam gerere posseq qui _ no,':. 1.1~n~ţi~ gradu{ii 6 spec­
taret ut celeri, I sed et L. Patilulrl7 collegam elfugere 
vellct,: singulari virtute civem,l et ~tiun'l 'i'ritegrum ad 
dilaccrandam rem publicam qurererel 8 , subilo reliquit 

I. Facti, juris. Dislinclion con­
staule en juslice: question de fait 
el queslion de droit. 

2. Uter utri insidias fecerit. 
Ccs mots resument toule l'argu­
menlation de_Ciceron. (V. l'Jntrod., 
p. XXII.) 

3. A rgmnentis, • Ies evene­
menls de la cause ». 

4. P. Clodius. Quintilien, suivi 
par la pluparl des critiques, consi­
dere celle narration comme un 
modele d'eloquence el d'hahilele 
(lnstit. oral., 9, 2). L'orateur, dit-ii, 
dcpose en quelque sorle dans ce 
recit le germe des preuves qu'en­
suite ii en fora sonir. On peul meme 
ilire que Ciceron y monlre plus 
d'adresse que de bonne foi : ii dena­
ture Ies fails, laisse de câte eeux qui 
nuiraient a son client, eharge Clo­
dius1 el trace de lllilon un ici por-

Lra,L qu'on se senl, malgre soi, aussi 
sympalhique a J'assassin que defa­
îOrable a la victime. 

5. Tra~ta esse comitia. D'ordi­
naire, Ies elections se faisaient, dans 
Ies comices, cinq ou six mois avan L 
la fin de l'annee. l\lais, grăce aux 
Lroubles susei Les par Clodius el l\li­
lon, Ies consuls el Ies pre te urs de 53 
ne rurent pas officiellemcn t nommes 
avani juillet de celte meme annee. 

6. Honoris gradu,n. Dans le 
cursu.• honorum, la prelure ~taiL 
le degre intermediaire entre J'edilile 
curule el le consulat (le premier 
degre etait la queslure). 

7. L. Paulum, L . .tEmilius Pau­
lus, ardent representant des opti­
mates, preteur eu celte annee 53. 

6. Qu1ereret. Encore une habilete 
d'arnrat : Cicerou donne pour des 
reali Les de simples presomplions. 
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IX, 2o 1 CiCERO~ :. PRO MiLONE. 28 
,~. \,,\..,~ , ......... ,.•~ 

annum s~~in 
11 

se~equ'e in ,g~!11,'~11._lfanst~~t._,/ n.-:911, 
1 

ut fit, rehgwne ahqua, \sed \illiab€retfquod 1pse 'u1c·c­
b[)_ti,: ad prreturam gerendam, /hoc est ad evertendam 
rem publicam;1 plenum annum alque inlegrum. 

[25 j Occurrebat 3 ei mancam 4 ac <lebilem prreturam 
fuluram suam consule Milone; emu porro summo con­
sensu 5 populi Romani consuJem fieri \·idebat. Con tulit 
se ad ejus competitores 6 , sed ila-;' tolam ut petitionem 7 

ipse solus eliam invitisjllis 8 gubernarel, tota ul comi­
tia suis, ut dictitabat, humeris suslineret. Convocabat 
tribus, se interponebal 9• Collinam 10 novam dileclu pcr­
ditissimorum civium conscribebat 11 • Quanlo ille 12 plura 
miscebat, tanlo hic magis in dies convalesccbat. ,Ubi 
vidit homo i;; ad omne facinus paratissimus fortissimum 
virum, inimicissimum suum, certissimum consulcm, 
idque inlellexit non solum sermonibus, se<l etiam suf-

1. A nnum sm,m. Questeur co 
61, edile curule en 56, Clodius 
pouîail (d'apres la !oi Villia An­
nalis de ran 180) dfienir preleur 
des ,3. 

2. Quod ipse dicebat. Anlilhcse 
a hoc est.. .. 

3. Occurrebat. Asyndele: «mais 
un obslaclc se dressait "· 

4. lllrrncam. Remarquez la me­
taphore. lllancus signine a man­
chol ». Cf. pro C. Rabirio, 21 : 
mancus et membri.• om11ib11.s 
cnptus et debili&. - Debilis, plus 
[ori que mancus, marque d'or<li­
naire l'affaiblissement de l'Mre tout 
enlier. 

5. Consensu. Voyez l'lntroduc­
tion, p. xv el xvi. 

6. Competitores. P. Plaulius 
Hyps:eus, el Q. Mclellus Scipion 
(beau-pere de Pompee). 

7. Prtitioncm ( co11sulatu.•), 
« brigue ». ~ L: 

8. Etiam fovitis illis. Pru<lrnle 
reserrn pour counir le parcnt de 
Pornpee. La verile esl que Ies deux 
compclileurs de ~Iilon arnienl ac­
cepte le concours <le Clouius. 

9. Se interponcbat, ii s'enl:e­
mcllail (enlre Ies candidals ci Ies 
elecleurs). 

10. Colti11am : la plus mal famce 
des Lribus urbaines. Clodius reunit 
ai11our de lui lan I de gens sans a,·eu, 
qu'il semble former unc autre tribu 
Colline. 

11. Conscribebat. Grâce a s& 
propre loi de collegiis restituen­
dis (58), Clodius pouvait enroler 
scs recrues dans des groupes elec· 
Loraux (col!egia). 

12. /Ue ... hic. Clodius ... Milon. 
13. llomo ... 11irum. Anlilhese. 
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CICERON : PHU MiLONE. [,x, 25 

fragiis I populi Romani srepe csse declaratum, palam 
agere cc:epit et aperle diccrc occidendum Milonem •. 
;x. [26] Servos agresles et barbaros, quibus 3 silvas pu­
blicas' depopulatus erat Etruriamque vexarat, ex 
Appennino & ded uxerat, quos videbalis 6 • Res 1 erat mi­
nime obscura : etenim"- palam dictitabat consulatum 
Miloni eripi non posse, vitam posse. SignificaviL 8 hoc 
srepe in senatu, dixit in contione; quin -etiam M. Fa­
vonio9, fortissimo vira, qurerentt ex eo, qua spe fureret 
l\lilonc vivo, respondit triduo illum aut summum10q11:1-

triduo esse periturum; quam vocem ejus ad hunc 11 

M. Catonem statim Favonius detulit. 

1. Suffrngiis. Plusicurs fois Ies 
comices s·et.aient asscmhles; mais, 
des que la majorilc des cc11l11ries 
commcncail 3 se pro110ncer pnur 
Milon, Clodius, an,i· se, µ-laJia­
teurs, dissijÎail la rc1111ion (\'oyrz 
Introduclion, pagrs x,· d ,_,·1.) 

~- Occidc11du111 Ali/o11cm. l\lilon 
en disail nulanl de l :10.Ji11s, el Cicc­
ron lui-meme inJiquail, des novem­
hro 57, celle inlcnlion de son ami : 
" Si Clodius se trourn sur la roule 
de l\lilon, celui-ci pourra bicn Ic 
Lucr; ii y esl deciJe, ct ne s'cn 
cache poinl. 11 

3. Quibus : sans a, « au moyen 
desquels "· Comparez uxore, page 
50, nolc 3. 

4. Silvas publicas. Les forels Je 
l'Elalclaienlnombrcusesen Elrurie; 
ii en rsl queslion dans Tile-Live, 28, 
1,5_ î.loJius posscdail Jes proprieles 
Jans celle parlie de l'llalie, sur 

la via A11rclia. De la, :in debut do 
§ 55, l'cxpre,sion castra Etrusca. 

5. AJJ1>e1111i110 : la region de 
l'Apennin. 

6. Q1,os vidcbatis : ii ne Ies ca 
d,ail pas. 

7. Res, lt•rme vague: le rrcrnle­
menl dci; escla\'CS el Ies inlcnlions 
,le Clodius. 

8. Signi{icavit, ii l'a seulcme, l 
fail enlentlre (le milieu elnnt favo­
rable ii Milon); dixit, ii l'a dit <ans 
-dHours (dans l'asscmblee du peuplc, 
ou CloJius se sentail enloure do 
parlisans). Remarqurz la gradation. 

9. M. Favonio. Ennemi de Clo­
dius, el parl1san de\'oue de Caton, 
donl Mom!J1sen l'appelle « le San­
cho • (4,315). 

10. Summum. Cr. § 12, Qualluor 
aut summum quinque sunt in­
venti, el la note. 

11. Hunc, « quc ,·oici 11. 
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X, 271 CICERON PRO MILONE. 25 

Depart de l\lilon pour •. anuvium. HCncontrc dcvant la mai­
son de cnmpagne de Clodius .. Combat, a la suite duquel Clodius 
est lue par Ies esclaves de Milon, sans Ies ordres el a l'insu 
de lcur mailrc. Toutes Ies circonstances se reunissent pour 
donncr a penser que Clodius a ele l'agresseur. 

-'"-X. [27 J Interim cum sciret Clodius (neque enim erat 
<lifncile scirc) iler sollemne 1 , legitimum, necessarium 
ante diem Xlll Kal. Febrvarias 2 Miloni esse Lanuvium 3 

ad flaminem 4 prodendum (quod erat dictator Lanuri 
Milo), Roma subilo 5 ipse profectus pridie est, ul ante 
suum fundum 0, quod re intelleclum est, Miloni insi­
dias collocaret : atque ita 7 profectus est, ut contionem 
lurbulenlam, in qua ejus furor desideratus est, qure 

I. Sollemne, au sens proprc : 
i qui a lieu une fois par an » 
,Sollus, am1us). 

2. Ante diem XIII Kal. Februa­
rias, 18 janvier. 

3. Lanuvium (patrie de Milon, 
dans le Lalium, a 30 kil. S.-0. de 
ll.ome). Remarquez l'accusalif sans 
preposilion apres le substanlif iter; 
la lournure iter !tliloni esse Lan1<­
vium equivaul a Alilonem iturum 
esse Lanuvium. li esl rare qu'un 
subslanlif se conslruise.ainsi avec le 
cas du verbe correspondanl; cf. tou­
lefois Plaule, Af!IPhilruo, 519 : 
Quid tibi hanc curatio est rem 
(a.rchaisme). 

4. Flaminem. Les flamines, 
iRslilues par Numa, elaienl des 
prHros sacrificaleurs; chacnn ser­
vail uu <lieu parliculier. li l' Hail 

des flami·nes majores (fi. Diali•, 
Martialis, Quirinalis), el t.le, fl. 
minores, pretres des t.licux t.le l'Elal 
aulres que Jupiler, Mars el Romu­
lus. li s·agil ici d'un flamen JuflO· 
nis Sospitre. Les namines litaienl 
nommes a ll.ome par le Pohti(e.c 
11/aximus; t.lans Ies autres villes, ils 
tilaicnl proclames par le peuplo, s~us 
la presidcnce t.lu chef supreme t.le la 
cite (fonclious que Milon excr~ail a 
Lanuvium a,·ec le titre de dictatori. 

5. Subita ... ante suum(undu,i,. 
Delail jele en passanl, nrnis .tres 
important; Ciceron mel de plus cn 
plus en lumiere Ies inlenlions de 
Clodius (cf.§ 29,ante(undum~jus). 

6. Fundum (.AU,anum), lerraius 
el ma iso ns d'hahitalion, enlre Aricie 
el Do\'illes, sur la via Appia. 

1. Ita,• dans de tellescondilions». 
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26 CICERON : PRO MILONE. 

1110 ipso die I habila est, relinqueret, quam, nisi ob1re 
racinoris locum lempusque voluisset, numquam reli­
quisset. 

(28] Milo aulem cum in senatu fuisset eo die, quoad 
senatus est dimiissus ~, domum veni L; calceos et vesli­
menla 3 mutavil; paulisper, duro se uxor•, ut fit 5 , com­
parat 6, commoratus est; dein profectus id temporis 7, 
cum jam Clodius, si quidem eo die Romam venturus 
erat 8, redire potuisset. Obviam fit ei Clodius expeditus, 
in cquo, nulla rreda 9 , nullis impedimentis, nullis 
Grrecis comitibus to, ut solebat, sine uxorett, quod num­
quam fere, cum hic insidiator 1~, qui lter illud ad credem 
faciendam apparasset, cum uxore veheretur in rreda, 

I. lilo ipso die, le 18 janvier, fianL •' ~ •• se construit 
d'apres Asconius. Les Acta diurna avec 1'indicatif present, non a,:ec 
placent celte assemhlee le jour ou l'imparrait ~r. Phedre, III, 12, 2 : 
mourut Clodius. Pcut-etre Ciceron (gallus) dum qumrit escam, mar­
s·exprime-t-il volonlairement d'une garitam repperit. 
ra~on ambigue. 7. Id temporis. Accusatif em-

2. Quoad ... dimissus. A la pre- ploye avec valeur ad'l"erbiale pour 
cipilation de Clodius, Ciceron marquer le temps. Cf. pro Cluent., 
oppose le calme de Milon, qui prend 14 I, id ll!latis. 
son temps. 8. Si quidem ... erai : "si l'on 

3. Calceos et vestimenta, atlri- admel qu'il devail venii-"· R,•mar­
buts des senateurs: brodequins en quez l'indicatif; le subjonctif expri­
cuir noir, a laniercs, toge l>lanchc merait une idee moins afllrmative. 
el lunique bordee d'une large bande 9. Rir,da, char de luxe, a quatre 
de pourpre (laticlavia tunica). roues, d'origine gauloise. 
lllilon revH un costume de voyage. 10. Grir,cis comitibus. Les· Ro-

4. Uxor. Fausla, fille du dicta- mains riches s'entouraient d'e poetes 
teur Fauslus Sylla. el de musiciens grecs. 

~- Ut fit. Cf. Terence, Hauton- li. Uxol'e : Fulvia, plus lard 
limor., 239 : Nosti mores mulie- femme d'Anloine, la miime qui pcr­
rum... dum moliuntur, dum cera d'une aiguille la)angue de 
comuntur, annus est. Un bon Ciceron. 
oralcur doil, selon Ies conseils de 12. Hic in.sidiator. Milon. Ironie 
Cieeron lui-m~me, faire quelquefois analogue a celle du§ 20, ou Ciceron 
sourire son auditoire. reprrscntait Clodius codlme le plus 

(l. Dum ... comparat. Dum signi- cloux des hommes. 
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x, 291 ClCERON : PRO MILONE. 27 

prenulatus 1, magno et impedito et muliebri ac delicalo 
ancillarum puerorumque comitalu. 

(29] Fit obviam 1 Clodio ante rundum 3 ejus hora rere 
undecima' aut non multo secus. Stalim complures cum 
telis in hunc faciunt de loco superiore 5 impetum, 
adversi rredarium occidunt. Cum autem hicG de rreda, 
rejecta pamula, desiluisset, seque acri animo deren­
deret, illi, qui erant cum Clodio, gladiis eductis, par­
tim recurrere 7 ad rredam, ul a tergo Milonem adori­
rentur, partim, quod bune jam interrectum putarent, 
credere incipiunt ejus servos, gui post 8 erant; ex qui­
bus qui animo fideli in dominum 9 et prresenti rueruul, 
partim occisi sunt, partim, cum ad rredam pugnari 
viderent, domino succurrere prohiberentur, Milonem 
occisum et ex ipso Clodio audirPnt Pt re vera putarent, 

t. Pamul'Gtus. La pllmula etail 
un manleau d'eloffe epaisse, avec 
capuchon, pour leii mauvais lemps 
ou Ies voyages. On verra, au § 29, 
que, pour comballre, llfilon esl 
oblige de se debarrasser de cel en­
combrant velemenl. 

2. Fit obviam. Repetilion (peul­
Hre voulue) des mols qui commen­
cent la ph rase precedente; mais le 
slljet du verbe est ici Mit.o. 

3. Ante fundum. cr. § 27. 
4. I/ora undecima : la onziemo 

heure depuis Ic lever du soiei I; par 
consequenl, a cetle dale, environ 
5 heures du soir. 

5. De /.oco superiore. Delail a 
noter: Clodius, dil CiceroA, a \'avan­
tage de la posilion; donc ii a pre­
pare l'allaque. 

6. Hic : Milon. 
7. Recurrere. Plusieurs edileurs 

voie11t dans ce passage 1rne conlra-

diclion des mols comp!ures ... de 
loco superiore. Mais celle con lra­
dic Lion, si elle elail reelle, aurail 
en,·ore plus su remeni rrappe lesjuges 
que nous-memes; c'e0lele une grave 
maladresse. Oo peut d'ailleurss'ima· 
ginerainsi l'allaque : Ies f!ens de Clo­
dius formenl deu1 groupes; Clodius 
lui-meme marche en avani, av~c son 
entourage; ii ,·ient de depasser 
Milon ; a quelquc dislance ses es­
claves et ses gladialeurs se trou­
nnt (peul-elre posles a dessein) 
sur uneeminence: ce second groupe 
tue le cocher; Milon menace se 
dcfond. A celte vue, Ies gens du 
premier groupe revienoenl sur leurs 
pas et atlaquent llliloo par der-
riere. ', 

8. Post, adverbe; consiruction 
archa1que. A !'origine, bien des prc­
posilions elaienl des adverbes. 

9. Domiuum ... domino: Mila~ 
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fecerunt id servi Milonis 1 (dicam cnim aperte non deri­
vandi criminis causa, sed ut factum est) nec imperante 
nec sciente nec prresente domino, quod suos quisque ser­
vos in Lali re facere voluisset. 

lllilon a du defendre şa vie. La queslion se rcduit a savoir, 
non pas si Clodius a ele tue, mais s'il l'a etejustement ou non. 

XI. [30] Hrec, sicuti exposui, ita gesta sunt, judices; 
insidiator superatus est, vi viela vist, vei potius 
oppressa virtute audacia est. Nihil dico, quid res pu­
blica consecuta sit 3 , nihil. quid vos, nihil, quid omnes 
boni; nihil sane id prosii. Miloni, qui hoc fato natus 
est, ut ne se quidem serva.re potuerit, quin una rem 
publicam vosque servaret. Şi id jure fieri non potuit, 
nihil habeo quod dcrendam; sin hoc et ratio doctis•, 
et necessitas barbaris; el mos geptibus., et feris etiam 
bi~!t.1!~'[~ ipsa prrescripsit, lut~ dmnitn sem]ier vim, 

•·quacp~que"~~ possentJ a corpore, a capite, a vita 6 

1. Servi Milonis : le sujet qui 
est dejâ e1prime; mais la ph rase 
eLant longue, Ciceron le repete 
sous une forme plus precise pour 
rejeler Ies responsabilites sur Ies 
esclaves; Milon resle dans l'ombre. 
A vrai dire, on a peine â admellre 
eelle inaction; mais on ne peul 
s'empecher d'admirer le talent de 
!'avocat, qui ne prononce meme pas 
le mot de meurtre dans toul ce 
recit. 

2. Vi vicia vis. Alliteralion. 
3. Quid res publica consecuta 

sit. Suivant Asconius, plusieurs 
amis engageaientCiceroo â soutenir 

devanl Ies juges celle seule lhesc : 
En raisant perir Clodius, !\filon a 
sauve la Hepublique. Brutus, auteur 
d'un second pro Milone, basail sa 
<lHense sur celle idee. Mais Ciceron 
la jugeant trop hardie, en fit un ar­
gument accessoire, developpe dans 
Ies paragraphes qui precedent la 
peroraison (v. § 72). 

4. Ratio doclis. Les lermes de 
celle enumeration se correspondent: 
ratio doctis el mos gentibus s'op­
posenl â >necessitas barbaris el 
beluis natura. 

~- Corpore, capite, vita. Grada­
tion. 
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sua _J)·i~~i;lsi~!lt~n, polestt~. ~oe facinus inip~obum 
ju_diptre, quin simul 'ftidiceds omnibus, qui in latrones 
iricîderint, aut illorum lelis aut vestris sententiis csse 
pereundum. _ ,,,-J. , 

(31) Quol' si ita putăss~ti/certe ,oitabiliu~ ~i\oni 
fuiti dare jugulum P. Clodio,(non t~~el ab i11~ b';que 
turn primum petitum, quam jugulari 5 a vobis, qcrî~~J 
non jugulandum mi tradidisset:c'Sin hoc nemo vestrum 

ita sentit, no~:/11.Jt~~)am in judicium venit, occisusne 
sit, - quod fatemur, ·_ sed jure an injuria, quod mul­
tis in causis' jam srepe quresitum est. Insi<lias faclas 
esse constat, el id est, quod senatus contra rem publi­
cam factum judicavit; ab utro 5 faclre sint, incertum 
est. De hoc igitur latum est ut qurereretur. Ita et se­
natus rem, non hominem nolavit, et Pompeius de jure, 
non de· facto qurestionem tulit. 

I. Pulasset. Sujet : Milo. 
2. Fuit « ii aurait ele». L'iodi­

catif parfait des verbes marquant 
possibilite ou obligation s'emploie 
frequemmenl en latin la oii nous 
nous servirions du conditionnel, 
pour inlliquer que l'action n'a pas 
ele accomplie, mais a pu ou du 
l'etre. 

3. Jugulari. Ciceron joue sur 
ie mol; tout ii. l'heure ii disait, au 

sens materiei, que :llilon aurail 
tendo la gorge a Clodius; mainte­
nanl ii s'agit, au figure, de la con­
damnation; tapprochez le sens de 
supplicioru,n au§ 5. 

4. Multis in causis: dans tous 
Ies plaiduyers ou est traitee seule• 
meni la question de droit. 

5. Ab utro. Cf. § 23 uter 1,tri 
in,irlias (eceril, formule qui re­
vient quelq11es lignec !]lus Las. 
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Premiere partie de la Confirmation (32-71). Pour prouver 
que Clodius a ele l'agresseur, ii faut chercher d'abortl, selon 
!'axiome de Cassius, a qui l'action a dii ptofiter. La mort de 
lllilon permettait a Clodius l'execution de tous ses projets 
contre l'Elat. 

XU. Num quid igitur aliud in judicium venit, nisi 
uter utri insidias recerit? Profecto nihil; si hic illi 1, 

ut ne 2 sit impune; si ille huic, ut scelere solvamur. 
[32] Quonam igitur pacto probari potest insidias 

Miloni fecisse Gladium? Satis est in 3 illa quidem tam 
audaci, tam nefaria belua docere magnam ei causam, 
magnam spem în Milonis morte propositam, magnas 
utilitates' fuisse. Itaque illud 5 Cassianum 6, <1 cui 
bono 7 fuerit », in his personis valeat : etsi bani nullo 
emolumento impelluntur în fraudem, improbi srepe 
parvo:-Atqui Milone interfecto 8 Clodius brec adseque­
batur, non modo ut prretor esset non eo consule, quo 

t. Hio illi : Milon ii Clodius. 
2. Ut ne = ne. Conslruction 

assez ordinaire chez Ies comiques el 
Ciceron, rare cbez Tite-Live el Ta­
cite. 

3. ln, • ii propos de ... ». Sens fre­
quenl dans Ciceron devanl un nom 
de personne. Cf. de amicitia, 2, 9: 
hi in pueris, Calo in perfecto et 
specialo tJiro. 

4. Utilitates, a avantages », piu­
riei abslrail, donl Ciceron ofTre 
plusieurs exemples (quelq11efo1s au 
sens <le <( services », ainsi ad 
Famil., XVI, 3, 2). 

5. llli,a " ceue maxime ». Cf. 

de 11micitia, 24, 90: iltud Catonis. 
6. Casaianum. L. Cassius Lon­

ginus, tribun du peuple en t37, 
auleur de la !ex Cassia tabellaria 
de populi judicio, est appele par 
Ciceron homo non liberalitate uL­
alii, sed ipsa tristitia et severi­
tate popularis (Brutus, 97). La 
question qu'il posail loujours au 
debut des enqueles, cui bong fue­
rit, etail devenue ·proverbiale; Ci­
ceron la cite frequemmenl. 

7. Bono, datif neutre. 
8. Milone interfecto," si Milon 

perissait ». Le participe exprime 
ici une hypolhilse, 
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sceleris facere nihil posset t, sed eti::un ut iis consulibus 9 

prretor esset, quibus si non adjuvantibus, at coniven­

tib.us certe, speraret se i)Osse elu~ere3 in illis suis cogi­
talis furoribus;. cujus ,ill.L cm:Îafos, ut ipse ratiocina 

baluri, nec ~n.t ~prime.re ~} possent, cum tantum 
beneflcium 5 ei se deoere aroffrarentur, ct, s_i vellcnt, 
forlasse vix possent rrangere homini_s sceleratissinn 
corroboratam jam vetustate audaciam. 

[33] ~.ro 6 , ~; vQ.s s2,Ji ip;11oraliş, vos hospi­
tes in hac urbe v~i, vestrre pere~nanlur 7 aures 
neque in hoc pervawo civitatis s~ţmone versantu:r, 

uas I I 8 si_ leges nomina_ndie sunt ac non faces 
urbis pe t 'ei publicre, f~ n,ohiş mn-
nibus\a"tâue inus..turu~9 ? E\1'iih;•;:m,b~ qureso, Sex. 
CÎOdi l-o, libraE_iUID 11 illud l~IW Yiiilrarum n, quod le 

I. Posset : « ii n'aurait rien 
pu faire • Dans le etyle direcl on 
aurail poterat, d'apres la syntaxe 
ordinaire des Yerbes marquanl une 
idee de possibilite ou d'obligalion. 

~- Iis consulibus, Ies competi­
teurs de Milon, Q. Metellus Scipio 
el Hypsams. 

3. ELudere. • Avoir libre jeu. • 
CI. § 76. Ce passage samble imite 
par Tacite (AnnaLes, 16, 28) : in 
isdem (uroribus... eLudere im­
pune sinerent. 

4. Ut ipse ratiocinabatur. Les 
consuls n'auraient sans doule point 
parlage cel avis de Clodius. Cice­
ron tient a mellre hors de cauee 
Scipion, beau-pere de Pompee. 

,. Deneficium, leur eleclion. 
6. An vero. llllerrogalion ellip­

lique; cf. §§ 8 el 62. 
7. Peregrinantur. CL pro G. 

Rabirio perdueltionis reo, 10, "l8: 

adeone hospes es hujuscc urbis ... 
ut peregrinari in aliena civi­
tate ... videare. 

8. legea. Pour se rendre popu­
laire, Clodius rnulait faire admellrc 
Ies affranchis dans toules Ies lribus. 
sans dislinclion, au lieu de Ies 
laissCT cantonnees dans Ies qualre 
tribus urbai nes. 

9. Jnusturus. l\letapbore. lnu­
rere signifle propremenl " mar­
qucr d'un fer rouge •• par exemple 
un esclaYC. L'inustio etail une 
marque d'infamie. • 

10. Sex. Glodi · alfranchi de 
Clodius; ii avail 4on secretai re, 
el l'un de ses agl!ries plus actirs 
el Ies plus devoues. 

11. librarium (suppl. scrinium): 
boite contenanl Ies rouleaux ma­
nuscrits {volumina). 

12. Ve811·orum = de vous tous, 
parlisans de Clodius, 
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aiunt eripuisse e domo, et ex mediis armis turbaque 
nocturna 1 tamquam Palladium 2 sustulisse, ut prrecla­
rum videlicet munus atque instrumentum tribunatus 
ad aliquem, si nanctus esses, qui tuo arbitrio tribuna­
tum gereret, deferre posses~ Et adspexit;. me illis' 

quid~m ?~ulis2~uibus ~turn ~olebat, cum · o~nibus 
omrna mmffl'lffu . l\lovet me qu1ppe 5 lumen cur1re 6 1 

• 
I.a mo1'l de Clodius ne pouvait que nuire A Milon : car la 

cruintc que Ies bons citoycns arnient de Clodius garanlissait a 
Milon le succes de sa candidature pour le consulat. Argument 
lire de la haine. l\lilon n'avait contre· Clodius q11e la haine de 
lou[ bon citCJyen contre un mcchant. Clodius harssait en Milon 
le defenseur de··Ciceron et so'n·'propre acţusateur. 

·I, 

XIII. Quid? tu· me tibi iratum, Sexte, putas, cujhs 7 

tu' inimicissimum mullo crudelius etiam punitus es8, 

1. 1'u1·baque nocturna .Allusion 
aux rassemblemenls de la plehe, 
dans la maison de Clodins, le len­
demain de l'assas~inal, apres que 
le cadavre eul ele rapporle a Rome. 

2. Palladium. Stalue de Pallas, 
honoree a Troie, apporlee en lla­
lie par Enee; on la conservait, a 
Rome, dans le temple de Vesta. (Sui­
vaf\l d'autres legendes, le P;,lladium 
avait ~le voie~· Troie, pendanl le 
siege, par Dio ou par Ulysse.) 
En '250 av. J.- ., Ic grand pontife 
L. Ca,cilins ~lelellus sauva de nou­
veau le Palladium d'11n incendie (Cf. 
Ciceron, pro Scauro, 2, 48). 

3. Ad•pexit. li s'agil tou_ o urs 
de Sexlus Clodins. Quintilien (IX, 
2, 56) cite ce oassoire coo•me exem-

ple de " brevior a re digressio ». 
4. llli• = • lerrihles n. Allusion 

a la puissao,;t, de ce personnage 
pendant le tribunat de Clodius. 

5. Quippe : ironie. 
6. Lumen curill!. Jeu de mols: 

• la lumiere qui eclaire le Senat», 
el • Ies lueurs de l'incendie » al-· 
lume par lesamis de r.Iodius (v.In-­
trod., page xv11). 

1. Cujus. L'anlecedent est me. 
8. Punitus es a la valeur d'uo 

depooenl; on lrouve daos Ciceroc 
qnelques exemples de cel emploi 
(par ex. Philipp., 8, 7). Quinlilien 
s;gnale celle parlicularile de syn­
laxe, el rappro~he la consl ruclion 
fabrica/us est gladium (Ciceron, 
nro Rnl,irio Postuma, 7). 
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quam erat humanitatis mere postuL.-e? Tu P. Clodi 
cruentum cadaver ejecisti domo, tu in publicum abje­
cisti, tu spoliatum imaginibus 1

1 ex~cquiis 1 , pompa, 
laudatione 3 1 infelicissimis • lignis semiuslt~~f noc­
turnis canibus dilania= r<'liquisti. Qua re ets1 nefa­
rie fecisti, tamen, quornam in meo inimico crudelitalem 
exprompsistiltiam, laudare 5 non possum, irasci certe 
non debeo 6 • - ----... J 

[3~] Audistis, judiccs, Clodi quanlum intcrfuerit 
occidi fllilonem; converlile animos nune vicissim ad 
Milonem., Quid Milonis intereral inlcrfici C}g_dium? 

-.,quid erat/ cur Milo non dicam;adrajtf.<'ret, ie'd1 âprtl'?et "? 
'_ « Obstabat 7 in spe cons11lal~~ i\Îi!~Tc1;Ji~1~. )) -
Al eo repugnante fiebat 8 , immo vcro ()0 fiebat magis, 
nec me 0 suffragatore to meii ore ulehatur quam C!odio. 

f.Valebat apud vos, j11dices, Milonis ;:,rga me rcmque 

t. Imagi11ibus, ma,ques en cir<', 
moules ~ur Ic visagc des morls. li 
s'aţtil ici des masques <l'anc/>Lres, 
qu'.on portait au1 funerailles. 

~- Exsequiis, convoi runebre; 
pompa, corlege quelconque (triom­
phe, [unerailles, ele.). 

3. T.audatione, eloge runebrc, 
prononce par un parent <lu mort. 

1,. ln(elicissimis, "non confor­
mes aux rites •.· Le bucheravaitelr 
fait a la hăle avec des bancs ci des 
lables, el le corps, ii moitie brul,; 
(semiustulatum), elait demeure 
la nuil a la merei ,Ies chiens. 
• ~- Lăudare ... = (q,rnmqua.m) 
laudare non possum, tamen 
irasci non debeo. 

6. Debeo. Enlre debeo el (uerit 
(r,nale de inter(ueril), Ies manu­
scrils preseoteol une lacune; Ma-

rius Virlr,rinos resumc comree i I 
snil le pa~::.,;,.;-c qui mar, 1 :ue: quarc 
.,i habuil causa, :_·_.,Jius, ut 
occideret Milonein. constat insi­
dialorcm (uisse (~on:menl. sur le 
de inventione, p. 104, Orrlli). 
C'est la couc,usion <les paragr. n 
ci 33. 

7, Obst, r,.:t. Ohjection. La rc­
ponse est ici inlroduile par al. 

8. Fie/Jnt : suppleez con.•ul. 
9. /.ic. li clait naturel qnu Cice­

ron, rappele d'cx,l grâce a Milo11, 
appuyât la crndidalure de son ami. 

to. Suffragatore. C"etait l'usage, 
a Rome, quc Ies suffh,gatores, 
,ortes d'agents electoraux, a la 
solde des candidal6, llssenl des 
iournees en leur faveur, 01Tra11t au1 
•lccleurs Jes rc~as eL <liolribuaol 
parfois de l'argenl. 
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pub(i_cam _rnerit_orţ°l.f12oria, val~b~J preces et _Iacri­
nire nostrre, <J.~.1~~&BA}~W} 1_vos mmfice mover1 sen­
tiebam ; ~]l,1:!_s __ ll!. ~fG'v~iebat__\ fil)riculq!~en­
denti u m timor. Quis enim erat civium, qui ~I si1utam ------- -------------- . . P. Clodi prreturam sine maximo rerum novarum 

. ~tu, proponeret? Soluta~ JUlem: fore videbatis, 
c~~• ~~k-• \ nis1 csset is co~sul,',_ qui eam aurleret possetque con-

. E ~~'-' ""1 · 1 . t strmgere. · um 1111 onem unum ~-s~~.,.P~~- sent1re 
uni versus populus Romanus,/ quis · dhl:lftaret suf­
fragio suc{se melu, periculo rem publicam lib~e? 
Aţ nune, Clocij0 -remoto, usi tatis jam rebus 3 en~dum 
est Miloni, ut tueatur dignitatem smA singularis illa 
et . hu~c_ UI~i __ concessa gloria,rqure qoLldie augebatur 
frangendÎS' furori bus Cioaianis,~~m Clodi morte cecidit. 
Vos adepti"-estis 5, ne quem tivem metueretis; hic 

• exercitationem virtutis, suffragationem consulatus, 
fon tem 6 perennem glorire sure perdidit. Itaque 
)lilonis consulatus, gui vivo Clodio labefactari n• 
poterat, mortuo denique temptari creptus est.j Non 
modo igitur nihil prodest;sed obe_st etiam Clodi mors 
Miloni.. . .. - -

[35] « At valuit 7 odium; fecit iratus1 fecit inimicus, 
fuit ultor injuriai, punilor doloris sui s; » - f.tuid? si 

-· 
t. Tum, a celle epoque-la (rar 5. Vos adepti estis ... ; hic .. _ 

maintcnanl jene sais si mes priere·s perdidit. Antithe,e. , 
auronl aulanl de succes). 6. Fonlem. Quintilien (VIII, 6, 7) 

2. Salutam, libre de tout frein admire celle melaphore, de meme 
Oppo&ez Ies termes mancam ac que la locution Ju § 35, glori11.1 
debilcm pra,turam du § 25. segetem ac materiam. 

3. Usitalis jam -,ebus, moycns 7. Atvaluit. Nouvelle objection: 
ordinairement pral_iques par Ies can- Si Mi Ion n'a pas agi par brigue, ii 
didals. · s'est laisse entrainer a la haine. 

4. Frangcndis. • Par k fait 8. Punilor doloris sui : • Un 
qu'il lui fallail bfiser. ,• vcngeur pour son ressentiment. • 

td,1t,i>f#';.;''-~ O\Mt '-'rr,~flll tu~~ 
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hrec 1 non dico majora fuerunt in Clodio quam in Mi­
lone, sed in illo maxima/nulla . in hoc,/ quid vullis 
amplius? Quid enim pdissct Clodiuui Milo, segetem ac 
materiam sure gloria!, prreter hoc civile odium, ~. 
omnes improbos odimus? lile . erat II ut odisset pri-: 
muro defensorem salutis mere 3 , deinde vexalorem ru.: 
·roris, domitorem armorum suorum, poslremo eliam 
accusatorem suum' : .ţeus eniqi Milonis lege Plotia t 

fuit Clodius, quoad vixit. Quo tandem animo ho~tyran­
num illum tulisse\ creditis? quanlum O(tium illius el ln 
homine injusto quam etiam juslum 6 f.uisse? 

e caraclcre el la conduite de lllilon el 
1ai_s recours A la violence, 

feUX. 

m est, ul ja illum 7 natura 8 ipsius 
endat, hu~.a oar­
r vim 10 umq· 

, . , d? ego, judices, c 
v~bfs urbe cessi, judiciumne timui? non n serv 

t. lfie~A ces passions •. 
2. Jtle'.'Jffiat. Cooslr. : erat (im­

personnelf -ut ille odisset. 
3. Defensorem sal-utis me2. Al­

lusion au rappel daiilliteron (cf. § 38, 
mea salus). ~ 

4. Acc-usatorem sutji. Milon a 
aceuse Clodius de vi, a la suite du 
pillage de sa maison; mais Ies inlri­
gues onl etoull'e l'alfaire. 

r,. Lege Plotia ( de vi). Le 
promoteur de celle loi, promul­
guee en 78 n. J.-C., ful le lri­
lmn du peuple Marcus Plautius 
Silanus. 

6. lu injusto ... justum. Anli­
tilese voulue. 

7. lllum, Clodius; hu11c, Mi Ion. 
8. Natura ... consuetudoque, • Ic 

caractere el Ies antecedcnls ». Cice­
ron va examiner la conduite passe, 
des atlversaires. , 

9. Nihi!.... L'oraleur [einl Je 
repeter !'argument enonce par Ies 
amis de Clodi'us. 

10. Pe-r vim. Suppleez fecit. 
li. M2rentibus. A la nouvelb 

de l'exil de Cieeron, Ies ,;enaleur . 
prirenl le deuil. 

12 . .'\'on. Ellipse de limui. 
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arma, non vim? ·ouarh;i~ justa causa resţi­
tuendi mei,J nisi ru(s;tfnjusta ciciendi? ~ffi'W 
~1, ~ multam irrogara1,/actionem perduel­
lionis3 inlenderat\ el,mil!i....._videlicet in causa aut mala 
aut mea, non et prreclarissima et vestra judicium ti­
mendum fuit. Servorum ct cgentium civium cL faciuu­
rosorum armis meos cives meis consiliis periculisque 
servalos pro me obici nolui 4 • 

[37] V~, vidi hunc ipsum Q. Hortensium 5 , 

lumen et ornament~ţi publicai, pame interfici scr­
vorum manu, CJ!!!!_,E!uh1 tldessetiq_ua in _turba 6 C. Vi­
bienus 7 senator, vir O_,P,ti!1F!~, c,uhYflhl?~set una, 
ita est mulcatus, ut l:.1rrărîr<amiserit. I~ quando 
illius postea sica illa, u .. tilin.aJ_ac.ceperat, con-

t. Credo souligne !'ironie I;(;:, )r~ cr pro domo, 26 : hi~ omnibus 
taule la phrase, de meme que plns rebus vitam anteposui meorum 
loin, videlicet. civium, remque publicam conci-

2. Diem ... dixerat. La diei dic- dere unius discessu, quam om­
tio clail l'assignalion a jour fixe, nilim interitu occidere malv.i. 
signifiee par Ies tribu os, accusateurs a. Q. HortensiJLm, le grand ora-· 
publics, au pre\'-.i." Celui-ci, de- leur, consul en 69; ii s'clail joinl, 
sormais reus, pouvait des lors etre en 58, a la depulation des chevaliers 
arrele ou laisse en liberle sous cau- decides a interccder aupres du Senat 
tion. (Bouche-Leclercq, Manuel des en fa\'eur <le Ciceron; mais Ies ban­
inslilutions romaines, p. 451.) - des <le Clodius empecherent cellr 
Comme tribun, Clo<lius pouvail demarche, el Horlensius lui-memr 
assigner Ciceron,el reclamer sa con- fut blesse dans celte emeute. - Les 
clamnation a l'ameodc. D'ailleurs, mols hw,c ipsum indiquent qu'il 
Ciccron n'a pas ele regulieremeot est presen! aux debats. 
accuse. . . 6. Tttrba, I( emcule )). 

·3_ Perdue!lionis, crime ele haute 7. C. Vibienus. Personnage prn 
trahison. Ce terme designe, a l'ori- connu. Suirnnl Asconius (§ 7), ii 
gine-;-tmi.l acte contrai re aux interet:; serail mort etoulfe dans la foule, 
de l'Etal; puis le regicide, la lrahi- lors ele l'incendie de la curie. 
son, Ies tenlati,·es faites pour rcs- s. ltaque = et ita. 
taurer la royaute, Ies atlciules au1 9. A Cati!ina. Clodius ful tnu-
droitsclu peuple. (Bouche-Leclercq.) jours hostile a Caii lina, contre lequ<'I 

4. Nol•i. Ciceron expose Ies ii soutint meme Ciceron (Plutarquc, 
m~mes inlentions dans sun plai Vie de Cicfron, 29). 
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..,-<.>J..,.._.... c::-:..--. . 'l '·. -L-

q u ie vi t? Hre~ __ i1~enl_a nobis I esl, hui~os obici pro 
me non sum passus, hrec i~ Pompe10 11 est, ~<!l~ 
islam viam Appiam, monume~.!!1 sui nominis 3 , necp 
Papiri • crue[!J.a,vit, hrec eaucm longo ~rvallo 5 con­
ver~ rursus esl in me; nu per quidem, ul scilis mc ad 
regiam 6 pre;;;;--conrecil 7• x 11,.,vo,,,d · 

'f (38] Quid simile Milonis 8 (cujus vis omnis hrec sem­
per fuit, ne P. Clodius,/4um 9 in judicium delrahi 10 non 
posset}1vi opprcssam civilalem Lenered Quem si intcr­
_fic1Jrc voluisset. · quanl.:e quoliens oc~asiones, quam 
prreclarre fuerunt 11 I ~oţ!)ilne 1~, cum ctom.11m ac dcos 
penales suos illo oppugnanle defenderet 1t jure_ se 

I. Nobis = Ciceron. Allusion 
obscure. 

2. Pompeio. Cr. § 18. Si J'ora­
teur rappellc de nouvcau quc Clodius 
a menace Pompec, c'esl qu'on a faiL 
courir le hruiL d'un complol Lrame 
par )lilon conlrc ce consul. Pcul­
clrc cc faux hruil amil-ii ele Ianc,• 
par Pompec lui-mcme. (V. lntro­
duction, p. x1x.) 

3. lllonumentum sui nominis. 
cr. § 11. 

4. Nece Papiri. V,§ 18. 
5. Longo intervallo : probable­

mcnL en 53. 
6. Regiam, demeure du PonLifcx 

Maximus (ancien palais 1·oyal ele 
Numa). 

7. Confecit. Asconius (in Mil., 
p. 48, Orelli) declare n'avoir Lrouve 
nulle parL mention deces violences; 
mais, dit-ii, on ne peut admcllrc quc 
Ciceron a!Lerc ici la ,·erile, surloul 
apres Ies mols ul scilis; pcut-etrc 
s'agit-il simplcment d'une balaillc 
qui euL lieu sur la via sacra au 
co1:1mcnccmcnt de no,·embrc, cntrc 

Ies parLisans de Mi Ion et ceux de s011 
rival Hypsa,us; Ciceron se trouva 
mele ii celle bagarre : ii raconle lui­
milme le raiL a Allicus (Epist., ,v, 
3, 3): Ante diem fli Id. Nov. cum 
sacra via descenderem, insecutus 
est me cum suis. 

8. llfilonis •dela part de Mi Ion• 
Consl. : Qttid. Jlilonis {uit simi le. 

9. Cum, • puisquc ». 
10. Dctra/1i. Cr. § 35, lin. 
11. Fuerunt. Nouveau developpc­

menl : Milon aurait pu, en mainLe 
circonstance, tuer Clodius sans 
dangcr; pourquoi auraiL-il altendu 
une occasion si tardirn el si pcu fa­
vorablc? 

12. Potuitne. Remarquez la rcpe­
Lilion oraloirc de celle inlcrrogalion 
au dcbuL de cinq phrascs ·succcssi­
vcs. - Ne equirnuL ici a 11on11e (el-·• 

, lipse: a-L-il pu, oui ou 110n ?). 
13. Defenderct. A la fin de I'~ 

nec 57, Clodius a,· .. it allaquti . 
m~son de Milon; qurlques gladia­
LPurs avaienl memc pciri ,1ans celle 

· alfaire. (Cf. Cicero o, ad. Alt., 4, 3.) 
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ulcisci ? potuitne, civi 1 egregio et viro fortissimo, 
P·. Sestio, colleg~ suo, vulnerato? potuitne Q. Fabricio\ 
virq optimo, cum de reditu meo legem ferret, pulso, 
crudelissima in foro crede facla? potuitne L. Crecili 3 , 

justissimi fortissimique prretoris, oppugnata domo? 
poluitne)llo die, cum est lata lex de me', cum totius 
Halire concursus, quem mea salus concita,rat! facli illius 5 

o·loriam lubens agnovisset~ ut, etiam si id Milo ·recisset, 
cuncla civitas eam laudem pro sua vindicarel? 

Suite des faits Milon eul plusieurs fois l'occasion d'ecraser 
Clodius, aux applaudissements de tous Ies gens de bicn; ii 
a reprimii son jusle courroux. 

XV. (39] Al 6 quod erat tempus? Clarissimus et fort1s­
simus consul 7 , inimicus Clodio, P. Lentulus 8 , ultor 
sccleris 9 illius, propugnator senatus, defensor vestrre 
voluntatis, patronus publici consensus, restitutor salu-

t. Civi, ablatif qui se retrou,·e plu­
sieurs fois chez Ciceroo, par exem­
ple, pro Sestio, 61, 78. 

2. P. S.stio ... Q. Fabricio, tri­
buns de la plebe en 57. Pendant 
qu'on discutai! le rappel de Ciceroo, 
ils faillirent perir sous Ies coups des 
Clodiani; P. Sestius, peree de vingt 
blessures, ful laisse pour mort. (Cf. 
pro Sestio, 35 el 37.) 

3. L. Ca,cili. L. Cmcilius Rufus 
etait preteur en >7. Suivant l'af­
f.nchi Tiro, cite par Asconius, ii 
Cut attaque au cours d'une emeute, 
pendant Ies jeux Apollinaires, el 
poursui,·i jusque dans sa maison. 

4. Le;c de me, la loi deactant le 
rappcl <le Ci~cron (aout a7). Sur J'eo-

thousiasme universel qui accueillil 
le proscrii a soo retour, v. Intro­
duction, p. xm. 

5. Facti illius, la mort de Clo­
dius. 

6. At. « Or•· De meme § 4&. Ce 
seos est plus sou,-ent marquc par 
atqui. 

7. Consul. Remarquez la ,·ivacite 
du style, due ii l"ellipse du ,·erhe 
(erat). 

8. P. Lentulus (Spinther), con­
sul en 57. Ami personnel de Cice­
rou, ii avait, a peine entre cn charge, 
declare son intentioo de le faire 
rappeler. 

9. Sceleris, le decret de baonis­
semeot. 
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tis mere; septem prretores 1 , octo tribuni 2 pi. illius ad­
versarii, defensores mei, Cn. Pompeius auctor el dux 3 

mei reditus, illius hostis, cujus sentenliam 4 senatus 
omnis de salute mea gravissimam et ornatissimam se­
cutus est, qui populum Romanum est cohortdus 5 , qui 
cum de me decretum Capure 6 fecit, ipse cunctre Itali::c 
cupienti et ejus 7 fidem imploranti signum dedit, ut ad 
me restituendum Romam concurre·rent 8 ; omnia turn 
denique in illum odia civium arclebant desic!,,rio mei, 
quem qui 9 turn 10 interemissel, non de impunitate ejus, 
sed de prremiis cogitaretur. 

(!iO] Turn se Milo continuit el P. Cloclium in jud1-
cium bis 11 , ad vim numquam vocavit. Quid? privato 1::1 

Milone, et reo ad popul um accusante P. Clodio 13 , cum 
t. Pr1elores. Sur Ies huit pre-­

Leurs de 57, seul Appius Claudius 
Pulcher, rrere de Clodius, se mon­
lrail conlraire au rappel. 

'2. Tribuni. Sur dix tribuns, 
deux seulement etaient hostiles: 
Q. Numerius Rurus, e( Atilius Scr-

ra~~~ uclor el d1UXl. Sur la proposl-­
Lion de Pompee, ii rut decide qu'on 
mellrait au nombre des ennemis de 
l'l~lat quiconque s'opposerail au rap­
pel deCiceron (in Pisonem, 15, 35). 

4. Senlentiam, « voie moLi,·e ». 
Le jus aenlentim dicendm (in 
senatu) appartenait au1 magistrats 
ayanl exerce une fonction curule el 
aux anciens tribuns de la plebe. 

5. Est cohortatus. Ciceron diL 
ailleurs qu'en sa raveur Pompee 
supplia le peuple assemble (pro 
Sestio, 50, 107). 

6. Decretum Capule. En 57, 
Pompee elait duumvir de Capoue, 
avecL Pison. C'est la qu'ilprovoqua 

une pelilion cn raveur du rappel Je 
Ciceron. 

1. Ejy.s. On atlendrait suam; 
mais la proposition partiipiale ct 
implo,·anti equivaut ii qua1 ... ejus 
fidem implorabat (Riemann,Synt. 
lat., p. 21). • 

8. Concurrerent au piuriei, parce 
que cuncta Italia a la valeur d'un 
nom colleclir el equivaut a univcrsi 
ltali. 

9. Quem qui = ut si quis cum. 
10. Tum. Dans r,es diverscs cir­

constances. 
11. Bis. 1• Apres la bataille du 

25 janvier 57, en plein forum; 
'2° apres le rappel de Ciceron, a la 
suite des violences commises par Ies 
Clodi,,ni sur sa personne el contre 
Ies ouvriers qui reconstruisaienl la 
maison. 
1i. Privato. A parlir de 56, apres 

son tribunal. 
13. Clodio. Une fois edile, Clo­

dius a son lour accuse Milon de t:i. 
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in Cn. Pompeium pro Milone dicentem impetus 1 factus 
est, qure tum non modo occasio, sed etiam causa illius 
opprimendi fui!! Nuper vero, cum tI.-, Antonius!! sum­
mam spem salutis bonis omnibus atfolissel, gravissi­
mamque adulescens nobilissimus rei puplicre partem 
fortissime suscepisset~ atqu{l illam beluam judicii 
laqueos de~ti11.Î.-ntem jam iretîja'.i-J·~~lencret, qui locus, 
quod tempus illud, di immor.lales, fuit! cum se ille 
fugiens in scalarum tenebras 4 abdidisset, magnum 5 

Miloni _f~il 6 conficere illam pestem nu Ila sua invidia, 
M. vero An toni maxima gloria! _ 

[t,il] Quid? comiliis 7 in Campo·8 quotie.ns potestas 
' fuit! cum ille in srepta 9 irrupissef10 , gladios destrin-,,. 

gendos; lapid;--? jaciendos curavisset, dein subito vuitu 
Milonis perterritus fugcrct ad Tibl'rim, vos et omnes 
boni· vota faccrctis, tÎt ~1iloni uti virtute sua liberet 11 ! 

I. lmpeJ.~s:;; I:;es parlisans de 
Clodius rloţ la1sserenl pas Pompee 
achever son Jiscouis, l'ne balaille 
s'engagea; mais l'avdblagc rrsla aux 
r'ompeiens; Clodius du·L quitter i. 
tribune (Ciceron, ad Quintumfra­
trem, 2, l). 

2. M. Antonius, le fulur trium­
vir, qui en 53 briguail la questurr; 
dans une emcule, ii avail poursuivi 
CloJius, l"cpee il la main; mais lor, 
tlu prod:s, iÎ siegeail parmi Ies ad-
1·er;aires de ~filon. Les superlalifs 
;-;ui sui,·enl sont iin peu ironiqurs. 

3. Detuam ... laqueos ... ,rreti­
lam. La melapho_rll' se continue. 

4. lu scalarum tenobras. Pour­
suivi par Antoine, Clodius s'elail 
reru~ie sous l'rsralirr tl'un libra-
1·ius (Cf. l'hilipp., li, 9, 11). 

:;. Jllagnum, « diflicile »: ironie. 
6. Fuit = fuissel. Comparcz 

{uit, p. 29, ·n. 2. 
7. Comitiis, « aux eleclions "· 

Ahlalif de lemps. _ 
8. Campa, le Champ de Mars, 

au bord du Ti~rc; c'esl la que se 
Lenaienl Ies comices ccnturialcs. 

9. 8repta, barriercs Je bois cla-
1,lics au Champ de Mars Ies jours 
J"assemblees, pour contenir le p,·u­
ple; Irs elecleurs entraient un par 
un. Ces barrieres ~~emblanl a . 
celles des parcs a moulons, Ies au­
teurs lalins appellelil sou.ent 01Jile 
l'enceinte qu'elles limitaient. 

10. lrMipisset. Voy./nlrod.,p.xvr. 
I 1. Tlti virtute sua liberei. Euphe­

mismr : = • qu'il lui phll de Luer 
Clo<l11,, •. 
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11 est absurde de supposer que Milon ait juslement choisi 
pour mediter ce meurtre la veille des comices. Clodius. an con­
traire, devait se debarrasser de Milon, avnnt que celti'i-ci par­
vinl au consulat. li se croyail sur de l'impunil(•. D11 re~te, ii a 
lui-m~me annonce que Milon pi)rirail dans lroi,; jours. 

XVI. Quem igilur• cum omnium i gratia noluit, hunc 
voluit cum aliquorum querella; quem jure, quem loco, 
quem temporc, quem impune non est ausus, hunc in­
juria, iniquo loco, alieno tempore, periculo_ capilis non 
dubitavit occidere? 

(42] Prresertim, judices, cum honoris amplissimi 3 

contenlio el dies comitiorum subessct, quo quicl<'rn 
tempore (scio enim, quam timida sit ambilfol, qua11-
taque el quam sollicita sit cupiditas consulatus) omnia, 
non modo qure reprehendi palam, sed etia~ qure ob­
scure cogitari possunt, timemus, rumorem 5, fabulam 
falsam, fictam, levem perhorrescimus_; ora omnium 
atque oculos intuemur 6 • Nihil enim est tam mollr, 
tam tenerum, lam aut fragile aul flexibile, quam vo­
luntas erga· nos sensusque civium, qui nnn modo im-

I. Quem igitur. Quinlilirn (V, 
14, 3), cile ce passage comm, exemple 
d'enthymemata multiplicata (ac­
cumulalion de syllogismes ora­
toires). 

2. Omnium s'oppose i, aHquo­
rum. De meme ensuile ii y a oppo­
sition enlre jure ... injuria, loco ... 
loco, tempore... tempnre, im­
pune ... periculo capiti.s. 

3. Honoris amptissimi, le con• 
sulal. 

4 .. Ambitio, la brigue; cupirll­
tas, l'amt.ilion. 

5. Rumorem, bruit vague q11i 
circule dans la foule; fabula, sujel 
de couversat ion, propos, qui prul 
elre ou vrai, 011 mal inlcrp,·cle (fal­
sa), ou invPnle (ficta), 011 puremenl 
fantaisisle, sans molir (levcm). 

6. lntucmur. Joii et vrai lahleau 
<les crainlrs qui assiegenl Ies can<li­
dals; peut-elrc Ciceron en parle-l-il 
<l'apres son experience. 
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probilati irascuntur candidatorum, sed etiam in recte 
factis srepe fastidiunt 

t (43] I-Iune igitur diem campi speratum 1 atque exopta­
~m sibi proponens Milo cruentis manibus scelus et 
facinus prre se ferens et confitens ad illa augusta cen­
turiarum auspicia 11 veniebat? Quam hoc non credibile 
in hoc, quaIP idem in Ciodio non dubitandum, cum 
se ille interfecto Milone regnaturum putaret ! Quid? 
quod capul est 3, audacire ', judices, quis ignorat maxi­
mam illecebram esse peccandi impunitatis spem? In 
utro igitur brec fuit? in Milone, qui etiam nune reus 
est facti aut prreclari 5 aut certe necessarii 6 ? An in 
Clodio, qui ita judicia pcenamque contempserat, ut eum 
nihil delectaret, quod aut per naturam fas esset aut 
per leges liceret? 

(44) Sed 7 quid ego argumentor? Quid pi ura disputo? 
Te, Q. Petili 8 , appello, optimum et fortissimum civem; 
te, M. Cato, testor, quos mihi divina quredam sors 9 

deditjudices. Vas ex M. Favonio 10 audistis Clodium sibi 

I. Speratum ... exoptatum. Cice­
ron redouble l'exprcssion pour mar­
quer l'impalience de Miloo. 

2. Auspicia. Le crime de Milon 
âurait ele complique d'un sacrilege, 
la reunion des comices ayanl un 
caractere religieux: avani l'assem­
blee, le consul prenait Ies auspices 
(auspicia majora pour Ies comices 
par centuries, minora pour Ies co­
mices pa, lribus). 

3. Quod capul est,• ce qui est Ic 
point capital •· Locutioo frequcotc 
(CC. § 53). 
, '1. Audaci111, complement de illc­

, °'lir"m(" Cc quiporlcă l'.:.11d.o.cea). 

5. Pr:Eclari. Cel adjcctif prcparc 
!'argument developpe aux § § 72-92 · 
Milon, en tuanl Clodius, a rendu 
service a sa patrie. 

6. Necessarii, Milon elait dans 
le cas de legitime defense. 

7. Sed. De1'mameo desprobabi­
lites, Ciceron passe au:i: circon­
stances du crime. 

8. Q. Petili, un des juges, d'ail­
lcurs inconnu (peut-elro parcnt do 
M. Pctilius des Verrines, 2, 71). 

9. Sor&. Lo malin du jugement, 
on ~vait tir6 au :.ofi. Jc:. no= de 
01 jures. 

1.i • .:.t. F,1110,;io,.5 2G. 
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dixisse, et audistis vivo Clodiot, periturum Milonem 
triduo: post 2 diem tertiurn gesta res est, quam dixeral. 
Cum ille non dubitarit' aperire quid cogitarit, vos po­
testis dubitare quid recerit? 

Clodius connaissaiL le jour du deparl de Milon. Le moment 
du relour de Clodius etail inconnu ii. Milon. Clodius n'uvait 
pus de molifs pour quiller I\ome; ii en avait, au conlruire, 
d'assez importants pour y rester. Milon etait Coree de se rendre 
ii. Lanuvium. 

' ... XVII. (i.5) Quem ad modum igitur eum dies non fe-
fellit? Dixi equidem modo•: dictatoris Lanu vi.ni stata 5 

sacriricia nosse negoti nihil erat. Vidit necesse esse 
Miloni proficisci Lanuvium illo ipso quo est profeclus 
die, itaque antevertit. Al quo die 6 ? Quo, ut ante dixi, 
fuit insanissima contio ah ipsius mercennario tribuno 7 

pi. concitata; quem diem ille, quam contionem, quos 
clamores, nisi ad cogitatum facinus adproperaret, num­
quam reliquisset. Ergo illi ne causa quidem 8 itineris, 
etiam causa manendi; Miloni manendi nulla facullas, 
exeundi non causa solum, sed etiam necessitas 9 fuil. 

I. Vivo Clodio: si Favonius avait 
menti, Clodius aurait proteste. 

2. Post... quam. A reunir. 
3. Dubitarit, « ii hesita » ; du­

. bita re, « do uter•· Ciceron joue sur 
le mol. 

4. Dixi...modo: § 27. 
5. Stala = qua, certis diebus 

fieri solent (Festus). Terme de la 
langue religieuse. 

O. Quo die (= illo ipso die, de 
la ligne precedente), le jour du de, 
part de Milon (18 janvier). 

7. Mercennario tribuno. Peut-

âtre T. Munalius Plancus, accuse 
deja de venalite au § 14. 

8. Ne causa quidem. S'il foul 
en croire Asconius, Clodius, pro­
prielaire a Aricie, avait ele appele a 
iiisculer quelqnes alTaires avec Ies 
decurions de celle viile. Ciceron 
denature Ies raits pour le besoin de 
sa cause. 

9. Necessitas. Phrase symetri­
que el fermemcnt ecrilc, deslinee a 
resnmer une partie des dehals el a 
laisser une impression neLle daus 
J'espril des juges. 

https://biblioteca-digitala.ro



44 CICERON : PRO IIIILONE. lxv11, 4.5 

Quid, si 1 , ut ille scivit Milonem fore eo die in via, sic 
Clodium !\lilo ne suspicari quidem potuit? -

[1,i6] Primum qurero gui~ scire poluerit, quod vos 
idem in Clodio 3 qurerere non potesUs. Ut enim nemi­
nem alium nisi T. Patinam', familiarissimum suum, 
rogasset, scire potuit illo ipso die 5 Lanuvii a dictatore 
Milone prodi flaminem necesse esse; sed erant per­
multi alii, ex quibus id facil)ime scire posset. ţ:Milo de 
Clo<li reditu unde quresivit? Quresierit 6 sane (videle, 
qui<l vobis largiar), scrvum etiam, ut Q. Arrius 7, meus 
amicus, dixit, corruperit. Legile testimonia testium 
vestrorum ! Dixit C. Causinius Schola 8 Interamnanus 9 , 

familiarissimus et idem comes Clodi, cujus jam pridem 
tcslimonio Clodius eadem hora InteramniB fuerat et 
Romre 10, P. Clodium illo die in Albanott mansurum 

I. Quid, si, a que dircz-,·ous, si 
je prouve que. " Ellipse frcquente. 

2. Qui, adverbe. 
3. In Clodio, « au sujet de Clo­

dius ». Cf. de amicitia, 9: sed hi 
in pueris, Calo in perfecto el 
spectato viro. 

4. T. Patinam, probablernenl 
un citoyen de Lanuvium. 

5. Ilio ipso die, le jour du rneur­
tre. Cicerou denature encore Ies 
raits, car on lit dans Asconius (§ 3): 
postera die. L'election du narnioe 
etait lixee au 19 jam·ier. 

6. QuB!sierit.Subj .de concession. 
7. Q. Arrius, personnage peu 

connu, bien que nomrnc quclquefois 
,1,% la concspondancc de Ciceron. 

8. C. Ca11sinius Schola. Lars 
du scandale des Mystercs, ce per­
sonnagc, cite par Clodius commc 
temoin ii decharge,. avait affirrne_ 

que l'accuse avait passe· chez lui, a 
lnteramna, la nuit du sacri lege, rnais 
on avait reconnu la faussele de celle 
declaralion. 

9. bi/eramnanus, d'Inte,-.,nna .. 
Plusieurs villes ilaliennc·s porlaicnl 
ce norn; l'une se Lrouvait dans Ir 
Picenurn, au sud de Casinum, entre 
le Liris el le Melpis (d'ou Ic nom de 
lnteramna = inter amnes), â 
3, millcs de Rome (aujourd'hui Te-­
ramo); une autre lnterarnna, silueo 
â '.!5 rnilles, en Ombric, entre Ies 
dcux bras du Nar (auj. Terni), fu'. 
la patrie de Tacite. II s'agit proba­
blcmrnl de celte dernierc. 

10. Et Ro-ma,. Ciceron ,~V.ail affir­
me s'ctre cntrct~nu â R~·e-a~ec Clo­
dius trois heures aran-Cie sacrilege. 

I t. fa Albano (fundo), dornaino 
situc sur Ies nancs du mont Albain, 

: au sud Jc !lame. 
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ruisse, sed subito ei esse nuntialum Cyrmp I architec­
Lum esse morluum, itaque repente Romam constiluisse 
proficisci. Dixit com-es item P. Clodi, C. Clodiusi. 

Discussion des tcmoignages qui conlredisenl l'accusalinn. 
Clodius n'avail aucune raison pour revenir a llome. La mort 
de Cyrus ne-J'obligeail poinl il une lelle hâle. 

XVIII. (47] Videle, judices, quantai rC's his teslirno­
niis sint confectre. Primum certe liberalur Milo non co 
consilio profectus esse 3 , ut insidiaretur in via Clodio; 
quippe4, si ~ ille obvius ~i ruturus omnino non erat. 
Deinde ~non enim video, cur non meum quoque agam 
negotium) !'citis, judices, ruisse q,ui in· hac r~e 
suadenda dicerents « Milonis manu credem esse factam, -consilio vero majoris alicujus. » Me 7 videlicet latronem 
a:c sica,rium abjecti homines et' perditi describebant. 
Jacent suis testibus 8 qui Clodium negant eo die Ro­
mam, nisi de Cyro audisset, ruisse rediturum; respi~ 

t. Cyrum, architecle grec d'une 
cer~oe reputalion, qui avail tra­
vaille aussi pour le compte de Cire­
ron et de soo frere Quintus (ad At­
ticum, 11, 3, 2; ad Q. (ratrem, li, 
2, 2). . . 

2. C. Cl-Odius_, • de plel/ţ, homo 
novus ", elraoger â la faq1Ul~-,Pi1Lri-
cienne des Claudii. ', 

3. Noii pro(ectus ei;se. T~-tirnure 
infinitive remarquable,. apres libe­
ratur; on la retrouve avec de(,ndi 
el excusari (ces trois_ verbes i{ll(lli­
quent !'idee de dire, el dicere en­
trnine \oujours la proposilion infi­
nitive).\Selon Wirz, qceron _imile 
uoe co1111ruclion grecqile; cf. Tbu-

cyd., t, 95: ci1tOAUE'tClt µT} d:6txdv. 
4. Quippe, 11 ei·idemmenl ». 
~- ·Si, « puisque •· Sens ordinaire 

avec l"indicalif. 
6._ p_icerent .... Les lribuns Q. 

Pompeills Rufus el C. Sallustius 
avaienl laisse entendre quc l\lilon, 
en luan_t Clodius, a,·ail agi a l'insli­
gation de Ciceron; cependant dans 
Ies Phitippique~, li, 9, 21-22, l'ora­
teur declare quc personne, a,·ant 
Antoine, ne lui avait prHe une scm­
blable inlenlion. · 

7. Me, il mellre en relief: 11 C'est 
moi que .... n 

8. Suis . tcstil>us, ablatir d'in­
slrumenl. 
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ravi, liberatus sum; non vereor, ne, quod ne suspicari 
quidem potuerim, videar id cogitasse. 

(q8] Nune persequar cetera; nam occurrit iii ud 1 : 

« lgitur ne Clodius quidem ~ de insidiis cogitavit, quo­
niam fuit in Albano mansurus. - Si quidem 3 exjturus 
ad credem e villa non fuisset. Video enim illulfl, qui 
dicatur 4 de Cyri morte nuntiasse, non id nuntiasse, sed 
l\lilonem appropinquare. Nam quid de Cyro nuntiaret, 
quem Clodius Roma proficiscens reliquerat morienlem? 

', Una fui, lestamentum Gyri simul obsignavi 5 cum 
Clodio; testamentum autem pa!am fecerat 6, et illum 
heredem et me scripserat. Quem pridie hora tertia 
animam efflantem reliquisset, eum mortuum postridie 
hora decima denique ei nunliabatur? 

Si ~lilon avait pu soup~onncr que Clodius reviendrait pcn­
dant la nuit, ii l'aurait allendu dans un endroiL desert el mal 
famc plutot <JUC de l'altaquer devant sa maison de campagne. 
Ilesume de loulc l'argumenLalion precedente. 

XIX. (q9] Age, sit 1 ita faclum; qure causa, cur Romam 
properaret, cur in noctem 8 se coniceret? Quid adferebat 

I. /llud, a celle obsenalion •· 
Occu.-rere indique souvenl une ob­
jcclion. 

2. Ne ... quidem, a pas non plus». 
3. Si quidem, u ,oui, si .... » 

Ellipse frequcnte dans Ies rcpliques: 
4 .. Dicatur, le subjonclif, parce 

qu• Ciceron rapporte la pensee 
d'aulrui. 

~- Obsiguavi : commc te,uoin. 
6. Palam feceral. II l'a\'ait com­

piunique au1 lell!oius (ii aurait pu 

simplcment Ies prier d'apposer leur 
gceau sur Ies tablelles !ermees). Clo­
dius, sur de son herilage, n'ava(l 
pas a precipiter son retour. 

7. Sit, subjonclif marquanl une 
concession. Cf. § 46, qull!sierit. 

8. /n noclem. Ciceron nagere ; 
Clodius, parli vers la dixi~me heure, 
c.-a-d. em·iron 3 h. 1/2, pouvait ar­
river a Rome avani la nuil lombee. 
- Rrmarquez l'alliance de mols 
haf<lic : jn nocte>n şe c11n;~~r~, 
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causam festinationis, quod heres eral? Primum nihil 
erat, cur properato 1 opus esset; deinde, si quid essel2, 
quid tandem erat, quod ea noele consequi posset, 
amitLer'et au tem, si postridie Romam mane venisset? 
Atquo ut illi nocturnus ad urbem adventus vitandus 
potius quam expetendu:. fuit\ sic Miloni, cum msidia­
tor esset, si illum ad urbem noctu accessurum sciebat, 
subsidendum atque exspectandum fuit. 

(50] Nemo ei neganti non credidisset, quem esse 
omnes salvum etiam confitentem volunt. Sustinuisset 
crimen primum ipse ille latremum occultator et recep­
tor' locus; turn~ neque muta soli tu do indicasset, neque 
creea nox ostendisset Milonem; deinde ibi multi ab illo 
violati, spoliati, bonis expulsi, multi hrec eliam limentes 
in suspicionem caderent, tota denique rea citaretur 
Etruria 6 • 

(51] Atque illo die certe Aricia 7 rediens deverlit Clo­
dius ad se in Albanum. Quod-ut sciret Milo, illum Aricire 
fuisse, suspicari tamen debuit eum, etiam si Romam 
illo die reverti vellet, ad villam suam, qure viam lan-

t. Properato. Construclion rare 
cbez Ies prosateurs classiqucs, mais 
frequenle chez Ies auciens poetes, 
par esemple chez Plaule (surlout 
avec opus esl, comme ici). cr. Sal­
lusle, Catit. 43, 3, facto, non con­
sutlo, opus esse. 

2. Si quid e,set.Suppleez, d'apres 
ce qui precede, cur properato opus 
eaaet. 

3. Yitandus ... (uit(= fuisset). 
La tJÎa Appia, aux porles de Rome, 
etail peu sure; Ies voleurs pouvaient 
s'y cacher dţN"iere Ies lombeaux des 
deux c<ites de la rout~. 

'-· OccuUalor et receptor. Ter-

mes rares, sans au tres excmplcs rhez 
Ciceron.Lessubslantirs en-tor, t.lesi­
gnanl des •!l"'nls d'aclion, ne s"appli­
quenl d'ordinaire qu'aux personncs. 

5. Tum, « puis •, corrcspond a 
primum qui precede el a deinde 
qui suit. 

6. Tota ... Etruria. Allusion aux 
nombreuses inimilies que C1odi11s 
s'etail allirees en Elrurie, par exem­
ple en malmenanl ses voisins de 
campagne (d. § 'l6). 

1. Aricia: â 'l3 kilomelres S.-O.­
de Rome, non loin de la propriete 
de Clodius (d. § 4,, note sur ni, 

causa quickm). 
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geret t, deversurum. Cur neque ante occurrit, · ne ille 
in villa resideret, nec eo in loco subsedit, quo ille noclu 
vcuturus esset? 

[52) Video 2 adhuc constare, judices, omnia : l\liloni 
ctiam 3 utile fuisse Clc'iium vivere, illi ad ea qure con­
cupierat, optatissimum inleritum Milonis; odium fuisse 
illius in hunc acerbissimum, nullum hujus in illum; 
consuetudinem illius perpetuam in vi inferenda, hujus 
lantum in repellenda; mortem ab illo denuntiatam 
Miloni et prredicatam palam, nihil umquam auditum ex 
Milone; profectionis hujus diem illi notum, reditus 
illius huic igno~um fuisse; hujus iter necessarium, 
illius eliam potius alienum •; hunc prre se tulisse illo die 
Roma c,xiturum 5, illum eo die se dissimulasse reditu­
rum; hu,1c nullius rei mutasse consilium, illum causam 
mutan<li consilii flnxisse 6 ; huic, si insidiaretur, noclem 
prope urbem expectandam, illi, etiam si hunc non 
timerct, tamen accessum ad urbem noclurnum 7 fuisse 
metuendum. 

I. Qum tangerel = puisqu'elle 
louehail. 

2. Video. Rcsume de Louie I'ar­
gunwnlalion precedenlc. 

3. Etiam rclombe forlemcnl sur 
utile fuisse : ii n'etail pas ulile a 
Mi Ion quc Clodius perii; meme (en 
fran~. on pcul dire • au conlraire n) 
ii lui elail ulilc qu'il ,·cetit. 

4. Potius alicnum. Clodius 
avail plulol interet a assister a 
I'assemblee ,Ic scs parlisans tenue 
a Ror.:c le jour :ncme Cin qua 

cjus furor dcsideratus est, § 27). 
5. Exitul'um. Suppleez le sujct 

se. J.:ellipse du renechi, ordinaire 
dans Ic style familicr ci chez Ies 
hisloricns, n'cst pas rare non plus 
chcz Ciceron (p. ex. pro Dejotaro, 
7, 21 : malle dix-isti). 

6. Causam ... finx-isse. Aux yeux 
de Ciceron, la raison de la muri de 
Cyrus n'csl qu'un habilc pretcxlc 
allcrue par Clodius. 

7. Nocturnum.Cf.§49, notesu-r 
in noctem. 
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~xamen au 11eu 111une du coml.,al, el preuve qu"il clait 
Îavorable a Clodius el nuisihle il. l\lilon. Le costume el l't'qui­
page de chacun d'eux dcmontrent jusqu'a l'evidence que Clo­
dius a ele I'agresseur. 

XX. [53) Videamus 1 nune id, quod capul esl 2 , locm, 
ad msidias ille ipse, ubi congressi sunt, utri tandem 
fuerit aptior. Id vero, juuices, cliam dubitandum ct 
diutius cogitandum est. Ante fundum Clodi,· quo in 
rando propter insanas illas substructiones 3 facile homi­
num miile vcrsabaturl valcnlium, edilo adversarii at­
que excelso loco:; suprriorcm se fore putarat Milo, ct 
ob eam rem e11m locum ad pugnam polissimum ele­
gerat? an in eo loco est potius exspectatus ab eo 0 , qui 
ipsius loci 7 spe facere impetum cogilarat? Res _loquitu, 
ipsa, judices, qure semper valet plurimum. 

[5~] Si hrec non gesla audiretis, sed picta videreli~ 
tamen appareret, uter essel insidiator, uter mali nihi. 

1. Videamus. Quintilien (V, 5, 
37 el ,o) loue l'habilele de Ciceron 
dans cc passage. Mais peul-ctrc ici 
encore ravocat est-ii plus adroil 
que fidele a la veri te. V. Introduc­
tion, pages XXII-XXIII. 

·i. Quod caput est: m~me exprcs­
s1"n § 4'2 (p. 4"!, n, 3). 

:l. /11s anasiUas substructianes, 
« ces lravaux de soubassemcnl in-
3c11ses, dont vous avez entendu 
parter ». Clodius avait fail crcuser 
dans la monlagne d,•s gal„rics rni1-
tees, pour consolh.lcr · ks assiscs Jc 
sa mai~on. 

4. Mille versabatur. • Apres le 

singulicr mille, employe comme 
sulislaulif el accompagni' d'un com­
plemcnl au gc11ilif, 011 lruu,·c le 
verbe lanlol au singulicr, lanl,il an 
ph,1ricl. J . .:ancicnnc langue scrnlilt 
avoir prefere la premiere conslruc­
tion; la languc de l'cpoquc impe­
riale, la seconde. n (Ricmann, Syn­
taxe latine, p. 51). 

5. Excelso wco: d. § '29, de loco 
supel'iore. Ciceron semule rcpcter 
avcc inlenlion le mol locus. 

6. Eo, Cloi.lius. 
7. Loci, gcnilif marquanl l'nl,jct 

de l'actio11 : « par conllonce dans 
l'eodroil choisi ». 
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cogitaret, cum alter 1 vehere!.11r in rreda prenulatus 2, una 
sederet uxor (quid horum Tl'>fi impeditissimum, vestilns 
an vehiculum an comes '? quid minus promptum r1l\ 
pugnam, cum prenula irretitus, rreda impeditus, uxore 3 

prene conslrictus' esset ?) Vide te nune illum 5 primurn 
cgredientem e villa subito (cur?), vesperi (quid necesse 
est?), tarde ( qui 6 convenit, prresertim id temporis 7 ?). 
- « Devertil 8 in villam Pompei 9 l>. - Pompeium ut 
videret? Sciebat in Alsiensi 10 esse. Villam ut perspice­
rel? Miliens i„ ea fuerat. Quid ergo erat? Mora, et 
lergiversatio; dum hic veniret 11 , locum relinquere 
noluit. 

I. Alter: Milon. li f audrail ensuile 
un second aller designanl Clodius; 
mais la P!lrcnlhesc quid horum ... 
constrictus esset brise la conslruc­
lion.Lemotcorrespondanla alteresl 
illum au Jebul de la ph rase suirnnte. 

~- Pamulatus. Sur la pienula, 
,·oyez p. l7, o. t. 

a. U:t"Ore (sans ab) « a cause de 
sa femme "; cumparez, § 26, se,·-
1101 ... quibus depopulatu& erat. 

4. C9nstrietus. Milon est relcnu 
par sa fcmme, qui veut l'empechcr 
de se batire. 

5. Uium. Clodius. 
6. Qui, adverbe. 
7. Id temporis ( acr.usalif de 

lcmps), a celle heure, el en c•tte 
saison. 

8. Devertit. Excuse invoquee par 
Ies defeoseurs de Clodius. 

9. Villam Pompri. On ne con­
nail pas l'emplaccmcnl exact de celle 
prop,·iete, rnisine du <lomaine de 
Clodius. 
to. Alsiensi (villa), propriete 

proche d' Alsium, en Elrurie. non 
loin de la merTyrrhenicnnc. \'alcre 
Maxime el Pline signalent d'anlres 
maisons <le campagnc sur celle câte, 
tres agrealilc en ele. 

11. Dum... veniret, « en alten­
dant qu'il vini ». Quan<l on 
pade d'un fait passe, dum, con­
slruil a,•ec le subjonctif, indique 
non sculement un rapport de lcmps, 
mais encore une intenlion. On 
peut comparer Tite-Li,·e, :,a11, 

38, I: consules pauco~ morali 
dies, dum ab sociis ... venirent 
milites. (V. Riemaoo, Synt. la.t., 
p. 3>7). 
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Suile du meme developpemenl. Explicalion de la defaHe de 
Clodius, qui avail dispose pour lui loules Ies clumces de 
succes. 

Objeclion Liree de l'alfranchissemenl des esclaves de Milon. 

XXI. [55] Age nune iter expediti I latronis cum Milo­
nis impedimentis comparate. Semper ille antea cum 
uxore, turn sine ea. 9 ; numquam nisi in rreda, turn în 
equo; comites Grreculi 3 , quocumque ibat, etiam cum 
in castra Etrusca' properabal, Lum nugarum in comi­
talu nihil. Milo, qui numquam, turn casu pueros sym­
phoniacos5 uxoris ducehat el ancillarum greges. llle, 
qui semper 6 secum scorla, semper exolelos, semper 
lupas duceret, turn neminem, nisi ul 7 virum a viro lec­
tum8 esse diceres. Cur igitur victus est? Quia non sem­
per viator a latrone, non numquam eliam lalro a via-

t. Expcditi... impedimentis. 
Anlilhese fondee sur l'elymologie. 
(lmpedire, relenir Ies pieds a,·ec 
des enlraves; expedire, Ies degager 
pour s'enfuir.) 

2. Sine ea. Ces details onl deja 
ele indiques au § 28. 

3. Grieculi. Diminutif de mepris; 
ces personnages (arlisles, boulfons. 
musiciens, esrlaves) etaienl peu 
consideres, elen cas de bataille, ne 
pouvaienl que gener; c'etaienl des 
amusemenls (nuga,). 

4. In castra Etrusca, Ies prn­
prieles de Clodius en ~~trurie; ii 
s'y relranche, comme dans un ramp, 
apres avoir harcele ses voisins 
(v. § '26 el§ 74, armis castrisque). 

~- 81!mphoniacos. Ces musi-

riens, comme Ies ancillarum gre­
ges, formenl la suire <le Fausla, 
que Milon ,·eul dislraire pendanl le 
voyage. 

6. Qui semper. Remarquez l'an­
lilhese avec qui numquam de la 
ph rase precedente. 

7. Nisi ut = nisi eos, ut. 
8. Virum a viro u-ctum. En 

lemps de guerre, au moment tic 
risquer une enlreprise prrilleuse .. Ir. 
chef designai! parmi ses lroupes un 
cerlain nombre de soldats eprou­
ves; charun de ceux-ci se choisis 
sait a son tour un compagnon, el 
ainsi de suite, jusqu'au loial fi1e 
d'avance pour celle troupe d'elift 
(Tile-Live, XXI, >4, 3; Tacite, llist. 1 
I, 18). 
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torc occiditur; .quia, quamquam paratus in imparatos 
Clodius, tamen mulier 1 inciderat in viros. 

[56) Nţc vero 9 sic erat umquam non paralus Milo 
contra illum, ut non satis fere esset paratus. Semper 
i ste, et quantum interesset P. Clodi se perire, et 
quanto illi odio esset, et quantum ille auderet, cogi­
tabat. Quam ob rem vitam suam, quam maximis prre­
miis propositam et.prene addictam 3 sciebat, numquam 
in periculum sine prresidio et sine custodia proiciebat. 
Adde casus, adde incertos exitus pugnarum Martemque 
communem 4, qui srepe .spoliantem jam et exultantem 
evertit et perculit 5 ab abjecto 6 ; adde inscitiam 
pransi, poti, oscilantis 7 ducis, qui cum a tergo hos­
lem interclusum 8 reliquisset, nihil de ejus extremis 
comilibus cogitavit, in quos incensos ira vitamque 
domini desperantes cum incidisset, hresit 9 in iis 
pc:enis, quas ab eo servi fide\es pro domini vita expeti­
verunt. 

I. Mulicr. En comparaison de 
~lilon, qui est un heros (vir), Clo­
dius n'c,t qu'une fcmme; au § 89, 
Ciceron l'appollera homo effemi­
nalus. 

2. Nec vero. Ciceron est force 
ele rcconnaitre que Mi Ion elait arme. 
S'il faut en croire Asconius (Ar­
gum., §; el 12), ii avait meme une 
bonne escorte de gladialeurs. 

J. Addicta,n, " adjugee n. Mela­
phore empruntee au langage des 
rcnles. ' 

4. Marlemque communem, 
" Mars commun aux deux ad .-cr­
saires n, c.-il-d. incertain (meme sens 
que incerlo8 exitus pug11arum), 
cxpre11Sioo frequento (p. ex. Tite-

Li,·r, ·1s, 41). Cf. le grec l;uvo, 
'Ew::iAto, (lliade, 18, 309). 

5. Evertit et pereu/ii. Ces par­
fails equivalenl ii l'aorisle gno­
mique grec, si frequcnt dans Ies 
scntenccs. 

6. Ab abjecto, " par un ennemi 
deja renrerse ». 

7. Oscîta11tis, i1i. am.« bâillant» 
= " engourdi ». 

8. I11terclusum, coupe (ele son 
escorte). La troupe de Milon a clo 
di,-isec par l'attaque de Cloelius 
(cf. § 29). 

9. llll!sil (sujet Clodius). « li 
resta pris » (comme dans un filet): 
mclaphore empruntee au langage de 
la chass~. 
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[57] Cur igitur eos manu misit 1 "? l\lctuebat scilicet\ 
ne indicaretur, ne dolorem perferre non posscnt, ne 
tormenlis cogerentur occisum essc a servis l\lilonis in 
Appia via P. Clodium confiteri. Quid opus est tortorc? 
quid qureris? occideritne 3 ? - . Occidit. - Jure an 
injuria? Nihil ad lortorem•; facti enim in eculco 5 

qmestio est, juris iP.. judicio. 

Milon devait donncr la liberle a ses esclaves,qui avaien'. 
sauvc la vie de lcur mailre. Quanl aux deposilions arrachces 
aux esclaves de Clodius, on n'en doil tenir aucun compte. 

XXII. Quod igitur in causa qurerendum est, id aga­
mus hic; quod lormentis invenire vis, id falcmur. 
Manu vero cur miserit, si id potius qureris, quam cur 
parum amplis 6 affecerit prremiis, nescis inimici faclum 
reprehendere. 

[58) Dixit enim hic idem, qui omnia semper con­
slanler el forliler, 1\1. Calo 7, et dixit in lurbulenla con­
lione, qure lamen hujus auctoritale placata est, non 

1. Manu misit. La manumis­
sio, acte legal par lequel le mailre 
a!franchissail ses esclaves (soil qu'ils 
se fusscnl racheles, soii qu'ils lui 
eusscnt rendu, comme ici, un şer­
vicc signale), leur conferail le droit 
de cite. 

2. Scilicet. Ironie : si lllilon a 
eman ci pe ses esclaves, disait-on, 
c'est pour Ies arracher ii la lorlure 
cL evilcr ainsi !curs aveux. 

3. Occideritne, question de fail; 
j1tre an injuria, question de droil. 

4. Nihil ad torta rem. Eilipse du 
verbe (p. ex. pertinet). 

',1<,EI\ON1 PRO >IIL<JN.I!,, 

~- Eculea (diminutif de equus), 
le chcvalct, inslrumenl de lorlure, 
formed'unc poutre taillee rn hisran, 
sur laquelle on pla~ait le condamne· 
de lourds poids de plomb, allache, 
a chaque jambe du palient, augmen­
taicnl ses sou!frances. (V. Cagnal el 
Goi·au, Lervique des antiquitts 
romaines.) 

6. Parum amplis, « trop peu 
considerables » cn proporlion du 
serrice rendu (sens propre de pa­
rum). 

1. M. Cato (cf. §§ 16 el 44). Cice­
ron Oatte habilemen' un des juges. 
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libertate solum, sed etiam omnibus prremiis dignis­
simos fuisse, qui domini capul defendissent•. Quod 
enim prremium satis magnum est tam benivolis, tam 
bonis, tam fldelibus servis, propter quos 2 vivit? Elsi 3 

id quidem non tanli est, quam quod propter eosdem 
non sanguine et vulneribus suis crudclissimi inimici 
mentem ·oculosque satiavil. Quos nisi manu misissct, 
tormenlis etiam dedendi fueruntt conservatores 5 do­
mini, ullorcs sceleris, defensorcs nccis 6 • Hic vero nihil 
habet in his malis quod minus molesle ferat, quam, 
eliam si quid ipsi ac~idat 7 , esse tamen illis merilum 
prremium persolutum. 

(59] Sed 8 qureslion_es 9 urgent Milonem, qure sunt 
habilre nune in atrio Libertalis 10. - Quibusnam de ser­
vis? cc Rogas? De P. Clodi 11 • l> Quis cos postulaYit? 

t. Dc(endisscnt Le subjonclif, 
parce qur Ciccron rapporle Ies pa­
rnlcs de Calon De plus, le relalif 
r1ui a ici Ic sens causal. 

"l Proptc1· quos, « grâce aux­
qucls ». Di, mcme, plus bas, propter 
cosdc,n, ci§ 93, propler me. 

3. Elsi, « el encorc n (ellipsc 
d'une proposilion principale: • il 
lcur ci-Oit une recompense pour 
lui nvoir sauve la vie))' quoique 
rlre anache it la mori (id) soii 
moins souhailablc que d'cchapper 
aux oulrages de son enncmi). 

li. Fiwrunt = fuissent. CL (uit 
pa~e 29, nole ~-

;_ Conservntores . . ultores ... de­
rensores, mols a meii re en relief : 
, cux qui oul sauye lcur maî­
trc, ele. ». 

G. 1Vccis, ,c contre la mnrl J): 
de mcmc, § 6, dc{cnsio 11ccis ci 
~ :;3 loci spe. 

7. Si 'I" id ipsi accidat. Euphc­
misme = ,, s"il est condamne n. 

8. Sed. Nou,-cllc ohjeclion. 
9. Qu;rstiones. Ne pou\"anl 

mellre a la qucslion Ies alfranrhis 
de Milon, Ies accusalcnrs anienl 
lorlurc Ies csclarns de Clodius. 

10. Alrio Libertatis. C'esl clans 
cc Lâlimcnl, silue sur l'AHnlin, 
(lransforme, sous Auguste, cn hi­
Lliolhequc pulllique par Asinius 
Pollion), quc Ies censeurs accom­
plissaient leurs fonclions. Atrium 
desi;;ne ici un edilke reclangu­
laire dispose sur le plan des all'ia 
des ma iso ns parliculiercs. II exislail 
aussi a Home un atrium Vesl,-v, 
demeure des Veslale,;. 

11. P. Glodi. Apres la mori de 
Clodius, ccs esclaws clairnl dc,-c­
nus la propriele d'Appius Claudins, 
neYCu de la victime, et accusalcur 
de Milo[I. 
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c, Appius.)) Quis produxit? « Appius. » Unde•? « Ah 
Appioi. )> Di boni ! quid potest agi severius 3 ? De ser­
vis nulla lege qurestio est in dominum (nisi de incestu• 
al fuit in Clodium. Proxime deos 5 accessit Clodius, 
propius quam tum, cum ad ipsos 6 penetrarat, cujus de 
morte tamquam de cmrimoniis 7 violatis qureritur); sed 
tamen majores noslri in dominum de servo 8 qureri 
noluerunt, non quin posset vcrum inveniri, seu quia 
videbatur indignum esse et dominis morte ipsa lris­
tius; in reum de servo accusatoris 9 cum qurerilur, 
vcrum inveniri polest? 

(60] Age vero 10, qure 11 erat aut qualis qurostio? 
cc Heus n tu, Hufio 13 », ,'erbi causa, « cave sis 14 menliare. 
Clodius insidias fecit Mil01ii? » - cc Fecit. )> Cerla 

I. Unde = a quo 7 nemarquez 
l'allure elliplique du slyle. 

2. Appius ... Appius ... Appio. 
Repelilion oraloirc du nom propre, 
louce par Quinlilien (IX, 3, 30). 

3. Severius. On soumcl l"assassin 
de CloJius a la proccdure lerril,le 
rescrvcc aux sacrileges. 

4. De incestu. Ad roite allusion 
a l'afTairc des Mysleres. 

5. Proxime deos : Clodius est 
presque traile comme un dieu. 
Rcmarquez !"ironie mordante de 
tout ce passage. 

6. Art ipsos. Clodius, deguise 
en femme, ctail enlre jusque dans 
le sanctuaire conlenanl I imai(e d, 
la Ilonne Deesse. ', ~JCZ lntroduc0 

tiou, page x. 
7. Tamquam de ca1rimoniis. 

Explicalion de proxime dcos ac­
C6ssit. 

8. Do servo = • en inlerrogeanl 
un cscla\'e •· 

9. De servo accusatorfa. Cir­
conslance aggravanle: ccs esclarns, 
qu'on inlerrog", sonl ceux de l'ac­
cusaleur Appius Clautlius. 

IO. Ayc vero. u \' oyons, ccprn­
danl. » Apres la queslion de ,lroil, 
examinCc au § a9, ,·oici' la qucol.iun 
de fail (marche sui,·ie dans l'inlcr­
rogaloirc). 
li. (J11a1 ... qualis. Le pr,•mier de 

ces inlerrogatifs est Ic plus precis; 
le second marque unc sorle de rrs­
triclion: u qucllc elail la qu1•slin11. 
ou du moins, en quel sens la pusail-
on? » · 

12. lleus. Ciceron fait parler ,\p· 
l'1Uti. 

13. Ruf!o. i'lom d'esc;:.vc quelcon­
que, tire, sui\"ant une hau:tud,· fre­
quenle, d'un caractere physique 
(•• le f\oux »). 

14. Sis = si 1,is, crase frequrn\e 
.lans la conversation (surloul , rres 
cavei, Cf. sodes = si audes. 
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crux 1 • (l Nullas fecit. l) Sperata libertas~. Quid hac 
qurestione certius? Subito 3 arrepti in qurestionem 
tamen separantur a ceteris et in arcas' coniciuntur, ne 
quis cum iis ·colloqui possit. Hi c1ntum 6 dies penes 6 

accusatorem cum fuissent, ab eo ipso accusatore pro­
ducti sunt. Quid hac qurestione 7 dici potest integrius, 
quid incorruptius? 

Le retour de Milon dans Rome, sa tranquillite d'esprit. sa 
confiance, prouvent suffisammenl qu'il n'avait rien a se re­
procher el pensait n'avoir rien ii. craindre. li a fait menLir 
tous Ies soupc;ons el toutes Ies accusations. 

X\111. (6lj Quod si nondum satis cernitis, cum res 
ipsa tot tam claris argumentis signisque 8 luceat, pura 
mente alque integra 9 Milonem nullo scelere imbutum, 

1. Crux. La croix elait le sup­
plicc reservii aux esclaves. 

2. Libertas. Passage d'un slyle 
net el concis, destine a laisser dans 
l'espril des juges une impression 
vil'e el durable. 

3. Subito = quamvis subito ar­
rrpti sint. l\lalgre la soudainele de 
leur inlerrogaloire, qui ne leur per­
mel pas de se concerter, l l)endanl 
(tamen) on Ies isole. 

4. Arcas, cellules ou l'on mettail 
au secret des temoins (meme racioe 
que arceo, meltre a l'ecarl). 

5. Centum. Du 18 janvier, dale 
de l'assassinal, au 8 avril, dale des 
plaidoirics, ii s'est ecoule exacte­
meni 102 jours. 

6. Penes. Le mol a toute sa 
Coree. Ces esclaves ont ele, pendant 
11nl jours, la chose t!'Appius, qui, 
par ses promesses ou ses meoaces, 

Ies a en quelque sorte fa~onnes. 
7. Quid hac qumstione .... Meme 

debut d'inlerrogalion .i.ronique cinq 
lignes plus haut. 

8. Ai·gumcntis signisque. Ter­
mes de rhelorique (cf. auctor ad 
l/erennium, 2, 6; de inventione, 
t, 38). Le premier designe Ies preu­
,·es Lirees de l'allilutle des person­
nages avani, pendant el apres Ic 
crime; le second, celles qui elalilis­
scnl la possibilite du crime (idonea 
per{iciendi facultas). J.es signa 
se divisent on six categories: locus, 
tempus, spatium, occasio, spes 
per{iciendi, spes celandi. V. Cau­
seret, ouvrage cite. 

9. Pura... integra (le second 
terme est plus precis que le pre­
mier). Alliance tic mols frcquente 
chez Ciceron (par ex. de Nat. deo­
rum, 2, 11; Tusculanes, 1, 17). 
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nullo melu pcrterritum, nulla conscicntia exanimatum 
Romam rcverlisse, recordamini, per dcos immorlales ! 
qure fuerit celeritas reditus ejus 1 , qui ingressus in 
forum ardenl_e curia 2 , qure magnitudo animi, qui vul­
tus, qure oratio. Neque 3 vero se populo .solum, seu 
etiam senatui commisit, neque senatui modo, sed eliam 
publicis prresidiis et armis, neque his lantum, venim 
etiam ejus• potestati, cui senatus totam rem publicam, 
omnem Halire pubem &, cuncta populi Romani arma 
commiserat; cui numquam se hic profecto lradidissel, 
nisi causre sure confldcret(l, prresertim omnia audicnli 7, 
magna metuenti, multa suspicanti, nonnulla crcdeEli. 
Magna vis est conscienlire, judices, el magna in utramquc 
partem, ut nequc timeant qui nihil commiserint, C'l 
pcenam semper anle oculos versari putent qui pecca­
rint. 

i62] Neque vero 8 sine ratione certa causa Miloni3 
semper a senatu probata est. Videbant enim sapientis­
simi homines facti rationem 9 , prresentiam animi, defcn-

t. Ejus. En realile, Milon hesile 
d'abord a renlrer dans Rome (V. In­
trod., pagc xv11). . 

2. Ardente cu,-ia, pcndant la 
nuil du 19 janricr, 

3. Neque ... neque. Gradation, a 
rapprocher de Demoslhenc, Disc. 
pour la Couronne, 55. Quinlilien 
1IX, 3, 55) recommande la prudcnce 
<lans l'usagc de la gradalion, parce 
q u' on y scnl trop Ic procede. 

4. Ejus, Pompec. V. Introd., 
p. XVII. 

;. Pubem. Arcbaisme pour pu­
bcres (Paulus, p. 252: « pube " 
pl'lesente est« papulo • prmse11te, 
C"UVEll6oxixwc;, ab his qui pube--

res sunt omnem populum sig11i­
ficans). Pubes se renconlrc chrz 
Plaulc, Ies poetes el Tite-Ltre; mai, 
Cesar emploie sculcmenl pubucs 
(Clark). 

6. Trarlidisset ... con{iderct. L, 
di!Terencc de temps s'explique si 1'011 

mel Ies ·wrhcs a l'indicalif (se tra­
didit, quod confidebat). 

7. Aurlienli ... met„c11ti ... sus­
picanti ... cr'edenti. Gradalion <les­
r.endanle (degradatio). 

8. Neque vero. Memc lransilion 
(un peu arlillcielle) qu';ru milieu 
du § 6t. 

9. Facti rationem, la rai~on lc­
giquc du fail k-•-tl. ,lu meurlrel. 
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sionis conslanliam An vero I obliti estis, judices, re­
ccnli illo nuntio necis Clo<lianre non modo inimicorum 
\\Jilonis sermones et opiniones, sed nonnullorum etiam 
irnpcrilorum~? Negabant eum Romam esse redilurum. 

[63) Sive enim illud animo iralo ac perdito:; fecisset, 
ul inccnsus odio lrucidaret inimicum, arbilrabantur 
eum lan li mortem P. Clodi putasse, ut requo animo 
patria careret•, cum sanguine inimici explesset odium 
suum; sive eliam 5 illius morte patriam liberare vo­
luisset, non dubitaturum 6 fortem virum, quin, cum 
suo periculo salu tem papulo Romano atlulisset, cederet 
.rquo animo legibus, secum auferret gloriam sempi­
lernam, vobis hrec 7 fruenda relinqueret, qure ipse ser­
vasset. Multi etiam Catilinara atque illa 8 porlenta lo­
quebantur9 : « Erumpet, occupabit aliquem locum, 
bcllum patrire faciet 10 • i) Miseros'11 interdum cives optime 
de re publica meritos, in quibus homines non modo 

t. An vero. cr. le deLul du§ 33 
el la nole. 

2. Imperitor1,m, gens mal au 
rouranl, qui donnenl leur aris sans 
eonnailrl~ ni Milon ni les circon­
slances de l'assassinal. 

3. Pe,-dito. Opinion des inimici 
el des imperiti hosliles a Milon. 

1,. Patl'ia cnreret Milon s'exi­
lcrail sponlancmenl. 

5. Sive' etiam. Opinion de ccr­
lains imperiti farorablcs a Milon. 

6. Dubitaturwm ... quin ... ce­
deret. Aprcs dubitare sirrnifianl 
« hesitcr n, la conslrurtion or<li­
naire esl la proposilion infinilive 
(d11bitnturum ... ced,,rc). 

7. I/wc (Ioni cc que nous 
voyons » 1 c.-ii.il. llom<' en paix. 

8. lila emphatiquc: « ces mons­
Lrueux complols. » 

9. Calilinam ... loquebant11r. Ci­
ceron emploie souvent l'accusalil 
a rec loqui (ad Alt., IX, 13, I el 8): 
Loulefois c'est une lournurc fami­
liere; on la relrourn cn poesie (Ho-
1·acc, Sat., I, 3, 12). II y a une 
legere nuance Jc sens cntrc loqui 
de Catilina, " parlcr de Catilina », 
el -loqui Catili11am, " avoir a la 
bouche Ic nom Jc Catilina ». 

10. Faciet. L'oraleur semble pre­
voir la lin de Mi Ion (V. bi/rod., 
p. xx). 

11. /1/iserns .... Eloquenlc cxcla­
malion; peut-clrc Ciccron songc-t-il 
allX ingraliluucs Joni ii a etc vic­
Lime. 
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res prreclarissimas obliviscunlur, sed eliam nefarias 
suspicantur ! 

[6i.] Ergo illa falsa fuerunt•, qure certe vera exli­
tissent, si Milo admisisset aliquid, quod non possct 
honeste vereque defendere. 

Dclail des bruils el des calomnies repandus contre ~lilon. 
On Ic soup1;onnait meme de vouloir atlenler a la vie de Pom­
p.:•c. L'oraleur rcfute toules ccs accusalions par des raisons el 
par des l'ails. 

XXIV. Quid? qure poslea 9 sunt, in eum congesta, qure 
quemvis etiam mediocri11m delictorum conscienlia:; 
perculissent, ut sustinuit, di immortales ! Suslin11il! 
immo vcro ut contempsit' ac pro nihilo pulavit, qure 
neque maximo animo nocens neque innocens nisi for­
tissimus vir neglegere poluissetl Scutorum, gladiorum, 
frcnorum 5 pilorumq~e eliam multitudo deprehcndi 
possc indicabatur; nullum in urbe vicum 6 , nulltim 
angiporlum 7 esse dicebant, in quo non Mi Ioni con­
ducla8 esset domus; arma in villam Ocriculanam~ 

1. /Ila (alsa (uerunt: l'e<ene­
mcnl a dcmbnlrc la faussele tle ccs 
bruits. 

2. (.}iue postea ... Ies calomnicş 

rcpanducş contre ~lilon apres son 
relour a Rome. 

3. Conscientia. Ablalifmarquant 
la causr. 

4. Sus/inuit ... contempsit. Gra-
1ation. Rcmarquez l'usage frequent 
Ic ce procede (cr. § 61 el p. 57, n. 3). 

5. F1,enoruni ... cliam : « memc 
des hridcs ». li y aura jusqu'a de la 
cavalerie I 

6. Vicum, " quarlier » (proprr­
mcot: Louie agglomeralion, urbainc 
ou rurale). 

7. Angiporlum, pelite ruc assez 
elroilc pour que Ic solril n'y pc­
nelre poiot ; certains angiporti 
de Pompei n'onl qu·un ou deux pas 
de largeur. 

s. Conducta : louee (pour y tlc­
poscr des armes). 

9. Ocric11lanam: d'Ocricnlum, 
,·ilic d'Omhric, au bord du Tihrc, 
sur la via 1''.laminia (aujourtl'hui 
Qtricoli). 
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devecta Tiberi, domus I in clivo Capitolino 2 scutis 
r2ferta, plena omnia malleolorum 3 ad urbis incendia 
comparatorum; hrec' non delata solum, sed prene cre­
dita, nec ante repudiat~ sunt quam quresita. 

(65] Laudabam equidem incredibilem diligentiam 
Cn. Pompei, sed dicam ut sentio, judices. Nimis mulla 
audire coguntur, neque aliter facere possunt ii quibus 
tola commissa est res publica. Quin etiam fuit audien­
dus5 popa 6 Licinius nescio qui 7 de Circo Maximo 8 , 

servos i\Iilonis apud se ebrios factos sibi confessos esse 
de interficiendo Cn. Pompeio conjurasse 9 ; dein postea 10 

se gladio percussum esse ab uno de illis, ne indicaret 11 • 

Pompeio in hortos 12 nuntiavi·L; arcessor in primis; de 
amicorum senlenlia rem deferL ad senatum. Non pote­
ram in illius mei patrireque custodisn tanta suspicione 
non metu exanimari; sed mirabar tamen credi popre; 

I. Arma... domus... omnia. 
Changcmcnl de conslruclion ; on 
atlendrait la proposilion infinitive 
amcnec par dicebcmt (commc plus 
haut nullum ... esse). 

'.!. Clivo Capitolino : rue lor­
tucusc, montant du forum au Capi­
tole. 

3. Malleolorum. Javelots garnis 
de maliercs innammables, pour in­
ccndicr Ies maisons, Ies vai-s.eaux, 
Ies machi nes de siegc. 

4. llaw, a ccs bruits ». 
5. Audiendus ... servos. Cons­

lruclion elliptique = audiendus, 
cum diceret. 

6. Popa, servileur du cui Le, char­
ge d'abaltre Ies viclimes, el souYent 
proprieLaire d'une auberge (popina), 
ire,1uenlec par la lie da peuple. 

7. Nescio qui, « je ne sais 
de quclle sorlc » (plus mepri-

sanl encore que nescio quis). 
8. De Circo Maximo, cc du quar­

licr du Grand Cirque » (entre le Pa­
latin el l'Avenlin), le plus mal fame 
de Rome 

9. Conj'll,rasse. Ellipse(assez fre­
quenle) du sujet se. 

10. Dein postea. Ce n'est pas un 
pleonasme : dein signifie o: en ou­
tre »; postea, « apres ces revela­
tions ». 

11. Indicaret. Sujet: Licinius. 
12. 1n hortos (accusalif de mou­

vement.) Ces jardins se trouraienl 
aux porlcs de Rome, sur Ic collis 
hortorum; suivanl Asconius, Pom­
pec avaiL choisi celle residcnce parce 
qu'il pounit facilcmcnt s"y defondrc 
en cas d'atlaque; ii y enlretcnail un 
poste de soldals. 

13. Custodis: Pompec.Remarquez 
l'cmphasc. 
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confessionem servornm, auairi, vulnus in latere, quod 

acu punctum videretur, pro ictu gladiatoris probari. 
(66] Verum, ut intellego, cavebat I magis Pompeius 

quam timebat non ea solum, qure timenda erant, scd 
omnia, ne vos aliquid limeretis. Oppugnala · domus 
C. Cresaris s clarissimi et forlissimi viri per mult as 

noctis horas nuntiabalur. Nemo audierat• tam celebri 
loco, nemo senserat; Lamen audiebatur 5 • i'\on potcram 
Cn. Pompeium, prrestantissima virtute virum, timidum 

suspicari; diligentiam pro tota re publica suscepta 
nimiam nullam putabam. Frequentissimo senatu nupcr 
in Capitolio senator 6 inventus est, qui Milonem cum 
telo 7 esse diceret. Nudavit se in sanctissimo temp_lo s; 
quoniam vita talis el civis et viri fidem non faciebat, 
ul, eo tacente, res ipsa 9 loqueretur. 

t. Con(essionem servorum. Les 
revelations d"escla\"es n'arnient de 
valeur legale (]Ue si elles etaient 
arrachees par Ies supplices (cf. § 59). 

2. Cavebat, « prenait des precau­
tions »; timebat,. a craignait ». 

3. Cesaris. Commc pontifex 
maximus, Cesar avait un apparte­
ment dans la regia, sur le forum 
(tam celebri loco). - Cesar etait 
hostile a Milon; de Ia ce fauI bruit 
lance par Ies Clodiani. 

4. f\,"emo audierat .... Ironie spi­
rituelle. 

5. Audiebatur. Impersonnel : 
« ce bruit etait ecoule » - Cice­
ron n'osc pas ajouter a Pompeio. 

6. Senator. P. Cornificius ;. As­
conius, qui nous apprend son nom 

(arg. 17), parle ailleurs (§ 54) d'un 
L. Cornificius qui accusa Milon 
de vi. 

7. Telo. (Cf. § t t.) Gra\"e acrnsa­
tion, Pompee ayanl defendu « ne 
quis in Urbe cum lclo esset "· 

8. /r,, sanctissimo templo = 
« malgre la saintete de ce temple" 
(celui de Jupiter Capitolin, ou se 
tenait, ce jour-la, la seance du Se­
nat). En d'autres circoristances, c'eilt 
ele un sacrilege (nefas) de se deve­
tir dans un temple. • 

9. Res ipsa. Comparez un mou­
vement analogue chez Dossu~t. 
Oraison funebre d'Henrielte de 
France:" Si Ies paroles nous m,11-
quent, Ies choses parleroot assez 
d'elles-l!l1'TD6B "· 
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Pompee a eu le tort d'accorder trop de crcance a des insi­
nualions perfides. Personne ja111ais n'a montre pour lui plus 
d"affeclion et de devouement que l'accuse. l\lilon est dispo,e 
11. lous Ies sacrifices pour l'honneur et le repos de son pays . 

. ,XV. (67) Omnia falsa atque insidiose ficta comperta 
sunt, cum tamen 1, si metuitur etiam nune Miloni, non 
jam hoc Clodianum crimen timemus, sed tuas, Cn. 
Pompei (te enim jam appello, et ea 2 voce, ut me 
audire possis) Luas, inquam, suspiciones perhorresci­
mus. Si ~I ilonem times, si hunc de tua vita nerarie aut 
nune cogitare aut molitum_ aliquando aliquid putas, si 
Halire dilectus 3 , ut non nulii conquisitores tui dictita­
runt, si hrec armat, si Capitolinre s cohortes, si excu­
bim o, si vigilire, si delecta juventus, qure tuum corpus 
domumque custodit, contra Milonis impetum armata 
est 7, atque illa omnia in hunc 8 unum instituta, 
parata, intenta sunt : magna in hoc certe vis et incre­
dibilis animus et non unius viri vires atque opes judi­
cantur, si quidem in hunc unum et prrestantissimus 
<lux electus et tola res publica armata est. 

(68] Sed quis non intellegit omnes tibi rei publicre 
t. Cum tamen: « alors quc cc­

pendant » = « ce qui n'empeche pas 
quc » µ. lllartha). Toulcs Ies pre­
vcnlions de Pompec contre lllilon 
sont rnjusles; pourlant, Ic consul 
parait encore se defier. Ce manque 
de confiance preoccupc Ciceron. 

2. Ea, a. si forte ». Pompcc se 
tcnait, enloure de soldals, devant 
l'mrarium, asscz loin du tribunal. 

3. Italill! r!.ilectus. Pompec anit 
ordonne des levees de lroupcs dans 
taule l'ILalic. Le rccrulcmc111 elail 

fait, a domicilc, par des agcnls spe­
ciaux (conquisitores). 

4. Hmc arma. (V. l'Exorde.) 
~- Capitolinm : poslccs sur le 

Capitole et Ic clivus Capilolinus. 
6. Erxcubim, « gardcs de jour » 

(vigilill!, « gardes. de nuit »). -
L'accumulalion de ccs Lcrmes fait 
rcssortir l'exageration des crainles 
de Pompee. 

7. Armata est. Accord a\"CC le 
dcrnier terme <le l'enumeration. 

B. J/unc = Milo„em, 
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parles regras et labantes 1, ul eas bis armis sanarcs ct 
confirmares, esse commissas? Quod si locus,j ~I iloni 
datus esset, probasset prorecto tibi ipsi neminem um­
quam hominem 3 homini cariorem ruisso quam te ,;ibi; 
nullum se umquam periculum pro tua dignitale lugisse: 
cum illa ipsa treterrima peste ' se srepissime pro Lua 
gloria contendisse; tribunatum suum ad salulem meam, 
qure tibi carissima ruisset, consiliis tuis gubernalum; 
se a le postea derensum 5 in periculo capilis, adjutum 
in pelitione prreturre 6 ; duos se habere semper amicis­
simos sperasse, le luo benefici o 7, me suo 8 • Qum si non 
probaret, si libi ila penitus inhresisset9 ista suspicio •0 , 

nullo ut evelli modo posset, si denique Italia a dileclu, 
urbs ah armis sine Milonis clade 11 numquam essct con­
quiclura, ne 12 iste haud dubitans cessisset patria, is 
qui 13 ita natus est et ita consuevit; te, Magne u, Lamen 
anteslaretur 15, quod nune etiam facil. 

I. .IE gras el labantes. Le pre­
mier mot s'oppose a sanares; le 
second a confirmares. 

2. Locus,•occasionn.Milonanil 
inulilement sollicile de Pompee une 
audicnce afin do, se disculper. 

3. Neminem... hominem. Al­
liance de mols frequente dans le 
slyle de la comedie el de la conver­
iation. 

4. Peste = Clodins. 
5. A te ... de(ensum. Cf. § 40. 
6. Pr:eturHJ : en 5 5 av. J .-C. 
7. Tuo beneficia, a cause <le l'ap­

pui prete a Milon par Pompee con­
tre l'accusalion de Clodius. 

8. Suo, a cause du reppel je 
Ciceron. 

9. lnhHJsisset .. evelli. La meta­
phore se continue. 

to. Suspicio : Ies soup~ons de 
Pompee sur le complol allrihue a 
lllilon. 

11. Clnde. Ce substanlif s'a~plique 
d'ordinaire a une armee, raremcnl a 
un homme. 

12. Ne, particule affirmative. 
13. /s qui. Remarquez•la plarr ele 

celle apposilion : « allendu qu"il a 
ce· caraclcre (nati,s est) el de tel, 
anlccedcnts (consi,evil) ». 

14. /1/ngne. Ce surnom (sans carar­
lere ofliciel) decerne a Pompre per 
Sylla apri,s sa ,-icloire sur lrs der­
niers partisans de Marius, se rrn­
contre frequrmment chez Ies aulP11rs 
(par exemple diez Lucain). Ciceron 
s·rn srrt ici pour im•iler Pompee a 
la g,~nCrositC. 
ta. Anlestaretur. Terme de pro-
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Apostrophe pathelique a Pompee. Peut-Hre dans l'avenir 
pourra-t-il regretter d'etre prive des services d'un homme tel 
que Milon. 

X\VI. (69) Vides, quam sit varia vitre commutabi­
lisque ralia, quam vaga volubilisque I fortuna, quantre 
infidelitales in amicitiis \ quam ad tempus aptre simu­
lationes, quantre in periculis fugre proximorum, quantre 
timiditates. Erit, erit5 illud profecto tempus et illu­
cescet aliquando ille dies, cum 4 tu salutaribus 5 , ut 
spera, rebus tuis, sed rortasse motu aliquo commonitus 
communium 6 temporum (qui 7 quam crebro accidat, 
expcrti scire debemus) et amicissimi benivolentiam et 
gravissimi hominis fidem et unius post homines natos 8 

fortissimi viri magnitudinem animi desideres. 
(70) Quamquam 9 quis hoc credat, Cn. Pompeium, 

cednre : « avertir un lemoin qu'il 
dcrra, a l'occasion, se rappeler ce 
qu'il avu ou enlendu n (meme idee 
au § 69). 

I. Volttbilis. Comparez un frag­
ment de l'J/ermione de Pacu,·ius, 
,ilti parl'auctor11d Herennium, II, 
!3, 36: 
iorlun~m insanam esse el c<2cam el 

[bruiam perhibenl philosophi. 
Saxflque in globoso prmdicant vo1ulJilei, 
Qu1a quo id saxum impuler1l Fors. eo 

[cadere Foi tunam autumant. 

2. lnfidelitates ... amicitiis, ele. 
Plurirls de noms abslrails, fre­
qnents chcz Cictiron, snrtoul dans 
ks reuucs philosophiqucs: ainsi de 
amicitia, 20: ,·ecte prB?cipi potest 
i1t amicitiis. (Pour !'idee, cf. de 
amicitia, §§ 33 el suiv., 76 el sniv.) 

3. Erit, erit. Licu commun ba­
nal; cerlains ediloors onl voulu y 
voir une prtidiclion ajouttie par Ci!Cti­
ron, apres PharsaJe, a la rtidaction 
primitive du discours. 

4. Cum ... desideres. Le sub­
jonclif marque ici une,ţonstiquence: 
« Des circonstances telles que tu 
regr.etteras.... » 

5. Salutaribus = salvis; sens 
passif. Le mol a d'ordinaire le sens 
actif (= « bienfaisant n). 

6. Communi1,m = civilium. 
Tempora, souvenl • tipoques de 
trouble ». 

7. Qui a pour antecedent motus. 
8. Post homines natos : 11 de­

puis qu"il y a des hommes n. 
9. Quamquam, « et pourtanl n 

,el lipse). Cictiron revient i, son ~njet 
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juris publici, moris majorum, rei denique' publicc.e 
peritissimum, cum senatus ei commiserit, ut vide­
ret1 ne quid res publica detrimenti caperet, quo uno 
rersiculo !I satis armati 3 sem per consules fuerun t 
etiam nullis armis datis 4, hunc exercitu, hunc dilectu 
dato judicium exspectaturum fuisse in ejus consiliis 
vindicandis, qui vi judicia 5 ipsa tolleret? Satis judi­
catum est a Pompeio, satis falso ista6 conferri in 
Milonem: qui 7 legem 8 tulit, qua, ut ego senlio 9 , 

Milonem absolvi a vobis oporteret, ut omnes confitentur, 
liceret. 

[71] Quod vero in illo loco 10 atque illis publicorum 
prresidiorum copiis circumfusus sedet, satis declarat se 
non terrorem inferre vobis (quid enim minus illo 
dignum quam cogere ut vos eum condemnetis, in 
quem animadvertere 11 ipse et more majorum et suo 
jure possetH?) sed prresidio esse, ut intellegatis contra 

t. Videret = provideret. Cice· 
ron lrauscril la formule des senatus­
consulles en cas de danger (videant 
consutes ne quid res publica de­
trimenti capiat). 

2. Versiculo : • une courle li• 
gne •. cr. de kg., 2, li, : teges 
uno versiculo senatus puncto 
temporis sublat/ll. En style fami· 
lier versus designe souvent une 
ligne d'ecriLure (ad AU., II, 16, 4). 

3. Armati. Celte. formule inves· 
Lissait Ies consuls d'une aulorite 
absolue pour la duree de la crise 
(cf. Sallusle, Catilina, 29). 

4. Nullis armis datis. Ces mots 
s'opposent a exercitu, dilectu. 
Oulre le pouvoir absolu, Pompee a 
re~u le droit de lever des lroupes. 

5, Vi judicia. Anlithese assez 

frequente chcz Ies oralcurs romains 
(p. ex. pro Sestio, 53; 92; 135). 
Comparcz la maxime cedant arma 
toga,. 

6. Ista, ces impulations contre 
~lilon. 

1. Qui. Contrairement il l'usage 
le plus ordinaire, el malgrc la place 
de Milonem devant qui, l'anlece­
dcnt (logique) est Pompee. 

8. Legem, la loi qui a constituii 
le tribunal. 

9. Ut ego sentio rctombe sur 
oporteret; ut omnes confitentur, 
sur liceret. 

10. ltloloco,l'a,rarium.(V.§67.] 
t t. Animad1Jertere, terme consa• 

ere dans le slylc juridique. 
12. Posset: " ii_ aurait pu • (av~nt 

de proposer ses lois d'exceplion}. 
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hesternam illam concionem I licere vobis, quod sentia­
tis, libere judicare 2 • 

Seronde parlie de la confi,rmation (extra causam). -
j:pres arnir surlbammcnl elahli quc son clienl n·a poinl ele 
i'agrc~seur el n'a rail qu·u!'er du droil de ddense, Ciceron 
ajoulc que Milon pourrail se glorifier <l'avoir allaquc el lue 
Clodius. tnum{~ralion chaleureuse, sous forme de prosopopee 
dans la houche de Milon, de lous Ies crimes de Clodius. 

XXVII. [72] Nec vero me, judices, Clodianum cr1men 
movei, nec tam s_um demens tamque vcstri sensus 
ignarns alque expers, ut nesc1am quid de morte Clodi 
senlialis. De qua si jam nollem ita diluere crimen, ut 
dilui, tamcn impune l\liloni palam clamare ac mentiri 
gloriosc 3 licerel 4 • Occidi, occidi" non Sp. l\lrelium 6 , 

qui annona lcvanda jacturi„que rci familiaris, q uia 
nimis amplecti plebem videbalur, in suspicionem inci­
dit regni appelendi; non Ti. Gracchum 7, qui collegre 8 

magistratum per sedilionem abrogavit, quorum inter-

t. Contra hesternam illam co11-
cio11cm. Cf. § 3. 

2. Licere ... judicare. Voyrz 
l'cxorrlr, ou Ciceron a deja chere he â 
elablir que Ies mesures d'ordre prou­
Hnl la Lienveillancedel'ompee pour 
)lilon. 

3. ,\fenliri gloriose. Milon men­
lirail, puisque, selon Ciceron, ii 
n·a ni prcmedile, ni arcompli per­
soniwllemcnl l'assassinal. 

4. /,ir,erel. L'avoral va faire par­
Ier ~lilon, dans une sorle de proso­
popee clo11uenle, enumeranl Ies cri­
mes de Clodius. 

5, Uccidi, occidi. Quinlilien(IX, 

6, 28) cite ce redoublcmenl d'cxprcs­
sion (geminatio); Ies deux occidi 
n'onl pas, dil-il, le mcmc sens dans 
ce passage : « alterum indicat, al­
-terum af(i.rmat ». 

6. Mrelium. Voyez la nole 2 de 
la pal!e 8. 

7. Ti. Gracchum Cf. § 8. Ces 
hommcs., juges si sC\·eremenl 1 

l•L::1i,~nt, a ,·rai <lire, moins coupa­
Lles que Clo<lius. 

8. Collegre : M. Oclavius. Ce tri­
bun s'opposant â une loi agl'aire, 
Tihel'ius le fii desliluer par la foulc 
ameulee, ronlraircment it la consli­
lulion l'omaine (133 av. J.-C.J. 
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fectores impleverunt orbcm terrarum nominis sui 
gloria, sed cum (auderet enim dicere, cum patriam 
peric1..1«:1 suo liberasset), cujus nefandum I adull-erium 
in plllvinaribus ~ sanctissimis nobilissimre feminm co111-
prchenderunt3. 

(73) Eum, cujus supplicio senatus sollemnes religio­
nes expiandas srepe ccnsuit; eum, quem cum sorure 
germana~ ncfarium sluprum fccissc L. Lucullus 5 ju­
ratus se qureslionibus 6 habitis dixit comperissc; cum, 
qui civem 7 quem senatus; qurm populus Romanus, 
quem omnes gentes urbis ac vitm civium conservalo­
rem judicarant, scrvorum 8 armis rxlcrminavit; cum, 
qui regna dcdit9, adcmit 10 , orbcm lerrarum q11ib11sc11111 
voi uit parlitus est 11 ; cum, qui plurimis cmdibus iu 
foro factis singulari virtute el gloria civcm n domum ri 
et armis compulit; eum, cui nihil umquam neras fuit 

1. Nefandum. Oulre son adul­
tere, Clodiusa commis un sacrilcge. 
(V. Jntrod., p. x.) 

2. Pulvi11aribus. Aux fetcs de 
cerlains dicux, on pla~ail !curs ima­
grs sur des coussins, el l'on servail 
devant elles des taLles chargees de 
mels. 

3. Comprehenderunt. Cf. Coti­
li,rnire.s, 3, 17 : conju,·atio ... 
comprehensa est. 

,._ S01•ore germana : Clodia, la 
plus jeune de scs lrois sreurs, 
marice a Lucullus. Celui-ci ayanl 
app,·is par unc esclave l'incestc de 
sa femmc, la repudia a son relour 
d'Asic. 

5 .. L. Lucullus : consul en 74, 
vainqueur de Milhridale cn 71, puis 
de Tigrane en 70. Sa severile l'ayanl 
rendu odicu:i: a ses Uoupcs, ii ful 

rappcle d' Asie cn 68. Toulcfois rn 
65 ii ohlinl le Lriomphc. 

6. Qu,"l'slionibus : inl<'rrngaloi-
rrs des csclaves soumis â la lorlure. 

1. t:ivem : Ciceron lui-mcmc. 
8. Sert•orum. (V. § 36.) 
9. Regna dedit. Pcntlanl son Lri­

Lunal, Clo<lius vcndil au Gaiale 
nrogilarus, gendre<lu roi Dejolarus. 
le Lcrriloire de PessinnnL,• (cnh•Ie;, 
son beau-pere) anc Ic Litre dr roi 
(pro Sestio, 56). 

10 . .Ademit: par exemple l'il,• J,· 
Chyprc, prise ii Plolcmcc, el rnnJuc 
a l'cncan /pro Sestio, ,i). 

11. /'"1·titu.s est. Les consuls l'i­
son el G~liinius, ayanl ai1le t:ludiu:,; 
â. foire Pxikr CicCron, rrcure11l 1 le 
premier la Macetloinc, le ~econ<l la 
Syrie (pro Sestio, 55). 

1·!. C,vem = Pompec. \'. § 18. 
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nec in facinore nec in libidine; eum, qui redem Nym­
pharum I incendit, ut memoriam publicam recensionis 
tabulis publicis impressam exstingueret 2 ; 

(7qj Eum denique, cui jam nulla lex erat, nullum 
civile jus, nulii possessionum termini, qui non calumnia 
litium 3 , non injustis vindiciis ac sacramentis~ alienos 
fundos, sed castris, exercitu, signis inferendis petebat; 
qui non solum Etruscos 6 (eos enim penitus con­
lempserat), sed bune P. Varium 6, fortissimum atque 
optimum civem, juc.icem nostrum, pellere possessio­
nibus, armis castrisque conatus est; qui cum archi­
teclis et decempedis 7 villas multorum hortosque pera­
grabat8; qui Janiculo et Alpibus 9 spem possessionum 
Lerminarat suarum; qui cum ab equite Romano splen­
dido et forti, M. Paconio 10, non impetrasset, ut sibi 

1 . ./Edem Nympharum. Dans ce 
sanctuaire, situe proliablement sur 
Ic Champ de Mars, on conscrrnit Ies 
ta/,ulll! censorill! (1·egislres du cens). 
Clodius l'aurait incendie pour pou­
voir renouveler a sa guise Ies ca<lres 
clectoraux. (Toutefois dans le pro 
Caelio, 78, Ciceron attribue cel in­
cendie a Sexlus Clodius.) 

2. lncendit ... exstingueret. Jeu 
de mots. 

3. Calumnia litiu,n, (= litibus 
calumniosis) fausse interpretation 
des lois, qui permet d'iotenter, 

meme volontairemcnt, des proces 
injustes. 

t,,. Vindiciis ac sac,·amentis. 
'i'ermcs de droit : « revenJications 
el ~ages » Dans Ies anciens proces 
civils, une sommo d'argent, appelee 
sacramentum (enviroo o00 as) etait 
versec a litre de provisioo entre 

Ies mains du preteur par le plai­
gnant el aussi par l'accuse. L'a!faire 
jugee, colui qui avait perdu sa cause 
denit abandonner le sacramentum 
a l'a1·ca pontificum (plus Lard au 
tresor public). 

5. Etruscos : § 26. 
6. P, Varium. Juge inconnu. 
7. Decempedis : perches ou 

chaincs d'arpeoteur, de dix pieds 
(2 m. 95). 

8. Peragrabat. Clodius faisait 
son choix, puis expulsait par la 
force Ies proprietaircs. 

9. Janiculo et A lpibus. Limitcs 
de l'Etrurie au sud et au nord. (La 
vraie frontiere, au sud, elait le Ti­
hre, au pied du Jan icule.) L'expres­
sion est hyperbolique a dessein, 
pour metlre en evidence la rapa­
cite de Clodius. 

10. M. Paconio : incoonu. 
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insulam in lacu Prilio I vcndcret, repente lintribus 2 in 
eam insularo materirm, calcem, crementa, harenam 
convexit, dominoque trans ripam inspectante, non 
dubilavit exslruere redificium in alieno; 

(75] Qui huic T. Furfanio 3 , cui viro, di immortales ! 
(quid enim ego de muliercula' Scanlia 5, quid de adu­
lescente P. Apo ni o di cam? quorum ulrique mortem est 
minilatus, nisi sibi horlorum possessione cessissenL)­
sed 6 ausum esse T. Furfanio dicere, si sibi pecuniam, 
quanlam poposcerat, non dedisscl, mortuum 7 se in 
domum ejus illalnrum, qua 8 invidia huic esset t:i.li 0 

viro conllagrandum 10 ; qui Appium II fratrem, hominem 
mihi 12 conjunctum fidissima gratia, abscnlem 15 de pos­
sessione fundi dejecit; qui parietcm sic per veslibulum 
sororis u instituit ducere, sic agere fundamenta, ut 

t. Lacu Prilio. Petit la.: siluc cn 
f~Lrurie, â quelque distance de la 
cole, prcs de la via Aurelia (auj. 
lago di Castigtione). 

2. Lintribus : bacs â font.I plai, 
servant a passer Ies hommes el Ies 
animaux. 

3. T. Furfanio, peut-elre T. 
Furfanius Poslumus, gouverneur 
rle Sicile en 50 (ad Famil. 6, 9). 

4. Muliercula, • une faible 
femme » : sens frequcnt du dimi­
nutir. 

5. · Scanlia ... P. Aponio. lacon­
nus. 

6. Sed reprend le fii des idees 
apres la parenlhese. 

; . Mortuum : « un cadavre » 

(pour faire croire a un crime). Dans 
le de Re publica 2, 36, Ciceron 
rapporle un fail analogue. 

8. Qua = ut ea. 
9. Huic tali. Redoublemenl d'cx-

pression pour insistcr sur Ic carac­
tere . respeclable de Furfanio. Cf. 
pro Cluentio 186: hi tales viri. 

10. Conflagrandum. llleme me­
taphore dans le de oratore III, 3, 
I t (invidia1 {lamma). 

t I. Appium. Appius Claudius 
Pulcher, frerc aine de Clodius, pre­
teur cn 57, consul cn 54, avec L. 
Domilius Ahenobarbus. Collegue de 
Cicernn dans ('augurat, ii resta avcc 
lui en relalions, sinon loujours on 
bon ne intelligcnce(ad Famil.1.111). 

t 2. Mihi = Ciceron; la prosopo­
pee est intcrrompue. 

13. Absentem : Appius Claudius 
ctait alors gou.crncur de Cilicie. 

111. Sornris : Clodia (surnommee 
~owm,), fcmmc de l\lelcllus. Commc 
rile avail une propriele sur Ic Mont 
Palatin, (a cole de son frere), Cice­
ron l'appelle (pro Caelio 18) • P~ 
latina Med.rea». 
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sororem non modo vestibulo 1 privaret, scd omni adilu 
ct liminc. 

Suilc du mcmc devcloppcmcnt. Quc l\lilon, son cpcc san­
g-lanlc ii. la main, vienne se vanter du mcurlrc de Clodiu~, el 
le peuple romain l'absoudra d'une seule voix. En cffet, jamai~ 
aucun evencmcnl n'a ele plus heurcux pour la rc-publiquc. 

XX\'111. [76) Quamquam h:cc quidem jam tolerabilia 
videbanlur, etsi requabililel' in rem publicam 2 , in pri­
vatos, in longinquos, in propinquos 3 , in alienos, in suos 
irruebat; seu nescio quo modo usu jam obduruerat et 
percalluerat 4 civitatis incrcdibilis palicnlia. Quro vero 
aderant jam et impcndcbant, quonam modo ea aut 
depellere poluissetis aut fcrrc? Impcrium 5 ille si naclus 
csseLG - omillo socios, exteras nalioncs, reges 7, lelrar­
chas8; vota enim facerelis, ut in eos se potius immitteret 
quam in veslras possessioncs, vestra tecta, vestras 

t. Vestibulo : cour d'enlrce, 
s'oul'ranl immcdiatemr•nt dcrricre 
I~ limen l" seuil », donnant sur la 
rue) el l'aditus (enlree prnpremenl 
dite). Du vestibulum on passail 
dans !'atrium. 

2. Rem publicam. llemarquez le 
groupemenl des termcs ,leux par 
deux : rem publicam s'oppose a 
pri vatos; longinquos a propin­
quos; alienos ii suos. 

3. Propinquos : voisins immc­
diats. 

4. Percalluerat: metaphore qui 
complete obduruerat. Cal/ere, pe1·­
callerc sil!n ifienl propnlmrnt << a\'ui r 
<les cais aux rnains n â rurce Jc Lra­
vaillcr; par suite 1( l'Lrc 1•nUurci )); 
d'ou, au figure " a1·oir de l'cxoe-

rience ». (Cf. callidus). l\letaphore 
emprunlce au langage des laLou­
reurs el des ouvriers. 

5. lmperium, Ies pournirs con­
fcres par la preture. Clodius aurait 
ele ,lans nome un vrai tyran. 

6. Si nactus essct. La constrnc­
tion de la piuase est brisee a cause 
des parenthcses qui s'y accmnulenl 
't• omitto ... tetrarchas; :i• vota ... 
pecunias; 3• pecunias dico?). <ln 
peut consiJerer comme proposition 
principale, Lerminanl le sens, h•:; 
derniers mots de la phrase depuis 
" libe,·is jusqu'a cohibuisset. 

1. flcges : p. ex. Ptolemee (v. 
~ 73). 

8. T,·trarcha~. Allnsion a Drjo­
tarus, Letrar4ue de Galatic(Cf. § 73). 
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pecunias - pccunias dico? a ]iberis, me dius fidius 1 ! et 
a conj ugibus vestris numquam ille clfrenalas suas libi­
dines cohibuisseL Fingi hrec putalis, qure patent, qure 
nota sunt omnibus, qure Lenoolur 2, servor.um • exercilus 
illum in urbe conscripturum fuisse, per quos tolam 
rem publicam resque privalas omnium possideret? 

[77] Quam ob rem, si crucnlum gladium tenens' 
clamaret T. Annius : << Adesle 5 , qu.eso, atque audite, 
cives I P. Clodium interfeci ! Ejus furores, quos nullis 
jam legibus, nullis judiciis !renare poteramus, hoc 
ferro et hac dexlera a ccrvicibus veslris reppuli, per 
me ut unum jus 6 , requilas, lcgcs, libcrtas, pudor, 
pudicitia maneat ,,, esset vero timemlum, quonam 
modo id fcrret civitas. Nune cnim quis est, qui non 
probet, qui non laudet, qui non unum post hominum 
memoriam 7 T. Annium plurimum rei publicre pro­
fuisse, maxima lretitia populum Romanum, cunclam 
llaliam, nationes omnes adfecissc et dicat et senliat? 

•· Non queo 8 , vetera illa populi Romani gaudia 0 quanla 
fuerint judicare; multas tamcn .iam summorum impe-

1. l',Ie dius Fidius (supplccz 
juvet) : " par le Dieu de la bonnc 
foi I • (llcrcule);sorte de juron, ac­
ccnluant l'arfirmalion. 

2. Qu;e tenentur : « dont on a 
cn ma ins des preuvcs •. 

3. Servorum. II ne s'agit pas 
seulcment des esclaves (quc Clo­
dius gagnait par la promesse de la 
liberlc), mais aussi des a!franchis 
(v. §§ 32-33-36). 

4. Cruentum gladium tenens. 
)leme imagc dans Ies Philippiques 
('l, 12): M. Brutus, cruentum pu­
gionem tenena, « Ciceronem » 
exclamavit. 

5. Adesle. Cc passagc est l'un 
des plus eloqucnls du <lisconrs; 
c'cst aussi l'un des plus hahiles. 
Sur Ies intenlions de l\lilon ,Ies no­
,·embrc 57, v. llltrod. p. xvi. 

6. Jus : droit ecrii; a,quitas, 
droit naturel (senliment inne a lous 
Ies hommes). 

7. Post hominum memoriam. 
CL § 69 post homines natos. 

8. Non queo = nequeo. A la 
premiere personnc du singulier 
Cicerou n'cmploic jamais quc k 
forme non queo. 

9. Vetera gaudia : Ies joies qu.c 
causait autrefois natre prosperilc. 
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ratorum clarissimas victorias retas nostra vidit, quarum 
nulla neque tam diuturnam lrelitiam nec tantam atlulit. 

(78) Mandate hoc I memorire, judices ! Spera multa 
vos liberosque vestros in re publica bona esse visu ros; 
in iis singulis~ ita semper existimabitis, vivo P. Clodio 
nihil eorum vos visuros fuisse. In spem maximam et, 
quem ad modum confido, verissimam, sumus adducti 
hunc ipsum annum hoc ipso summo viro 3 consule 
compressa hominum licentia, cupiditatibus fractis, le­
gibus et judi'ciis constitutis' salutarem civitali fare. 
Num quis igitur est tam demens, qui hoc P. Clodio 
vivo contingere potuisse arbitrelur? Quid? ea, qure 
tenctis, privata atque vestra, dominante homine furioso 
quod jus perpetuai possessionis habere potuissent? 

Milon ne peut rien craindre pour avoir lue l'homme que 
personne ne voudrait voir revenir a la vie. II merilc piu tot 
des rccompenses pareilles a cclles que l'ancienne Grece pro­
diguait aux mcurlriers d'un lyran. 

XXIX. Non_ timeo, judlces, ne adio inimicitiarums 
mearlim inflammatus libentius hrec in illum evomerco 
videar quam verius. Etenim, si prrecipuum 7 esse 

t. Hoc, « ce que je vais dire ». 

2. fo iis singulis. Cf. § 32, 
.1ote sur in. · 

3. I/ne summo viro : Pompee. 
Le demonslralif hoc indique que 
Ciccron le montre d'un gestc. 

4. Con{ido ... consule compres­
sa ... co11fractis ... con.ţlitutis. Re­
marquer l'allitcrntion. 

o. Inimicitiarv.m : gonitif de 
ca usc. 

6. Evomere : meme melaphore 
dans Ies Philipp. o, 20 : in 
me absentem orationem... evo­
niuit. 

7. P>';ecipuum (odium), • la 
plus forte de toutes », c'esl-a-dire 
« plus forle quc toules Ies votres. » 
- Ciceron, harcele sans cesse par 
Clodius, exile a cause de lui, 
devail cn elfet le hair plus que 
pcrsonne. 
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debebat, tamen ita communis eral omnium ilic hoslis, 
ul in communi odio prene requaliter versarclur 1 odium 
meum. Non polesl dici salis, ne cogilari quidem, 
quantum in illo :e;celeris, quantum exilii fuerit. 

(79] Quin sic allendite 2 , judices. Nempe hrec est 
qureslio de interi tu P. Clodi. Fingite animis (liberre 
sunt enim nostrre cogitaliones 3 el, qure volunl, sic 
intuenlur', ut ea cerni mus, qtire videmus), fingite igitur 
cogitalione imaginem hujus condicionis mere, si 5 

possim efficere ul M ilonem absolvalis, sed ila, si 
P. Clodius revixerit. Quid vuitu exlimuislisG? quonam 
modo ille vos vivus adficerel, quos mortuus inani cogi­
tatione percussit? Quid? si ipse Cn. Pompeius, qui ea 
virtute ac fortuna est, ul ea polueril sem per qure nerno 
prreter illum 7, si is, inquam, potuisscJ, aut qumstionern 

. de morte P. Clodi ferrc aul ipsum ab inferis excitare, 
ulrum pulalis polius facturum foisse? Eliamsi propter 
amiciliam 8 .ellet illum ab inferis avocare, propler rem 

t. k:qualitcr versraetur = 
requaret. 

2. Quin sic attendite. Formule 
destihee a allirer l'atlenlion sur une 
idee nouvt:le (fingite animis). Cf. 
§ 78 : mandate hoc memori/l/,ju­
dices. 

3. Cogitationes = notre imagi­
naLion. CL pro Dejotaro 40 : id 
animo contemplare quod oculis 
non potes. 

4. lntuentur ... cernimus ... vi­
demus. lntueri implique un acle 
de la volonle par lequel on regarde 
lo'nguement Ies objels; cernere, 
un e!Torl de J'espril pour Ies dislin­
guer a,·ec neltete; viw,re in<lique 
simplement la perceplion visuelle. 
La dislinction enLre cernerP el vi-

dere apparaiL dans celle phrase des 
Tusculanes (1, 46): nos enim ne 
nune quidem oculis cernimus ea 
q11/l/ videmus. 

5. Hu,ius condicionis me/l/,si ... 
" la condition que je pose, a savoir 
1ue ». 

6. Quid ... ea:timuistis. Ciceron 
ne pousse pas plus loin son hypo­
lhese : ii suppose que la scule 
idee de revoir Clodius ,·iva11L 
suffirait â jeler la lerreur dans 
l'auditoire. 

7. Prreter illum. Ellipse de po­
tuit. 

8. A micitiam. La reconcilialion 
<le Pornpec el de Clo<lius elanl 
loule recente, ii y a dans ce rnot 
quelque ironie. 
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publicam non fecisset. Ejus igilur morlis sedelis 
ultores, cujus vitam si pulelis per vos restitui posse, 
nolitis 1 ; el de ejus nccc laia qurestio est, q11i si lege 
eadem reviviscere posset, lata !ex numquam csset. 
Hujus ergo interfectori si essel, in confilendo ab iisnc 
pamam limeret, quos liberavissel? 

(80) Grreci homines deorum honores tribuunt iis 
viris 3 , qui lyrannos necavcrunt. (Qure ego vidi Athenis, 
qure aliis in urbibus Grrecire ! quas res divinas talibus 
institutas viris, quos cantus, guro carmina 4 ! Prope ad 
immortalilatis 5 et religionem et mcmoriam consecran­
tur); vos tanli 6 conservatorem populi, tanti scelcris 
ultorem non modo honoribus nullis arncielis, sed eLiam 
ad supplicium 7 rapi patiemini? Confiteretur, confite­
retur, inquam, si. fecissel 8, et magno animo et libenler 
fecisse se liberLatis omnium causa quod csset ei non 
confilendum modo, verum etiam prredicandum. 

t. Nolitis. Quinlilicn (V, 14, 2) 5. Immortalitatis = immorla-
cilc celte phrasc commc un modele lium, l'abslrait pour Ic concret. -
d"argumcnlalion. Les honncurs rcndus a Ilarmo<lius 

2. Inle1-(ector designe ici 1111 as- el a Arislogilon sonl 1lecrils par 
sassin qui a premcdilc son crime. Vaiere ~Iaximc, '.!, 10; Aulu-Gellc, 

3. /is viris: Jlarmodius el Aris- 9, '.!. 
logilon, mcurlricrs d"Hipparquc, fils 6. Vos tanti, ele. ~eme mouve­
dc Pisistrate. Les Alhcnicns )cur I mcnt d'indignation dans le pro 
arnicnt clc\"e de magnifiqucsslalucs, Archia, 19 : nos instituti rebus 
cmporlees rn Pcrsc par Xerxes, plus optimis non poetarum voce mo­
Lard rcsli luecs par Sclcucus. Cc veamur ! 
souvenir csl rappclc aussi par De- 7. Supplicium: « exil ». Voyez 
moslhene ((aussc ambassade, 280). pagc 5, note I. 

4. Cantus ... carmina. Le pre- 8. Si (ecisset. Suppleez, d'apres 
micr substanlif designe la cc mclo- la suite, magno anima et libenter 
dic »; le secon<l Ies parolcs qui se (= cc s"il avail premedile l'assassi-
chantcnl (= <i,C:l,). oat. ») 
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!llilon, comme tous Ies hommes de, oues a la palrie, commc 
Cic1•ron lui-meme, n'allcnd pas de recompense plus prt'•cicusc 
que Ic tcmoignagc de sa conscicnce. 

C'est du reslc aux dieux immorlcls quc le peuple romain 
doit lcmoigner sa rcconnaissance d'un si grand bienfait. 

XXX. (81] Etenim, si id I non negat, ex quo nihil 
petit, nisi ut ignoscatur, dubitarct id 11 fatcri, ex quo 
etiam prremia laudis essenl petenda? nisi vero 3 gralius 
putaL esse vobis sui se ,capitis quam vcslri 4 dcfcnsorrm 
fuisse; cum prresertim in ea confessionc, si grali cssc 
vellclis, honores adsequcrctur amplissimos. Si faclum 
vobis non probare tur (quamqua_m qui 5 pot.eraL 6 salus 
sua cuiquam non pro bari?) sed 7 tamen si minus 8 for­
tissimi viri virtus civibus grala 9 cecidissct, magno 
anima constanLique ccderet ex ingrata civitalc 10• Nam 
quid esset ingratius quam lretari celeros, )ugere eum 
solum, propter quem cetcri lretarentur? 

(82] Quamquam II hoc anima sem per omnes fui mus 111 

in patrire prJ:>ditoribus opprimendis, ut, quoniam futura 

1. Id= le fait qu'il etail dans le 
cas de legi1ime defense. 

2. Id ((ateri) = la premedila­
tion. 

3. Nisi vero: transition ironique 
(cf. § 8). 

~- Vestri. Suppleez capitis. 
5. Qui, adverbe. 
6. Poterat: au senscondilionnel. 
7. Sed. CL § 75. 
8. Si minus = si non (euphe­

misme). 
9. Grala ... ingrata. Anlilhcse 

de mols, un peu ferece. Les iJecs 
ne s'opposenl pas. 

10. Cede,·et ex ingrata civilate 
Rapprochez Ies paroles de Scipion, 

· ic premier Africain, gravecs sur son 
Lombeau : « Ingrate patrie, lu n'au­
ras pas mes cenJrcs ! • 

11. Quamq11am: « ci pourlanl •-
12. Fuimus. Ciceron idcnlific ici 

encore la cause de Milon a,·ec sa 
propre polilique; en outre, omncs 
designe aussi Ies personnages dont 
ii sera queslion au § 83. 
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esset nostra I gloria., periculum quoque et invidiam nos­
tram ·putaremus. Na:n qure mihi ipsi tribuenda laus 
csset, cum tantum in consulatu meo~ pro vobis ac !ibe­
ris vestris ausus essem, si id, quod conabar, sine maxi­
m·1s dimicat10nibus meis me esse ausurum arbitrared 
Qure mul ier interficere sceleratum ac perniciosum civem 
non auderet, si periculum non timeret? Proposita invi­
dia, morte, pcena qui nihilo segnius rem publicam de­
fcndit, is vir vere putandus est. ·Populi grati est prre­
miis adficere bene meritos de re publica cives, viri fortis 
ne suppliciis quidem moveri, ut 3 fortiter fecisse pre­
niteat. 

(83] Quam ob rem uteretur eadţm confessione T. An­
nius qua Ahala ', qua N'asica, qua Opimius, qua ~Iarius, 
qua nosmet 1psi, et, si grala res publica esset, la!tare­
lur; si ingrata, tamen in gravi for luna conscientia sua 
nilerelur. 

Sed hujus 5 beneficii graliam, judices, Fortuna 6 populi 
Romani ct vestra felicitas et di immortales sibi deberi 
putant. ·Nec vero quisquam aliter arbitrari potest, nisi 
qui nullam vim esse ducit numenve divinum, qutim 
neque imperii noslri magnitudo neque sol ille 7 nec 

I. Nostra ... nostrarn. Allributs, 
a meltre en evit!ence dans la lra­
Juclion. 

2. ln consulatu rneo. Allusion 
au châtiment de Catilina; on sait 
combien CicfroD aime a e\"Oquer ce 
souvcnir. 

3. Ut : • au point que •· 
4. Ahala, ele. Sur lous ces per­

sonnages,-voy. § 8. 
5. Sed hujus. Transition pour 

passera UD DOU\"Cau t!eveloppement: 

c'est la Fortu ne prolectrice de Rome, 
ce·sont Ies dieux memes, qui onl 
conduiL lllilon. (Sur cel argument 
voir QuinLilien, V, 7, 35.) 

6. Fortuna, la Forlune person­
nifiee. Les Romains lui arnienl elel"e 
un temple, a l"imitalion d'autres 
peuples ilaliens; Ies habilants d'An­
lium, p. ex., avaienl bâli, longtcmps 
avanl Rome, un a,des Fortuna,. 

7. llle. Ce pro Dom nous lai:;se 
t!e1·iDer UD geste. 
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creli signorumquo molus ncc vicissitudincs I rcrum 
atquc ordines movent, neque, id quod maximum est, 
majorum sapientia, qui sacra, qui crerimonias, qui 
auspicia et ipsi sanctissime coluerunt et nobis suis 
posteris prodiderunt. 

Developpemenl sur la Providence el l'intervention manifesle 
des dieux dans la punilion de Clodius. Elle est prouvee par la 
descriplion m~me des lieux lemoins de la mort de ce scelerat. 

XXXL (8~) Est, est profeclo illa vis\ neque in his3 
corporibus atque in hac imbecillitate nostra inest quid­
dam, quod vigeat et sentiat, non incst in hoc I.anto 
naturre motu tamqae prreclaro; nisi forte• idei rco non 
putant 5 , quia non apparet nec cerni tur; proinde quasi 
nostram ipsam mentem, qua sapimus, qua providemus, 
qua hrec ipsa 6 agimus ac dicimus, videre aut plane, 
qualis aut ubi sit, sentire possimus. Ea vis igitur ipsa, 
qure srepe incredibiles huic urbi felicitates atque opes 
attulit, illam perniciem 7 extinxit ac sustulit, cui pri­
ffiUJTl mentem injecit8, ut vi irril.are ferroque lacessere 
fortissimum virum auderet, vincereturque 9 ah eo, qucm 

\. Vicissitudines. Sur toul cc 
!icu commun (quclque peu empha­
lique), cf. dc 1,aturadeorum,1,20; 
21 3; 2, 21, ele. 

2. Ilia vis, celle puissance divine. 
3. His = noctris. 
4. Nisi forte. Ironie (§ 8). 
&. Non puta11t. Forte cllipsc. li 

s'agit des incre<lules, <lonl ii a ele 
queslion a la fin <lu § 83. :'-upplerz: 
illam vim inesse in naturremotu. 

o. Hmc ipsP, y ce que nous fai-

sons el disons cn cc momcn l 
meme.)) 

1. filam perniciem = Clo<l,us, 
qu'ilu § 68 Ciceron a deja appcle 
teterrima pestis. 

8. Menlem injecit. Cicerou rap­
pellc a<lroitemcnl unc fois de plus 
quc Clodius, awc J"inlcnlion d'at­
laqner Milon, a ele au-dcvant de la 
mort. 

~. "incereturque = ita ut viri­
qeretur, 
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si vicisset, habiturus 1 csset impunitatem ct liccntiam 
sempiternam. 

[85] Non est humano consilio, ne mediocri 2 quide:n, 
judices, deorum immortalium cura res illa perfecta. 
Re_Iigiones 3 mehercule ipsffi, qum illam beluam caderc 
viderunt, commosse se videntur eL jus in illo suum 
retinuisse. Vos enim • jam, Albani tumuli 5 alque luci, 
vos, inquam, imploro atque obleslor, vosque, Albano­
rum obrutre arre 6 , sacrorum populi Romani socire ct 
req uales 7, quas ille prreceps amentia cresis prostra­
tisque sanclissimis !ucis substructionum 8 insanis mo­
li bus oppresserat; vestrre turn religiones viguerunt, 
vcstra vis val uit, quam ilic omni scelere polluerat; 
tuque ex tuo edito monte Latiari 9 , sancte Juppitcr, 
cujus ille lacus 10, nemora finesque 11 srepe omni nefario 

I. /labituru.<. Tournure Xi1ŢCl 
au•1EO-l'I : Ic sujrl logique, Clodius, 
fail ouhlier Ic sujel grammalical, 
uernicics, el enlrainc le masculin. 

2. Mediocri : ii construire a,·ec 
cura. 

3. Religiones," endroilssacres "· 
Cf. pro Rabirio perd. rea, 10, 30: 
ad dearum religionem sanctita­
temr1uc demigrare. 

4. Vas enim. Sur celte apos­
trophe, voyez Ies cloges de Quinti­
lien (IX, 2, 38; XI, 3, 115; 167; I 72; 
XII, 10, 62). 

5. Tum•Lli : collines basses, en 
prolongemenl du mo,nt Albain, sur 
lesquelles se trouvait la proprielc 
de Clodius. 

6. Arm. Autels antiques, qui 
anient servi jadis aux cultes des 
Latins, puis a ccux des Romains. 
Respecles pendant des sieclcs (rnycz 
ŢiLc-iivei I, 29, 6; 31, 3), ils avaicnL 

ele cnfin renverscs par Clodius, dont 
ils genaienl Ies conslructions. 

7. Soci:e alqUP, ;equales. Ces 
c111Les, qui, unissant Home el Albe 
depuis la defaite de celle clcrnicrc 
cite, remontaient â unc memc ori­
gine lointainc (;equales), ctaicnL Ies 
Ferire Latin:e, cclchrees sur Ic 
mont Al hain, cn l"honncur de Ju­
piter Latiaris, par 47 villcs du 
Latium. 

8. Substructionem. Cf. page 49, 
note 3. 

9. Latiari: Jupiter, protecteurde 
la confederation Latine, a,·ait un 
temple sur la plus hautc cime du 
monl Albain. 

10. Lacus (accusatif piuriei) : Ic 
lacus Albanus (lago di Cas;ello), 
et Ic lacus Dian;e Nemorcnsis 
(laga di Nemi). 

11. Finesque, delimitaLions des 
domaines conşacniş. 
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stupro ct scelere macularat, aliquando ad eum punien­
dum oculos aperuisti; vobis ilire, vobis veslro in con­
spectu serre, sed justre tamcn et debitre prenre solulre 
sunt. 

(86) Nisi forte I hoc eliam casu factum esse dicemus, 
ul anle ipsum sacrarium Bonre dere 2 , quod est in fundo 
T. Sergi Galii 3, în primis honesli et ornali adulescenlis, 
ante ipsam, inquam, Bonam deam, cum prrelium com­
misisset•, primum illud vulnus 5 accipcret, quo leler­
rimam mortem obiret, ut 0 non absoluLus judicio 7 illo 
nefario videretur, sed ad banc insignem prenam rescr­
vatus. 

La vengennce des dieux l'a poursuil'i jusque dans ln mort. 
Nouvelle enum,;ralion des crimes commis par Clodius el de 
ceux qu'il preparait encore. 

XXXII. Nec vero non eadcm ira deorum hanc ejus 
satellilibus 8 injeciL amcnliam, ut sine imaginibus 9 , sine 
cantu to alque Iudis 11 , sine cxsequiis, sine lamenLis, sine 

I. Nisi forte. Cf. § 8 el 84. 
'l. Boli/I! Dell!. Selon Asconius 

(argumentnm 4), ii y avail en elTcl 
un sancluaire de la llonne Deesse, 
pres du lheâlre de I'assassinat. 

3. T. Se,-gi Galii. lnconnu. 
4. Cum prmlium commisisset. 

En passanl, Ciceron rcjellc encore 
sur Clodius la re:ponsobililc de 
l'agression. 

5. Vul7lUS. Clodius ne mourul 
pas de celle Llessurc: ii ful achcn', 
volonlairemenl, par Ies gens de 
Milon. 

6. Ut = ita ut. 

1. Judicio, le proces qui sui,·il 
Ie sacrilege des Mysleres. 

8. Satellitibus, srs parlisans. 
9. Imaginibus. Voyez la note I 

de la page 33. 
10. Cantu. (CL § 80.) Musique d,• 

fiule, qui accompagnail Ies lamen­
lalions. 

11. Ludis, jcux funcbres(comb:ils 
des ~ladialeurs, appeles busluarii; 
qurlquefuis, represenlalions lhe,i­
lrales). Ccrlains jcux avaicnl !icu 
dcrnnt lt, Lî1cher. (Sur tous ces 
,letails de Ia ceremonie funelJre, 
voy. § 33.) 
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laudalionibus, sine funere, oblilus 1 cruore et lulo, spo­
ii atu::, illius supremi diei celebritate, cui cederc inimici 
ctiam solent, ambureretur abjectus 2 • Non fuisse crcdo 
f,1s clarissimorum virorum 3 formas 4 illi teterrimo 
parricidre aliquid decoris adferre, neque ullo in loco 
potius mortem ejus 5 lacerari, quam in quo esset vita 
uaninata. 

[87] Dura, me dius fidius 6 , mihi jam Fortuna 7 populi 
Romani et crudelis· videbatt.i.r, qure tot annos illum in 
hanc rem publicam insultare pateretur 6 • Polluerat 9 

slupro sanctissimas religiones, senatus gravissima de­
cret.a 10 perfregerat, pecunia se a j udicibus pal am redc­
merat 11 , vexarat in tribunatu senatum 12, omnium ordi­
num consensu pro salule rei publicre gesta resciderat, 
me patria expulerat, bona 13 diripuerat, domum inccn-

t. Oblitus, « ~ouille " (i bref): 
ne pas confon<lre oblitus « ayanl 
oulilie " (î long). 

2. Abjectus. Ainsi rejele a la fin 
de la phrasc, le mol esl mis en 
relief. Au § 33, l'oraleur a dii que 
le ra<lane elail resle cn pâl11re aux 
chiens crranl s ( 1·. plus bas lacerari). 

3. Clarissiinorum v1roru1n, 
Ies anciilres de Clodius : plusieurs 
arnicnl de consuls. 

'•· Formas : Ies imagine& donl 
ii a deja ele quesLion. 

,. Mortem ejns = eum mor­
tumn; l'abslrait par le concrcl. 
Comparez (unus « cadanc "· Ainsi 
da11s Virgile, Eneide, 6, 510 : Om­
nia Deiphobo solvisti et (uneris 
umbris. De meme E11eide, 9, 491 : 
El (unus lacerum tellus habel? 

G. Ale dius Fidius. Voyez la 
note t de la page 71. 

1. Fortu11a. CC. § 83. 

· 8. Qu;e ... pateretur: Ic subjonc­
tif, parce que le relalif a le sens 
causal. 

9. Pollueral, per(regerat, re­
demerat, ele. Rcmarquez le retour 
de la meme desinence (homaote­
leute). 

I o. Decreta. Lors du scandale des 
Myslcres, le senat al'ail demando 
une juridiction exccptionnelle; mais 
Clodius obli ni d'Hre jugc sui Yani la 
procedure ordmaire. 

I t. Redemerat. Le sacrilegc Hail 
en elfel achele son acquiltemenl 1 
prix d'or. 

12. Vexarat ... senatum, La piu­
pari des •cles •du lrilnrnal de Clo­
dius lcndaicnt a accroilre la puis­
sance de la plcbe en face du senat 
(p. ex. la loi sur le pournir c,es ccn­
scurs). 

13. Bona ... domum Cf. Introd. 
p. XII. 
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derat, liberos, conjugem meam vexarat 1 , Cn. Pompeio 
nefarium bellum !! indixerat, magistratuum"' privalorum­
que • credes elîecerat, dom·um mei fratris 5 incenderat, 
vastarat Etruriam 6 , multos sedibus ac rortunis ejecerat; 
instabat, urgebat; capere ejus amentiam ci vi las, li.alia, 
provincire, regna non poterant; incidebantur 7 jam dorni 
leges, qure nos servis nostris 8 addicererrt; nihil erai 
cujusquam, quod quidem ille adamasset, quod non hoc 
anno 9 suum fare putaret. 

(88j Obstabat ejus cogitationibus nemo prreter 1\lilo­
nem. lllum 10 ipsum, qui polcral obstare, novo reditu 
in gratiam quasi devinctum arbitrabatur; Cresaris po-. 
tentiam suam esse dicebat; bonorum animos in meo 
casu conlempserat. Milo unus urgebat. 

t. Vexarat (repete deux fois a 
quelques lignes d'inlervalle). Te­
rcntia dul se refugier aupres de sa 
sreur, la vestale Fabia (ad Farnil., 
XIV, 2, 2). 

2. Bellum. Apres avoir cn[e,-e le 
fils ·de Tigrane, roi d' Armenie, Clo­
dius avail conslammenl harcele 
Pompee, qui, un jour, ful assiege 
par Ies gladialeurs du tribun. 

3. Magistratuum : Seslius, Fa­
bricius, Crecilius, nommes au § 38. 

4. Privatorumque. Hortensius, 
leisse pour mort; Vibienus; Papi­
rius (§ 37). 

5. Domum mei fratris. L'in­
cendie de la maison de Quinlus esl 

raconte dans une lellre de Ci,,eron 
a Allicus (4, 3J. 

6. EIT"Uriam. CL §§ 26, 50, 55, 
74. 

7 Incidebantur(ini:es). Aussi•.01 
qu'une loi etail ,·oLee, on la gra, 111 
sur unc lalile d'airain. 

8. Servis nostris. Libe1•tinis 
serai! un terme plus exact. li s'a!'.(it 
ici des memcs Iois qu'au § 33 (sur 
Ies a!Tranchis ci leur admission 
dans toules Ies lribus). 

9. Hoc anno : l'annee 52, ou ii 
complait obtenir la prelure. 

10. Illum : Pomper, drpuis p,•u 
rer.oncilie avccCiodius(novoreditu 
ingratiam). 
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La republique ctait perdue, si Ies dieux n'avaient inspire a 
ce pervers le lâche dessein d"allaquer Milon. Exces auxquels 
s'est porte Sexlus, le chef des partisans de Clodius. 

XXXIII. Hic di irnmortalcs, ul supra I dixi, mcntem 
illi perdito ac furioso dcdcrunl, ul huic facerel insidias. 
Alitcr peri re pestis illa non pol uit; numquam illum 
res publica suo jure 2 csscl uita. Scnalus, credo, prce­
Lorem cum circumscripsissel3. Ne cum solebal-' qttidem 
id facere, in ~ privato eodcm hoc aliquid profecerat. 

(89] An consules in pr:etore cocrcendo fortes fuis­
senl? Primum l\lilone occiso habui5sel suos 6 consules; 
deinde quis in co prretore consul forlis esset, per quem 
lribunum virlutem consularcm 7 crudelissime vcxalam 
esse meminissct? Oppressisset omnia, possiderel, le11c­
ret; lrge nova 8-, qu:c est inventa apud eum cum reliquis 
legi bus Ciodianis, scrvos nostros liberlos fecissel suos; 
poslrcmo, nisi cum di immortales in eam mentem impu­
lissent, ut homo effeminatus 9 fortissimum virum ccma­
retur occidere, hodie rem publicam nullam haberetis. 

[ 90] An ille prretor, ille vcro consul 10, si modo !trec 
t. Sup1·a : au § 84. 
2. Suo jure : avec Ies seuls 

moyens lcgauxqui lui apparlienncnl 
en proprc. 

3. Circum8cripsisse/, « eu L res­
treint "· Le senat pounit, par un 
decret, cmpi'chcr un preleur J'ou­
lrepasscr certai nes limi Les (mais non 
lui imposer sa volonte). 

4. Cum solebat. Le senat aYait 
peu ii pcu rcnoncc au <lroit Je cir­
cumscriptio. C'cst ainsi qu'apri•s 
le tril,unat Je Clot.lius, le senat, in­
capaLle <le 1·cprimer Ies cmcules, 

avait laisse Milon employer poiir I, 
Jcfcndrc Ies moycns ,·iolents. 

5. fa. Cf. § 32. 
6. Suos, « scs crealures • : Sri­

pion el Ilyps:cus. (CL § 34). 
7. Vfrtutem consul a rem= co11-

su/em. Ciccron foii allusion a son 
propre consulat. 

8. Lego -nova. Voycz la note 8 d, 
la pai:e 31. 

9. J/omo effeminatus ... vi,·um. 
cr. § 55, mulier. 

10. Consul. CloJius aurait ele eli­
giLle au consulat eu 49. 
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tem pia atque ipsa mrenia stare eo vivo tamdm et consula­
tum ejus exspectare poluissent, i\le denique vivus mali 
nihil recissct, qui morluus, uno ex suis salelliLibus I duce, 

curiam incenderil? Quo quid miserius, quid accrbius, 
quid luctuosius? Vidimus tcrnplum 2 sanclilatis 3 , ampli­
tudinis\ mcnlis, consilii publici, capul urbis, aram 
sociorum, portum 5 omnium gentium, scdcm ah uni­
vrrso populo concessam uni ordini innamrnari, excindi, 
funestari 6 , ncque id fieri a multitudine impcrita, quam­
quam essct miserum id ipsum, scd ah uno '· Qui cum 
tantum ausus sit uslor 8 pro morluo, quid signifcr 9 pro 
vivo non essel ausurus? In curiam polissimum.abjec1t, 
ul eam morluus inccndcrcl, quam vivus everterat. 

[91] Et sunt, qui de via Appia •0 qucrantur, laccanl. de 
curia. el qui ah eo spirante forum pulcnl poluissc de­
fcndi, cujus non reslitcrit cada\·cri curia? Excitate, 
excitate ipsum, si potcstis, a morluis; frangctis impe­
tum vivi, cujus vix suslinclis furias II insepulli? Nisi 

I. Una ex suis satcllitibus · 
Sc~tus Clod,us (§ 33). 

~- Tcmplum sanctitatis ... = le 
senat. 

3. Snnctitaiis. Appliquc au, 
hnmmrs <l'J~tal, ce subst,,nlif designe 
l'inlcr-(1·ite morale. cr. de amicitin, 
39, oii plusicurs personnagcs politi­
qucs ,I'unc µrande purele tic mo,urs 
sont appclcs sanctissimi vil'i. 

4. Ampliludinis. Le senat est 
souvcnL qualific de amplissimus 
ordo (p. ex. ~ G). 

5. A>·am socinrum, portum. 
cr. de suppliciis, 48: hic l""'lus, 
h:ec arx, hrec nra socio,·um. 

6. Funestari, ctrc s,rnillc par Ic 
cadavre ((unus) de Clo<l1us1 aban-

rlonuc sans sepullurc. Le bucher 
amil etc drcssc a ccilc de la curic. 

7. Ab uno: Scxlus Clodius. ~"i­
vanl Asconius (a,·gumentum, H), 
I'incrntlic ful allumc par la fonie. 

8. Ustor : esclarn au scn·ice de 
I'cn~reprcncur des pompcs funebrcs 
, lil1ili11arius), el charge de mellre 
Ic rcu au h1ichcr. 

9. Sigui{cr (antilhese a uslor): 
Ic porlc-drapcau, c.-â-rl. cehu qui 
marchc en arnnl des Lroupcs, Ic chef 
de file. 

10. Via Appia = cmde {acta in 
vin Appia. 

11. Furias : Ies furcur5 vcnge­
rcsscs des mâncs de Clodius rest~ 
saus sepulturţ. 
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vero sustinuistis eos, qui cum facibus ad curiam 
cucurrerunt, cum falcibus I ad Castoris 2 , cum gladiis 
toto foro volitarunt. Credi vidistis populum Romanum, 
contionem gladiis disturbari, cum audiretur silentios 
1\1. Crelius •, tribun ns pi., vir et in re publica fortissimus 
et in suscepta causa firmissimus et bonorum voluntati 
et auctoritati senatus deditus et in hac 1\1 ilonis sive invi­
dia 5 sive fortuna singulari 6 divina et incredibili fide. 

Peroraison ( de XXXIV iJ. la fin). - Cic<',ron cherche â 
atlendrir le cceur de ses jugcs par l'cloge de la fermele de 
Milon, qui dcdaigne de s'abaisser a la priere. li prete lui­
rnerne a· ·son arni Ies paroles Ies plus touchantes. 

XXXIV. [92] Sed jam salis multa de causa 7 ; extra 
causam· etiam nimis fortasse multa. Quid restat, nisi ut 
orem obtesterque vos, judices, ut eam misericordiam 
tribuatis fortissimo viro, quam ips·e non implorat, ego 
etiam repugnante hoc et imploro et exposco? Nolite, si 
in nostro omnium 6 fletu 9 nullam lacrimam adspexistis 

1. Falcibus. II s·agil des {alces 
murai<J3, sorles de crampons en 
forme de faux, emmanches a l'exlre­
mite de longs bâlons, el servant, 
dans Ies sieges el dans Ies incendies, 
a abaltre des pans de murs. 

2. Ad Castoris. Ellipsc de ;e­
dem; cf. cn grec El,; "4-6ou (sup­
plecz 6oµov). - Silue a l'angle Ic 
plus eleve du forum, enlrc le ,·icus 
Tuscus el la montec du Palatin, Ic 
temple de Castor etail, en cas d'e­
meulc, unc excellenle posilion. 

3. Silcntio. Delail qui a son 
imporlancc : a cc moment l'assem­
blec elail calme. 

fi, M. C;elius (Rufus), l'ami <le 

Cicerou. Voir sur ce personnage 
l'interessanteetudedel\1. G. Boissier 
(Ciceron et ses amis; Hachelle), 
el l'iotroduction de 1\1. F. Antoine 
a son edilion des lettres de C;elius 
a Ciceron (A. Colin). 

~- Milonis inl'idia, la haine dont 
Milon a ele l'objel. 

6. Singulari : a construire avec 
{ortunG.. 

7. De causa = §§ 23-71; l¾Dtra 
causom = §§ n-91. 

8. Omnium : Ciceron, Ies amis 
de Mi Ion et toutlc parii des hoonetes 
gcns. 

9. Fletu. Toute la perorais,:,o sera 
du geore palhelique, 
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Milonis, si vultum semper eumdem, si vocem, si ora­
tionem stabilem ac non mut:;1.tam videtis, hoc minus ei 
parcere 1 , haud scio an 11 multo sit etiam adjuvandus 
magis. Etenim, si in gladiatoriis pugnis el in infimi 
generis hominum 8 condicione atque fortuna timidos 
atque supplices et ut vivere liceat obsecrantes etiam 
odisse solemus, fortes atque animosos et se acriter 
ipsos' morti offerentes servari cupimus 5 eorumque nos 
magis miseret, qui nostram misericordiam non requi­
runt, quam qui illam efflagitant, quanto hoc magis in 
fortissimis civibus facere debemus I 

(93] Me quiderri, judices, exanimant et interimunt 
hre voces Milonis 6 , quas audio adsidue et quibus in­
tersum cotidie. cc Valeant », inqui,t, c< valeant cives mei; 
(l sint incolumes, sint florentes, sint beati; stet hrec 
cc urbs prreclara mihique patria carişsima, quoquo modo 
<c erit merita de me; tranquilla re publica mei cives, 
<c quoniam mihi cum illis non licet 7, sine me 8 ipsi, sed 

• 
I. Parcere. La fierte de l\lilon, 

contraire aux usages, pouvait indis­
poser Ies j u ges. 

2. Haud scio an, • peut-etre ». 
Celte locution r.epose sur une ellipse 
(= je me demande s'il en est autre­
ment, ou si ... ). 

3. Hominum : Ies gladiateurs; 
leur co1,r2ge est vante par Ciceron 
(Tusculanes, 2, 41). 

,._ JpsoE, « d'eux-memes ·-
. 5. Servari cupimus. Lorsqu'un 
gladiateur elait lerrasse, le vain­
queur se tournait vers Ies specta­
teurs, qui exprimaient alors leur 
volonle par un signe de la main. S'ils 
foisaient grâce, ils abaissaient le 
pouce; s'ils exigeaient la mort, ils 

<..ICEllON, PRO lllLONE. 

le relevaient (po!!ice verso). li y 
a quelques annees, celte scene a 
fourni au peintre fran~ais Gerome 
le sujet d'un de ses tableaux Ies 
plus dramatiques. 

6. Voces Milonis. Encore un 
argument patbelique (cf. Quinli­
lien, IX, 3, 29). Ciceron fait habi­
lement parler l\lilon, qui a refuse 
d'implorer lui-meme la bienveillance 
des juges . 

7. Non licet : suppleez perfrui 
tranquiUa re publica. 

8. Sine me (renforce par ipsi, 
"eux seuts »). Antithese pathelique 
a propter me. Cf. pro Sestio, 146: 
hunc exsulem propter me sino 
me videbunl. 
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cc propter me 1 tamen perfruantur. Ego cedam atque 
<( abibo. Si mihi bona 11 re publica frui non licuerit, at 
(( carebo mala, et, quam primum tetigero bene moratam 
cc et liberam civitatem, in ea conquiescam. 

[94') « O frustra », inquit, cc mihi suscepti labores •! 
cc o spes fallaces et cogitationes inanes mere I Ego cum 
cc tribunus pl., re publica oppressa, me senatui dedis­
cc sem, quem exstinctum' acceperam, equitibus Roma­
c, nis, quorum vires erant debiles, bonis viris 5, qui 
u omnem auctoritatem Clodianis armis abjecerant, 
cc mihi umquam bonorum prresidium defuturum puta­
tc rem 6 ? Ego cum te » (mecum enim srepissime loqui­
tur) « patrire reddidissem, mihi putarem in patria non 
« futurum locum? Ubi nune senatu·s est, quem secuti 
cc sumus? ubi equites Romani illi, illi, » inquit, u tui 7? 
u ubi studia municipiorum 8 ? ubi Halire voces? ubi <leni­
« que tua illa, M. Tulli, qure plurimis fuit auxilio, vox 
cc atque defensio? Mihine ea soli, qui pro te lotiens 
u morti me obtuli, nihil potest opitutari? 11 • 

t. Propter me : grâce a .la mort 
de Clodi11s et a !'exil de Milon. 

2. Bo11a = requa, c.-a-d. recom­
pensant les senices; cf. plus haut 
q1toq110 modo erit merita de me. 

3. O ... mihi suscepti labores. 
Dans les exclamations, l'accusatif 
est plus frequent que le nominatif; 
, .. par ex. § 102, o me miserum; 
§ 105,o terram. 

4. Exstinctum. La puissance du 
Eenat etail .aneanlie, en ce sens 
qu"elle de\'ait toujours ceder deYant 
le veto d'un tribun soutenu par la 
plebe. 

· ,. Bonis viris, le parti de, 
honnhes gens (independammenl 

des senaleurs el des cheYBliers). 
6. Putarem: « aurais-je pense?» 

,n, « pouvais-je penser? n Remar­
quez cel imparfait apres dedissent 
au plus-que-parfait : c·est que, dans 
une pi-oposilion arnrmalive, il fau­
drait dederam ... putabam. (!Je 
meme pour les Hrbes suivants, 
reddidissem ... putarem.) 

7. Tui. Par sa naissance, Ciceron 
appartenait ii l'or<lre equestre; de 
plus il avait co.nstammcnt defcndu 
les che\'aliers : aussi leur lidclile 
lui etait-elle acquise. 

s. Studia municipiorum, pour 
foire rappeler Ciceron. Cf. § 39-
cuncta? ltalire cupienti. 
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Enumeralion de tous Ies services rendus par Milon a 1a 
republique. Quoi qu'il arrive, ce courageux ciloyen peul comp­
ter sur une gloire immortelle. 

XXXV. (95) Nec vero hrec, judices, ut egonunc flens, 
sed hoc eodem loquitur vuitu, quo videtis. Negat 1 

enim se, negat ingratis civibus fecisse, qure fecerit ; 
timidis et omnia circumspicientibus pericula non negat~. 
Plebem et infimam multitudinem, qure P. Clodio duce 
fortunis vestris imminebat\ eam, quo Lulior esset vestra 
vita, se fecisse' commemorat ut non modo virtute flec­
teret, sed etiam tribus suis patrimoniis 5 deleniret, nec 
timet, ne; cum plebem muneribus 6 placarit, vos non 
conciliarit meritis in rem publicam singularibus. 

[96) Senatus erga se benivolentiam temporibus his 
ipsis srepe esse perspectam, vestras 7 vero et vestrorum 
ordinum occursationes 8, studia, sermones, quemcum~ 
que cursum for!una dederit, se secum ablaturum esse 

1. Negat. La negalion conlenue 
dans ce verbe retombe seulement 
sur ingratis. Pour le relief, reunir 
ces deux mots dans la traduction. 

.2. Non negat. Sens: Milon re­
proche a ses concitoyens, non pas 
leur ingratitude, mais leur limidite. 

3. Imminebat. Ciceron arnrme 
le fait en son propre nom: d'oil l'in­
dicatif, au lieu du subjonclif du 
style indirect, immineret. 

4. Se (ecisse. Se est sujet de l'in­
finitif; plebem,complement, estmis 
en evidence au debut de la phrase. 
La tournure se (ecisse p!ebem ut 
ţlecteret (= se flexisse p!ebem) est 
un hellenisme. 

5. Tribus suis patrimoniis. 

llabile rcponse a ceux qui repro­
chent a Mi Ion ses prodigalites. li a 
repandu parmi Ies plebeiens la for­
lune de son pere Papius. celle de son 
pere adoplif, T. Annius, el probable­
ment celle de sa mere. - Ciceron ne 
dit rien des detles contractees par 
son client (V. Introd., page xv). 

6. Muneribus: Ies jeux de gla• 
diateurs. 

7. Vestras. li s'agit des cheva­
liers et des tribuni aJrarii (par 
opposition a senatus); le jury com­
prenait des representants de ces 
trois ordres. 

8. Occursationes: empressemeot 
bienveillant, temoigne a r.lilon pen­
dant sa candidature. 
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dicit. Meminit etiam vocem sibi prreconis 1 modo de­
fuisse, quam minime desiderarit, populi vero cundis 
suffragiis, quod unum cupierit, se consulem declara­
turn; nune denique, si hrec arma contra se sint futura, 
sibi facinoris ~ suspicionem, non facti 3 crimen obstare. 

[97] Addit hrec 4, qure certe vera sunt : fortes et sa­
pientes viros non tam prremia sequi solere recte fac­
torum, quam ipsa recte facla 6 ; se nihil in vita nisi 
prreclarissime fecisse, si quidem nihil sit prrestabilius 
viro quam periculis patriam liberare ; beatos esse, qui­
bus ea res honori fuerit a suis civibus, nec tamen eos 
miseros, qui beneficio cives suos vicerint; sed tamen 6 

ex omnibus prremiis virtutis, si esset habenda ratio 
prremiorurn, amplissimum esse prremium gloriam; 
esse hanc unam, qure brevitatem vitre posteritatis me­
moria consolaretur, qure efficeret ut absentes adesse­
mus, mortui viveremus ; hanc denique esse, cujus gra-

. dibus etiam in crelum homines viderentur ascendere 7• 

[98] <( De me >l, inquit 8, <( semper populus Romanus, 

t. Vocem ... praiconis, la pro- 5. Quam ipsa recte (acta. Meme 
clamalion du heraul annoncanl idee dans le de officiis,' t, 19. 
le rlisultal final du voie. Milon 6. Sed tamen. Suite des idees : 
n'ayanl pas ele consul, le pr;eco 
n'a pas ,·11 a proclamer son nom; 
mais, comme sa candidature avail 
toutes Ies chances, ii ne lui a 
manque que celle consecl'alion 
(modo). 

2. Facinoris, mauvaises inten­
tions contre Pompee, ou conlre 
l'Etat. li en a deja ele quesLion aux 
§§ 63 et 67. 

3. Facti, « un fait precis», sou­
vent oppose a (acinus (V. pro Ra­
birio Postuma, 24). 

4. ll;ec, ce qui suit. 

" Sans doute, Ies sages n'ont pas 
besoin de compter sur Ies recom­
penses ; mais pourtant.. .. • 

7. Ascendere. « II faut remarquer 
l'elention de ce beau developpe­
menl sur la gloire, bien superieure 
ii ces dignites « que le hasard nous 
donne et nous ole en un jour. » 
C'esl, commc on !'a dit, la dcrniere 
passion du sage, el celle donl Cice­
ron avouc qu'il ful lui-meme pos­
sede toute sa vie» (NoiilJ. 

s. Jnquit. De !'idee generale, 
l'orateur re,·ient ii Milon. 
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c< semper omnes gentes loquenlur, nulla umquam 
c< obmutescet vetustas 1 • Quin hoc tempore ipso, cum 
c< omnes a meis inimicis faces invidire mere 11 subi­
« ciantur, tamen omni in hominum cretu gratiis agen­
c, dis et gratulationibus habendis et omni sermone 
c< celebramur. Omitto Etrurire~ festos et actos et insti­
c( tutos 4 dies. Centesima lux est hrec ab interitu P. 
« Clodi et, opinor, altera 5 • Qua fines imperii populi 
c( Romani sunt, ea non solum fama jam de illo, sed 
c< etiam lmtitia peragravit. Quam ob rem, ubi 6 corpus 
(( hoc' sit, non », inquit, c( laboro, quoniam omnibus 
c, in terris et jam versatur et semper habitabit nominis 
c< mei gloria. >> 

C'est en son propre nom que l'orateur implore la justice et 
la pitie du tribunal. Les juges ne voudront pas, en conda01-
nant Milon, rrapper Ciceron lui-m~me. 

XXXVI. [ll9] . Hrec tu mecum 8 smpe his 9 absentibus; 
scd isdem audientibus hrec ego tecum, !\lilo : c( Te qui­
c( dem, cum isto anima es, saLis laudare non possum, 
c< sed, quo est ista10 magis divina virtus, eo majore a 
cc te dolore divellor 11 • Nec vero, si mihi eriperis, reliqua 

t. Veruatas, • l'avenir » (Cf. 
Virgile, Eneide, 10, 792). On 
retrouve la m~me idee dans Tacite, 
Ag,..icola, 46. 

2. Invidie melll, • leur haine 
contre moi•· 

3. Etruri111 : § ~~-
4. Et actoa et institutos : Ies 

fetes celebrees apres Ia mort de Clo­
dius, et celles qui le seront a chaque 
anniversaire de cel evenement. 

r.. Centesima... et altera ·: le 

102• jour. Clodius est mort le 
t 8 janvier ; Ies plaidoiries ont liell 
le 8 avril. 

6. Ubi : a Rome, ou en exil. 
7. Boc = meum. 
a. Tu mecum. Suppleez dictita­

bas; de meme, apres h111c ego te­
cum, suppleez dico. 

9. Bis, Ies juges, 
10. Ista= tua. 
11. Dolore divellor. Dernier ar­

gument, qui amene la deprecatio. 
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« est illa tamen ad consolandum querella 1 , ut iis irasci 
« possim, a quibus tantum vulnus accepero : non enim 
,1 inimici mei te mihi eripient, sed amicissimi, non 
« male aliquando de me meriti, sed semper optime. » 

Nullum umquam, judices, -mihi tantum dolorem inu­
relis (etsi!i quis potest esse tantus?), sed 3 ne hunc 
quidem ipsum ', ut obliviscar, quanti me semper fece­
ritis. Qure si vos cepit oblivio, aut si in me aliquid 
offendistis 6, cur non id meo capite 6 potius lui tur quam 
Milonis '? Prreclare enim vixero 7, si quid mihi acc1-
derit8, priusquam hoc tantum mali videro. 

( 100 j N unc me una consolatio sustentat, · quod tibi 9 , 

T. Anni, nullum a me amoris, nullum studii, nullum 
pietatis 10 officium defuit Ego inimicitias potentium 11 

pro te appetivi, ego meum srepe corpus et vitam objeci 
armis inimicorum tuorum, ego me plurimis pro le 
supplicem abjeci, bona, fortunas a meas ac liberorum 
meorum in communionem Luorum temporum contuli; 

I. Reliqua ... querella, flalleuse 
insinualion a l"adresse des juges. 

2. Etsi, correclion de tantu,n 
dolore,n : nulle douleur n'est corn-~ 
parable a celte separation. 

3. Sed : cf. § 59. 
. 4. Ne hunc quidem ipsu,n. 
Suppleez ita inuretis. 

5. Offendistis. lnlransilif: « Si 
vous YOUS eles heurles a moi •. En 
rran~ais : « Si je vous ai heurles 

·(olTenses) •· 
6. Meo capite. Exageration ora­

loire. 
7. Vixero = cc je mourrai ». 

Comparez le sens si rrequent de 
· vixit, « ii est mort"· Nous disons 
aussi, en fran~ais: « ii a l'ecu •. _ 

8. Si quid mihi acciderit. Eu­
phemisme : « si je suis frappe d'un 
coup imprern ». 

9. Tibi. Relour a l'apostropbe. 
Remarquez l'emploi frequent de ce 
procede dans ce p,laidoyer. Cf. §§ 69 
et suiv. 

10. Pietatis, « devouement re• 
connaissanl • (V. ad Famil., li, 
6, 3). 

11. lnimicitias potentium. Allu­
sion a Pompee, et peul-etre aux 
lribuns. 
12. Bona, (ortunas, hendiadys : 

« Ies biens que m'a donnes la for­
lune •; (ortun{IJ, au piuriei, signifie 
d'ordinaire « Ies dons de la for­
lune •· 
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hoc denique ipso die s1 qure vis est parata, si qure 
dimicatio capitis I fu tura, deposco. Quid jam restat? 
quid habeo, quod faciam pro tuis in me meritis, nisi ut 
.eam fortunam, qurecumque erit tua, ducam meam 'i? Non 
recuso, non abnuo, vosque obsecro, judices, ut vestra 
beneficia, qure in me contulistis, aut in hujus salute 3 

augeatis, aut in ejusdem exitio occasura esse videatis. 

11s accorderont aux larmes de l'orateur une grâce que la 
fierte de l\filon l'empeche de demander. La condamnation de 
lllilon plongerait dans une douleur profonde Ciceron, sa fa­
milie et tous Ies gens de bien. 

XXXVII. [101] His' lacrimis non movetur Milo; est 
quodam incredibili robore animi; exsilium ibi esse 
putat, ubi virtuti non sit locus 5 ; mortem naturre 
finem esse, non pcenam. Sit hic ea mente, qua natus 
est; quid? vos, judices, quo tandem animo eritis? Me­
moriam l\lilonis retinebitis, ipsum eicietis? Et erit di­
gnior locus ullus in terris, qui hanc virtutem excipiat, 
quam hic, qui procreavit 6 ? Vos, vos appello 7, fortis­
simi viri, qui multum pro re publica sanguinem effu­
distis; vos in viri et in civis invicti periculo appello, 
centuriones, vosque, militcs; vobis non modo inspec-· 

I. Dimicatio capttis : m. a m. 
« combat pour la ,ie d'un homme ». 

Tite-Live dit de meme : capite suo 
dimicare. 

2. !lfeam. Malgre ces belles pro­
testations, Ciceron laissera son ami 
partirseul en exil. l\lilon dutsourire, 
â Marseille, en lisant ce passage. 

a. Salute, l'acquitlement. 
4. His = meis. 
,. Non sit loous. Rapprochez la 

maxime sto[cienne : • Ubi bene, 
il,i patria ». 

6. Qui procreavit. Milon etanl 
ne â Lanuvium, ces mots s'appli­
quenl â toute l'ltalie, el non pas 
seulement â Rome. 

7. Vos, vos appello. Comparez 
Bossuet, Oraison funebri: d1< 
prinee de Conde : « Venez, peu­
ples, venez maintenant •, el la suite 
de ce mou,ement oraloire. 
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tantibus, sed etiam armatis et huic judicio prresiden­
tibus I hrec tanta virtus ex hac urbe expelletur, exter­
minabitur, proicietur? 

(102J O me miserum, o me infelicem ! Revocare 2 tu 
me in patriam, Milo, potuisti per hos, ego te in patria 
per eosdem re tinere non potero? Quid respondebo !ibe­
ris meis, qui te parentem alterum putant? quid tibi; 
Quinte frater 5, qui nune abes, consorti mecum tem­
porum illorum? mene non QOtuisse' Milonis salu tem 
tueri per eosdem, per quos nostram ille servasset? At 
in qua causa non potuisse? Qure est grata omnibus 
gentibus 5• A quibus 6 non potuisse? Iis, qui maxime 
P. Clodi morte adquierunt. Quo deprecante? Me. 

[103] Quodnam 7 ego concepi tantum scelus, aut 
quod in me tantum facinus admisi, judices, cum illa 
indicia·s · communis exitii indagavi, patefeci, protuli, 
exstinxi? Omnes in me meosque redundant ex fonte 
il1o dolores. Quid me reducem esse voluistis? an ut 
inspectante me expellerentur hi, per quos 9 essem res-

t. Prll!sidenlibus = prll!sidio 
stantibus. Cf. le debut du disco urs. 
· 2. Revocare. Ciceron reprend, 
sous une nouvelle forme, l"idee que 
plus haul ii prelait â Milon (§ 94, 
fin: mihine ea soli, etc.). De meme 
plus loin: mene non potuisse,elc. 

3. Quinte fraier. Quintus elail 
alors legatus en Gaule. l\lilon 
n'ayanl pas ,·oulu presenter aux 
juges sa familie en larmes, Ciceron 
y substitue la sienne (Noel). 

4. Mene non potuiue. Infi­
nitif d'exclamation. Cf. de sup­
pliciis, 38, 100 : in . portu 
Syracusano triumphum agere 
piratam/ el Virgile, Eneide, t, 37: 

Mene incepto desistere viet am! 
s. Omnibus geritibus. Cf.'§ 77, 

nationes omnes. · 
6. A quibus =judicibus. 
1. Quodnam. Meme mouvement 

dans la peroraison du pro Sestio 
(§ 146) : • Quod tantum est in me 
sce!us? Quid tanto opere deliqui 
illo, illo die, cum ad vos indicia, · 
litleras, confessione, communis 
exiti detuli? 

8. Illa indicia. Allusion â la 
conjuralion de Catilina. 

9. Hi, per quos. Piuriei empha­
Lique pour designer lllilon; de 
meme, plus bas, ab his per quos 
restitutu3 cum. 
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titutus? Nolite, obsecro vos, acerbiorem mihi pali re­
ditum esse, quam fuerit ille ipse discessus. Nam quit 
possum putare me restitutum esse, si distrahar ab his, 
per quos restitutus sum? 

Rome ne voudra pas rcfuser une tombe en Italic au cilo)·en 
qui n'a jamais vecu que pour elle. L'emotion arretc ici la voix 
de I'orateur; ii termi•ne en protestant que Pompee lui-meme 
applaudira a Ia decision des juges qu'il a choisis, dans l"in­
teret de Milon, parmi Ies plus eclaires et Ies plus vertueux des • 
Romains. 

XXX VIU. Utinam di immortales fecissent 1 (pace Lua 3, 
patria, dixerim; metuo ooim, ne scelerate dicam in te, 
quod pro Milone dicam pie), - utinam P. Clodius 
non modo viveret, sed etiam prretor, consul, dictator 
esset potius, quam hoc spcctaculum viderem? 

[l0lt] 0 1 di immort11.les, forlem et a vobis 5, judices, 
conservandum virum ! « Minime, minime », inquit; 
<< immo vero pcenas ilic de bi las luerit; nos subeamus, 
si ita necesse est, non debitas. » Hi cine vir patrire 6 na-

. tus usquam nisi in patria morietur, aut, si forte7, pro 

J. Q•~i, adverbe. 
2. Utinam ... fecissent. La con­

struction est interrompue par la 
pareothese, apres laquelle Ciceron 
reprend la m~me tournure (1dinam 
I'. Clodius •.. viveret). 

3. Pace tua. Formule rl'e1cuse : 
c avec ton consentement •="ai tu 
mele permets » (Cr. Tuse. &, &). 

4, O ..• virum ! Cri d'admiration, 
provoque par la fierte de Milon, qui 
ne consent pas a voir sacrifier a Sa 
cause la tranquillite de Rome. 

&. A vobis. La conslruclio!l or-

diOaire, apres nn participe rutur 
passif, est vobis sans preposilion. 
Toutefois, Ciceron ajoute sounnt a 
(ainsi ad Famil., XV, 4, 11; de 
lmp. Cn. Pompei, 6), pour donner 
plus ae clarte a la phrase; c'est ce 
qm a lieu, nolamment, quand le 
verbe employe au participe rutur 
gou,·erne lui-meme le dalif. 

6. Patri2 : " pour la pairie »; 
datif d'interU. 

7. Si forte " ou, le cas echeanl, 
(mourra-t-il) pour un auire pays que 
le sien? • (\Vagener.J 
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palria 1 ? hujus vos animi monumentali retinebitis, cor­
poris in Italia nullum sepulcrum 3 esse patiemini? hunc~ 
sua quisquam sententia ex hac urbe expellet, quem 
omnes urbes expulsum a vobis ad se vocabunt? 

[105] O lerram illam beatam, qure hunc virum exce­
perit, hanc ingratam, si ejecerit, miseram, si amiserit ! 
Sed finis sit 5 ; neque enim prre lacrimis jam loqui 
possum, et hic se lacrimis defendi vetat; Vos oro obtes­
torque, judices, ut in sententiis ferendis, quod sen­
tietis, id audealis. Vestram virtutem, justitiam, fidem, 
mihi credite, is 6 maxime probabit, qui in judicibus 
legendis optimum et sapientissimum et fortissimum 
quemque legit. 

t. Pro patria. Cerlains critiques 
ont cru voir dans celte phrase une 
allusion a la mort de l\lilon (v. In­
trod., p. xx), ajoulee apres. coup; 
loutefois celte hypolhese est peu 
naisemblable. 

2. Animi monumenta, « Ies 
souvenirs de son courage », c.-a-d. 
la paix publique. 

3. Sepulc,·um, a miime un tom­
beau ». L'exil privait du jus se­
pulcri. 

~. Hunc. Le m~me mouyemenl 

oratoire que dans Ies deux prece­
denles propositions se continue 
(hicine ... hujus .. hunc). 

5. Finis sit. Cf. Quintilien, XI, 
3, t 73 : • Ilia quoque mire (acit 
in peroratione v~lut de~cientis 
dolore et (atigatione con(essio ... 
qu111 similţm verbis habere debent 
etiam pronuntiationem. 

6. /s: Pompee. Une derniere fois, 
Ciceron tient a rassurer Ies juges 
sur lrs dispositions du consul, qui 
sont la preoccupalion de tous. 
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